
Over dit boek

Dit is een digitale kopie van een boek dat al generaties lang op bibliotheekplanken heeft gestaan, maar nu zorgvuldig is gescand door Google. Dat
doen we omdat we alle boeken ter wereld online beschikbaar willen maken.

Dit boek is zo oud dat het auteursrecht erop is verlopen, zodat het boek nu deel uitmaakt van het publieke domein. Een boek dat tot het publieke
domein behoort, is een boek dat nooit onder het auteursrecht is gevallen, of waarvan de wettelijke auteursrechttermijn is verlopen. Het kan per land
verschillen of een boek tot het publieke domein behoort. Boeken in het publieke domein zijn een stem uit het verleden. Ze vormen een bron van
geschiedenis, cultuur en kennis die anders moeilijk te verkrijgen zou zijn.

Aantekeningen, opmerkingen en andere kanttekeningen die in het origineel stonden, worden weergegeven in dit bestand, als herinnering aan de
lange reis die het boek heeft gemaakt van uitgever naar bibliotheek, en uiteindelijk naar u.

Richtlijnen voor gebruik

Google werkt samen met bibliotheken om materiaal uit het publieke domein te digitaliseren, zodat het voor iedereen beschikbaar wordt. Boeken
uit het publieke domein behoren toe aan het publiek; wij bewaren ze alleen. Dit is echter een kostbaar proces. Om deze dienst te kunnen blijven
leveren, hebben we maatregelen genomen om misbruik door commerciële partijen te voorkomen, zoals het plaatsen van technische beperkingen op
automatisch zoeken.

Verder vragen we u het volgende:

+ Gebruik de bestanden alleen voor niet-commerciële doeleindenWe hebben Zoeken naar boeken met Google ontworpen voor gebruik door
individuen. We vragen u deze bestanden alleen te gebruiken voor persoonlijke en niet-commerciële doeleinden.

+ Voer geen geautomatiseerde zoekopdrachten uitStuur geen geautomatiseerde zoekopdrachten naar het systeem van Google. Als u onderzoek
doet naar computervertalingen, optische tekenherkenning of andere wetenschapsgebieden waarbij u toegang nodig heeft tot grote hoeveelhe-
den tekst, kunt u contact met ons opnemen. We raden u aan hiervoor materiaal uit het publieke domein te gebruiken, en kunnen u misschien
hiermee van dienst zijn.

+ Laat de eigendomsverklaring staanHet “watermerk” van Google dat u onder aan elk bestand ziet, dient om mensen informatie over het
project te geven, en ze te helpen extra materiaal te vinden met Zoeken naar boeken met Google. Verwijder dit watermerk niet.

+ Houd u aan de wetWat u ook doet, houd er rekening mee dat u er zelf verantwoordelijk voor bent dat alles wat u doet legaal is. U kunt er
niet van uitgaan dat wanneer een werk beschikbaar lijkt te zijn voor het publieke domein in de Verenigde Staten, het ook publiek domein is
voor gebruikers in andere landen. Of er nog auteursrecht op een boek rust, verschilt per land. We kunnen u niet vertellen wat u in uw geval
met een bepaald boek mag doen. Neem niet zomaar aan dat u een boek overal ter wereld op allerlei manieren kunt gebruiken, wanneer het
eenmaal in Zoeken naar boeken met Google staat. De wettelijke aansprakelijkheid voor auteursrechten is behoorlijk streng.

Informatie over Zoeken naar boeken met Google

Het doel van Google is om alle informatie wereldwijd toegankelijk en bruikbaar te maken. Zoeken naar boeken met Google helpt lezers boeken uit
allerlei landen te ontdekken, en helpt auteurs en uitgevers om een nieuw leespubliek te bereiken. U kunt de volledige tekst van dit boek doorzoeken
op het web viahttp://books.google.com
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A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com
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lPageas‘ fa’, gyrÿsfh lettre I, ajoutez J.'-' â: alla

I’!IH"

lllllllll

Illlllll

EIIRATE» 92', l‘ '

ligne x5, au lieu de hollapdoisse, lise

‘4, ligne 22, au lieii de_ cet‘, lisez cette. "

4, dernière ligne, au lieu de bailler , lisez Inîiller.

1.2, ligne 7, au lieu" de‘ tendreseflisez tendresse,

12, ligne 13, au lieu de 75.33, lisez s)‘. 52. ‘

'29, ligne .7 , au lieu de beaume, lisez baume.‘ '2'

'34 , ligne '25, su lien de quetrième, lisez vingtième;

'44, ä Pavant-dernière ligne, au lieu de kebt, lisez hebt,’

47; ligne .4, au lieu de 5-. 14, lisez 5. A31, _
l57,'apiès la 3°. ligne, ajoutez : _ ‘ ‘ t

Gij waart, vous étiez, datgzÿ waret, que vous fassiez;

62, avant le N‘). 3°.) ajoutez : '.

ndoise;

Çes verbes font au psrticîpe passé : gezet,geantwoorld‘, .

,64, ligne 3 , ap lieu de pour former, lisez enformant.“

a64, ligne u , au lieu de sten, lisez sen. '

_74 , à Pimparfait au lieu de gij werd, lisez gij zverdt.

36, à la 3°. personne‘, ajoutez dot. ' V '

_81 , au, parfait, lisez dat het gedonderd hebbe, qu’il

ait tonné. '

86, après le thèmeôg, au lieu de s‘. n, 3°,, lisez 5. 13,3%’

>87 , li ne 2, au lieu de dävantage, lisez davantage.

87 , à a ligne 4 du i". «thème au lieu de (6), lisez (4).

88, au lieu de iegeizs, lisez jegens.

9o, au lieu de tgenwoordig , lisez tegeirwobrdzg.

95, ligne 1"., au lieu (le-régime direct, lisez régime.

direct et indirect. "

99 , au ‘s. 73', ligne 4, pour le jardin , lisez les livres.

x02, ligne u , efläcez le point entre nzeest et doore

drongen. '

104, au S. 78', pour, se traduisent, lisez se traduit.
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CETTE Grammaire contiendra deux parties; dont la pre

mière expliquera ules formes des différentes parties du dis

cours, et la_ seconde exposera‘ ‘les règles de la syntaxe.’

PRONONICIATIÔN. ET cLÀssTF1çAT1oN_ DES ‘LEÎTEES.

, p ., ..1>Ë‘"'\

fi La Langue Hollandaise a vingt-six lettres, dont v

gure z ' - -

A. B. C. D. E. F. G. H. IJK. L. M. N. Q,‘ PrQ-r

R. S. T. U. V, W._X. Y. Z. ‘ ‘î 1.5}

- g i .' 4€‘: a r

MWWWWWWWWWW

CHAPITRE PREMIER.

oici la

l . 7,

\ . l _.,f.,

. t: ’ .

PRONONCIATION. "

D’après Messieurs Weiland et Siegenbeek onœpiououce,‘

comme en irançois les lettres suivantes «A. B. C. D. E’.

F. K. L. M. N. 0. P. Q. R. S.‘ T. U:’ X. et Z.

LETTRES ‘QUI ONT UNE PRONONCIATION PARTICULlÈREà

On prononce :

G a-peu-près comme le g français dans gâter, gage

H est toujours aspiré, comme dans les mots hache, hareng.

17a uneon partlculierrqui tient de l’e et de l-’i françois.

I’ au commencement d"un niot et même au ‘milieu des

mots, quand les syllabes qui le. écèdent, ne sont qu’ac

cessoires, se prononce commel’ francois , dans tout autre

cas il a le son due françois. . ' . . h.

W ‘a peu près comme eufrancois. ' l _ , ‘i

Y dans les mots proprement hollandois, comme èb; dans

les mots d’origine étrangère, comme l’_y enfrançols; ‘

J comme lîy françois dans les mots ayez, voyez!’ e l "A

I ,v



d V GRAMMAIRE ‘(a 3

L‘ rroUR süixnncnn. Î 9 m’; '

G. t

r r r" w ,. . r

Gat, trou. - . Glad , glissant;

Gesp ,' boucle. " Groot , grand.
V‘ \ ‘ 11. "

Hamer , ÏnarteauK. ‘ ‘ 1190p, es ‘Ïrance.

Helpelz , aider. Hond , c ien.

.1 '_ u}

1k bind, jolie. a . ' Ÿ ‘ ne wind, le vent.

fIet Kind, Penfant.”J s .2 __j

. 1.1.

Wllehî, Gnillàtiiné.

Ÿal, chûte. ' l Viam, flamme,‘

Vol, plein. Vorst, prince. '

_ a à I _ ,W. k

\Warm, chaud. ' ' ' " Ï ‘Wreed, bine],

Worm , ver. . ‘Ifl/orst, sapcisse.’ _

x Y. k

Hy’, n i, ' Vry, libre.‘

Zÿde , soie. ' ‘ < r ' H/ÿn ,,vin. '

7 MOTS ÊTRANGERS.

cfiqs, Cyrus. v phçÿgje, la Phrigîe.

Egÿpte , PEgypte. - Lÿdie", la Lydie.

” m

Jan Jean. Jammer, dommage.

Jood’, Juif. Jagî, chasse.

Ch et Sch.

Ch a une aslÿæiration’ plus forte que‘ le g .2

China, la Chine. ’ '

Pogchen, vanter. -

Lach, ris.

\



HOLLANDOISE. » 3

Sch a le son de sgh Peu observant que 13h, doit être,

fortement aspirée : ' . .

5117.3 "faîte î . ’? . 4.S’cho_o_n , beau. l’ Srhelm ,—coqum.

Schvryven,‘ écrire. schraal, maigre. î

Dans les moltlsvtierminés “en sch, ces lettres se prononcent

comme une simples‘, même au pluriel. ' ' -
_ Mensch, homme. "Î fllenschen, hommes. I 5,23 A

Fransch l français. . __-ï.,fj_FranscIien , français.

- s . . " ï- ' “.7 l-Itmanqnns: s a A

I. En hollandais toutes les lettres se prononcent.

a. Il n’y a point de voyelles nasales, en hollandoisi, ainsi

prononcez in, in), am, an, comme dans les mots françois :

Cinna, inutile, ennemi, Abraham, Canne, etc.‘

3. Il n’y a point d’l mouillé en hollandais, prononcez donc

deux l comme dans les mots fiançois Collet. Bottin.

S2.

-.'i'«u' ,

DES VOYELLES. ‘ ‘

Des vingt-six lettres , cinq, sont voyelles, a. ,.e, i _. o , u,

auxquelles. on pourroit ajouter y. ‘ ' ‘ q

Toute voyelle, qut se trouve seule devant une consonne, '

a lafin d’une syllabe, est brève; ex. : '

Kin, menton. . V. l Kan , pot. r

Beminnen , aimer. “h Begonnen , commencé.

Mais ‘a la fin d’une syllabe , la voyelle, quoique simple ,

est longue; ex. : - ‘
Halen , chercher. lhLezen, lire. '

Honen, insulteru _‘ De p0 , le pô.

Deux voyelles de même espèce’ forment toujours une syl

labe longue; ex. : . '
Jireed, large.._ _. . l Brood, pain.

Raad, œiçseil. 3" v s Huur, loyer.

s. 3.

DIPHTHONGUES.

k l ' ,1 r

‘f

On appellediphthongue la réunion de deux ou trois

voyelles qui se prononcent par une seule émission de voix,

\
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et produisent un son double,

syllabe. ' ‘ ‘ -

, Dans la Langue Hollandoise , on trouve les dîphthongues

suivante-s: an, (mu, eu, eeu, ou, ei, 0e, ui, aai, oei,

leu , oez ,_qu1 se prononcent comme suit :

Au , se' prononce de manière que l’on entend l’a et; l'a.

Aau , le son de ces trois lettres est plus long que celui

des deuxrprécédentes;

Aai, ‘se’ prononce de manière que l’on entend l’a et Pi.”

Eu, comme ewdans le mot frangois feu.

Eeu; le son de cettefidiphthongue est plus long que celui

de la précédente. ‘

vu". "Çilü.

"r:;‘ . A '.

, " . se u

qudique dans une même

45.3. ‘A l ;

u ' REMARQUE. s f‘

, Dans la Langue Hollandoizse’ on n’appuie que sur la syl

labe radicale d’un mot, ainsi dans benzinrten, on appuie,

en prononçant , sur la syllabe min , étant la racine du mot;

dans verhuizen , sur hui, qui est la syllabe radicale.

' Dans les mots com osés d’une préposition ou d’un adverbe,

la préposition ou l"a ‘ Verbe est censé être la racine, ainsi dans

tiangaan, laatdunkend on appuie sur a_an , laat.

Cetbrègle souffre ponrtantquelques exceptions.

du.

Pans ,' Pape.

Àau.

Danw , rosée.

e‘ ‘Flaauw ‘, ‘foible.

Blaauw , bleu.

Naauw , étroit.

Kaauwen , mâcher.

Àai.

Zaaÿen , semer.Baai , golfe ._

' Kraaz , corbeau.HaaL , requin.

Eu.

Beul, bourreau. Reuk, odeur. ' '

Keus , choix. Neus , nez.

Eeu.

Sneeuw , neige.‘Leeuw, lion; N

Geeuwen , bailler.Eeutv , siècle.

æ
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Ei , se prononce comme èi.

Ie, comme deux ‘ii. Ï .

Ieu, a le son d’un i long et. d’un u.

Ou , en prononçant cette diphlhongue , l’on fait entendre

l’o et l’u. .

0e, comme ou en francois.

Oei, a le son d’oui en françois.
Ooi, ici l’on fait encore fsentir le son des trois voyelles.

Ui _, se prononce comme uei , dans le‘ mot recuell.

REMARQUES.

. Deux voyelles‘, placées Pune à côté de 11mm , ne ‘for-

ment point de diphthongue , quand la dernière est..marqué_ç

d’un tréma, comme : dzzé‘, l’Asie.

1E1.

Ei/c, chêne. ‘ Zeil, voile.

Reis, voyage. Heil , salut. . l _

' Ie. ,. . ï f‘ ‘

Zien, voir. Dîenaar‘z serviteur. " f,

H33‘ viel , il tomba. I Bier , biere. -

‘ ' Ieu. '

Nieuw , nouveau. Kieuæv, ouïe de f]

l Ou‘.

Goud , or. Haut, bois.

. 0e.

Goed, bon.‘ Zoet, doux. ,
Oei. .' ‘ x

Koei ,' vache. " ' Bloèÿèn , fleurir a.

Ooi.

Hooi , foin. . Mooi , beau.

Ui.

Mais , souris. ' Huis, maison.

5- 4

. APOSTROPHE.‘ ‘

Uapostrophe, en hollandois tient lieu d’une ou de plusieurs

lettres retranchées; ex. : '

”1'7cind, pour het kind, Peufant.

’S avonds , pou; des avonds, le soir.

Bandera», pour de andere, Pautre.
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.. ‘CHAPITRE II.
i s. 5.

_ l DIS MOTS.

BJJÙ‘. .

La langue hollandaise a , comme la langue fiançoîse ,' dix

sortes de mots, qu’on appelleanssi les dix parties du discours.

Ce sont le nom substantif, Padjectif, l'article , le pro- ,

non} {le verbe , le‘ participe; la préposition, Pari-verbe, ‘la

conjonction; et- Pinteriection. ‘ '

NOTIONS PKÉLIMINAIRES.

‘r. Le nom suästtmzf est un mot qui nommé et désigne

les personnes et les choses. '_

2. Uadjectif est un mot qu'on ajoute au substantif pour

désigner une qualité.‘ 4 À .

5. L’article esrun petit mot qn’on me! devant les subs

p tantifs ypour en marquer le genre et le nombre.

Le, substantif, Fadjectif , l’article. le pronom et le par

«ticipe sont susceptibles de genres , de nombres et‘ de cas.

NOMBRES. z

La langue hollandaise a‘, comme la langue française,

deux nombres; le ‘singulier, qui exprime Punité,‘ de vader,

le père , et le pluriel qui exprime plusieurs personnes ou

lusieufs chgscsfcoinme de vaders , les. pèresyde tafels,

es tables.
l

GENRES.

Il y a trois genres, le masculin, le féminin et le neutre;

ce dernier signifie ni! l’un ni Fautre , parce que les

noms qu’il renferme, ne sont ni masculins ni féminins.

Le genre des substantifs se.reéonnoit_ par la terminaison ,

par l’article et par l’usage.

cas.

. o tLes noms reçoivent difiéremes terminaisons‘ suivant la

manière, dont ils sont employés dans le discours. Ces ter

mmaisons s’appellent. cas. ' ' ‘

r.
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La langue hollandoise , (Papi-ès la grammaire de Mr.

Weiland , n’a que deux cas, le nominatif et le. génitif

et dans les noms masculins lïaccusatzfpau singulier), les

eux autres cas (datif et 1’ahlatif)>se formant par le secours

d’une préposition. l

 

‘ DËCLINAISON. ms- L'ARTICLE \

Masculin. De , le. ' . çDe vnder , le père.

Féminin. De ,' la. De mqeder , la mère.

Neutre. Het, le.‘ a ÙHetv/cznd , l’enfant. A;

.' Singulier.
l v l ,‘l' _ _ .

. Masculin. ,‘ g ‘f. ‘Féminin. ';'

Nom. De’ - . ‘ l. ‘L. 1.. ‘p’, ._ “:1,
Ace. Den, } leÎ ‘l De ’ .1&,'J.;_{.'r."} l m’ .

Gén. Van den ou des du. nVanlde, ou der, æle lü._:;;_î'5_ ,

Dat. 41km. Idenou-den ,_ au. Jan de, ou de ronfler, ä la.

. k , I ' . ri:

Neutre. -' w v1 ‘v \

. ‘ l ' r 12H“

' ‘Nom.
H t .Ace. } e ’ l? '

Gén. Van het, ou des , du.

Dat. Jan het, ou bel‘, au. 49.11.3339.‘. ."

u‘ a

Pluriel pour les trois genres. _

Nom.

Y Ace‘ } De , les.

u" Gén. Van de, ou der, des. . . " ‘

' I_)at. Jan de, ou d_en (au féminin, der), aux.

. a.’ _ s .

, ARTICLE INDÉFINI. ' ' ‘, , ‘ *

Masculin. r ‘ Féminin.

Nom. Een, . s -

.- } un.
Aec. Eenen, _. ,

Gén. Vçzn'eenen,oueene,'d’un. Van eäne, oùïeener‘, d’une.‘

Dat. Aàn “n'en , ou eeneny Jan eene, oueenenou une,

humol._-.. ..-a ‘aunmw

Eene , une.
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- Gén. Van een, ou eens, d’un.

GRÂMMÀIÊE l

8

' ' ._ ‘ Neutre.

' " ' ‘N .ñ 0m } Een, ‘un.

Dat. dan een, ou een, ou. eenen , ‘a un.

t.» l

r

s.

r.
o

7-’

TŸDÉCLINÀISON DES SUBSTANTÎFS.

Il n’y a {infime déclinaison en hollandais.

Masculin.‘

Nom. De gazier, î
Acc. Den varient} le père’.

Gén. Van den vader,_ou des

vaders , du père.

' Dat. ' Jan den, où den vader,

1 flan-père. .

Féminin.’

\

Nom. r .

} Demoeder , la mere.
Acc.

Gén. Van de, ou der moeder,

de la mère. ‘

Dat. dan de, ou der moeder ,

' à la mère.

Neutre.

}Het Boeït, le livre.

Gén. Van Izet bock, ou des

._ bogies ,V du livre.

nm. Adnhet boek, ou hetboelc,

ou den bac/æ , au livre.

Pluriel.

De vaders ‘, les pères.

Van de vaders , ou der vaders,

des pères.

dan de vaders , ou den vade

'- ren ,>aux peres.

..

Pluriel.

De maeders des mères.

‘ Van de , ou der moeders‘, des

vnliäres. '

4cm de . ou dermoeders, aux

mères.

Pluriel.

«De borken, les livres.

Vàn‘ dewou der boêkén , desL '

, livres. , _ _

dan (le , ou den boeken, aux

livres. 3
æ

MOTS PoUP. SŒXERCER,

Masculin.

Dçqbroeder , le frère.

Deñerder , ‘le berge“ p.

pendait, le ‘chien. _ _ ,\

- l

Féminin.‘

De zurter, la sœur.

De. merd , larservante”.

Het schaap, le mouton.

' Masculins.
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15m’ Masculins. ‘ Neutres.

De boer , le paysan. _ Het länd , le pays.

De Juger, le chasseur. Het dorp , le village.

De ‘vorst, le prince. , Het-paard, le cheval.

De karting, le roi. Het oar , lbreille.

s. 8.

' FORMATION pli PLURIEL nArËs LES SUBŸSTANTIFS.

I‘ . .

Le pluriel se forme en ajoutant s, en ou n, ‘a la fin du

substantif. '

nEMAnQuns.

1°.’ ajoute s ä tous les substantifs polysyllabes terminés’

cnel, em, en, er, aar et je;

n ‘a ceux terminés en e, ade, époux, gaden, époux.

Et en ,- ,ä tous les autres , tond, chien; honden, chiens ;'

vrouw , femme ; vrouwen femmes , ainsi qu’à tous les mo

nosyllancs. . ' -’

2°. Les substanlifs terminés en heid font au pluriel heden ;‘

goedheid , bonté 5 goedhcden , boutés.

3°. Les subsiantifs terminés au singulier par f, font ‘au.

pluriel , ven ; korf, panier; koroen, paniers.

4°. La plupart des substantifs terminés en aas , ces , 00s ,'

font au pluriel‘ azen, ezen , ozen, comme‘ :

Haas , lièvre; kazen , lièvres.

Pees , nerf ;_ pezen , nerfs.

Roos, mse 5 mzen , roses.

Les substantifs terminés en eus, ys , eis, l'es et uis au

singulier, changent la lettre s au pluriel en} z, comme

Reis, voyage; .» reizen , voyages. '

Huis, maison; ' huizen, maisons.

Ceux en ts, Irs, p3, sont réguliers :

Spits , pointe; spitsen , pointes.

Ree/ts, chaîne ; ree/csen , chaînes.

Rups , chenille; rupsen, chenilles.

5°. Les substantifs terminés par une syllabe brève, dont

la dernière lettre est une seule consonne, redoublent cette

consonne au pluriel ;V comme

\

Jfan, pot, V kantien, pots. k ‘a

‘ V’ Kampeignep “kdmmen, peignes.

Dosage apprendra les exceptions.

.9
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I 69. Les substantifs terminés par deux a , ‘.

deux u , et une seule consonne, erdent au pluriel une de

ces deux voyelles, comme on la déjà vu au n°. 4, ci

dessus; eÏrJMŒuæ/Æcpiæ; damas. c,fl ont » '

Raad, conseil; raden , conseils.

Beek , ruisseau; beken , ruisseaux.

100d, juif; joden , juifs.

Buur, voisin; - buren, voisins.

On pourra voir les exceptions dans la. syntaxe. 5. 73;

remarque 2°. _ ' _ ' ' _

7°. Les substantifs termines en z, ont leur pluriel enyen ex :

Kàai , quai; f ‘kaaÿen , quais. '

Kooi , cage; _ Icooj/en, cages.

\ Ei , œuf 3 -fa1t _ejeren , œufs.

9°. Kind , enfant; kalf, veau; rad, roue ; font au pluriel,

kinderen, kalveren , raderen gstad, ville ,- fait steden , villes.

Lid, membre ,. fait leden , membres.

Srhip, vaisseau, fait schepen, vaisseaux...

Hoen, poule, fait hoenders, poules.

‘90. Plusieurs substantifs'n’0nt point_de pluriel,’ tels sont

tous les noms de métaux et les‘ substantlfs formés d’un- verbe ,

avec laprépositive ge; ex. :

À ‘Het goud, For. ‘Het ziluer, Pargent.

_ Het gebrul , le rugissement. ‘

‘ !o°. Les substantifs composés ‘du mot tian, changent au

pluriel cette syllabe en lieden, ex, z, Y n

‘ De koopman, le marchand.

De kooplieden, les marchands. .

k REMARQUE.

Quand on traduit du , de l’ , de la‘ par des, on ajoute un s

à la fin du substantif, ex. : _

Du père, des vaders.

De l’enfant , des kinds.

v De la campagne, des velds.

4 Avis aux‘ MAÎTRES.’

Pour firaduire avec fruit et avec satisfaction les thèmes

suivants , Pécolier doit connoitre la conjugaison des verbe:

auxiliaires (S. 39); celle du ‘verkyjguäër, et la forma-

tion des temps. ’ - .

/
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Il sera aussi très-utile de lui expliquer , dèsqtfil possé

dw assez {biengles parties , que je viens Œindiquer , la cons

truction des mots que l’on trouve exposée en 16 règles au 5. 67.‘

I’ .

‘ . ' ' , . u‘

THÈMES ET VERSIONS. '

I.

La bonté du père, la tendresse de la mère, Pobéissance

de Penfant. -- L’amoùr des parents, les devoirs des enfants;

le zèle du maître; la reconnoissancevdes élèves. -— Les-rues

et les édifices de la ville;la propreté des rues; la beauté

des promenades ; les eaux dela meuse; les vaisseaux du port;

la diligence ‘des bateliers; les voiles du vaisseau ;_ la violence

du vent; la sérénité du Ciel. '

2-.

q

J’ai un livre , une plume et deux canifs ;" tu as un en

crier , un cra on , un (l) étui ‘a ‘plumes. — Tu demandes le

dictionnaire ’un écolier de notre classe. — Henri aime l.’é

tude des livres et la société de (2) ses amis; ilest 3) au jardin

du père de (4) notre ami. ——L’application, la mo estie et l’o

béissance sont Pornement d’nn jeune homme; Pamonr de

la patrie, rattachement au prince et la soumission aux lois

sont les devoirs du citoyen. — ljamour et la crainte de Dieu

sont les devoirs de (5) tout homme. V

Unétui a plumes, een ennekoker. (2) ses , zyne’ ; [voyens. 28.] (3) du, traduisez : ans le; [voyez 5. 53.] (4) Notre, I

Jonzen. (5) Tout homme, ieder ntensch.

Devader is in (r) den tuin met de (2) zonen des buumans. Hÿ

lfeeft eenen appel ,‘eene peer, drie pruimen en eene roosin

de ‘hand. —- De tuinier begiet de vruchten en de bloemen des -

tains ; hÿ plant eenen perenboom en eenen abrikozenboom

aan het eindc ‘van den tuin. —- Het is aangenaam in den

tnin (3) te werken,de bloemen tebegieten,de boomen tesnoeÿen.

(l) Voyez s. 53. (2) Cherchez zoon voyez 5. 8 No. 6.

(3) De , voyeà 5. 52 , rem. 3°. ’ ’



‘i: GRAMMAIRE.

Mÿn vader (4) geeft aan den tuinier een snoeimes en eenen gieter;

hy (5) plukt van eenen boom drie (6) peren voor mÿne zuster.

(4) Geven, donner. (5)Plukken, cueillir. (6) cherchez peer.

” 4..

Je reconnois l’utilité ‘des livres et les avantages de Fins

tructio 1' je pense ‘souvent aux leçons du maître et à la

tendre de mes

hollandois et du rançois. Le maître explique aux écoliers

les beautés de Phistoire; il parle (r) de la sagesse des Grecs ,

des vertus des Romains, du courage des Gaulois , de la so

briété et de la valeur des Bataves ; de la gloire des Belges.

Il recommandeä (2) ses élèves, la lecture de)‘ ‘l’histoire de la

patrie.

(i) Voyez s. 53., rem. 8°. et s. 72. (2) Zÿne.

5.

I De geleerden kennen den afstand der maan ; de grootte

der ‘zon, het (i) wezen des donders, de ligging der landen , de

voortbrengsèls van den grond. —De geschiedenis spreekt van

den loopx der tÿden, van het leven en van de (2) beschaving

der menschen. — In de historie (3) leest men aller ei voorbeel

den van deugden en ondeugden ; zÿ vertoont aan de deugd

de bewondering en de hoogachtiug der goeden, aan den

booswicht de gramschap God’s en de verachting der menschen.

"(1) L’essence oula nature. (la) Lacivilisation. (3) Traduisez :

men leest, voyez 5. 67, règ e XI.

6.

Les étoiles du Ciel, les arbres des bois , les plantes de

la terre , les montagnes et les rivières sont (i) comme autant

de témoins de la grandeur et de la toutepuissance de Dieu.

Nous admirons l’azur du Ciel, nous entendons avec plaisir

le chant des oiseaux , nous contemplons volontiers le cours.

des rivières, la variété des fleurs ,. la beauté des arbres;

. (i) Comme autant de , even zoawele; voyez s. i5, rem. 2).‘)

0 4

arents. Nous apprenons les principes du _

\
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nous ensons souvent aux plaisirs de lapcampagne, ‘a la so

ciété 2) de nos amis, a l’amour et ‘a la tendresse de nos parents.

(2) Nos , onze.‘

1-7.. ä l ‘l ‘

De meester pryst de naarstigheîd, de oplettendheid en

de gehoorzaamheid der leerlingen ; maar hÿ (r) haat de nala

tigheiden de ongehoorzaamheid der kinderen; hÿ geeft be

looningen aan de naarstigen, en’ (2) legt straifen op aan de

luyaards. Mÿn broeder is steeds bezig met (3) het lezen en hct

schrjfven ; hÿ is gehecht aan zÿne pligten en aangenaam aan

den meester‘. — Men kent den boom aan de vruchten en

de mènschen aan hunne werken. -— Door arbeid en een

deugdzaam gedrag (4) verkrÿgt men eer en roem.

\

(r) Haten , haïr. (2) Legt op , inflige , voyez 5. 46, rem,._9°.

(3) Met fret, a ,- voyez s‘: 86. (4) Traduisez: men vefltrygt , ‘

on acquiert; voyez b7 , règle Xl.

La guerre plaît au soldat, la paix au citoyen, le beau

temps au laboureur ,et Foisiveté au paresseux. --(r) Cet écoo

lier est adonné aux études ; il (x) rend honneur à (3) ses maîtres

et h ses condisciples; il aime les livres, et il écoute vo

lontiers les explications. du maître. —- La vertu et Pappli

cation assurent ‘a l’homme lïestime (le ses supérieurs;,elles

sont utiles ‘a tout (4) le monde; aux riches et aux pauvres,

aux grands et aux petitsç- La paresse nuit a l’ame et Pin

tempérance est nuisible au corps ; mais la vertu nous (5) rend

agréables e. Dieu et aux hommes.

(r) Die. (2) Rendre , bewyzen. (3) Zÿrte; (4) Tout le

monde, iedereen. (5) Nous rend ,maalct ons.

s gtgfiil ‘l 9.

,7
l Les hommes mangent les fruits des arbres, les fruits de

la terre, la chair des animaux ; ils aiment les douceurs ‘de

la yie et les plaisirs de la société. Il est utile de lire l’hrs-.,

u
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toire, (i) de cultiver les sciences, d'étudier le caractère des

hommes , d’être fidèlea la patrie et ‘a ses devoirs. Les biens

de la terre ‘sont (2) sujets au dépérissement; mais la vertu est

constante et immuable ; elle (3) fait le bonheur des hommes;

’ elle adoucit les peines et console les malheureux.

(i) De cultiver, d’e’tudier etc. , se mettent après Ie subs

tantif ; de se rend par te ; voyez . 53 , rem. 3°. (2) Sujets

ne se met pas au pluriel; voyez . i1 , rem. 5°. (3) Fait se

traduit par est.

19..

1

Vous apprenez l'histoire des animaux , vous connoissez

sûrement la ‘force et la générosité du lion , la férocité du

tigre; la malice du renard , la fierté du cheval, la fidélité

du chien. -'- Les hommes aiment le cheval, le (i) bœuf, le

chien ; mais ils craignent le lion et le tigre. -— Il (2) est beau, «

il est agréable (3) de connoître la patrie et le caractère des ani

maux; d’admirer Dieu dans ses œuvres; étudiez donc les

ouvrages de Buffon. «

(i) Le bœuf, le chien, le lion etc. , se mettenth Paccusa

if; voyez 5. 52, rem. 2° (2)11 est ,het,is. (3) De connoître,

«Padmirer, se mettent après ce qu’on veut connaître et admirer,

ainsi aprèspame et aziimaux, de se rend par te.

a

DES ADIECTIFS.

On a vu au‘ la signification de ce mpt.

' \ ‘DÉCËINAISON mas ADJECTIFS.

5,. Singulier.

- Masculin.

Nom. De goede meester ,

Acc. Den goeden meester,

Gén. Van dengoeden meester. } du bon maître‘ l

ou des goeden meesters.

Dat. Jan den, ou den goeden meester, au bon maitrea

} le bon maître.

t ‘l J.‘
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Pluriel. _, x

Nom.

Acc.

Gén. Van de, ou der goede meesters, des bons maîtres.

Dat. Jan de goede meesters ,

ou den goeden megsteren ,

} De goede meeçters; les bons maîtres. ' ‘.

} aux bons maîtres.

Singulier.’

e‘ '

Féminin.

Nom. . ' " '
Ace } De goede wrouw , la bonne femme.

Gén. Van de, ou der goede wouw, delahonne femme.

Dat. dan de, ou der, ou de goedevrouw,ä la bonne femme.

’ ‘Pluriel. l

Nom.

Acc.

Gén. Van de , ou der goede vrouwen, des bonnes femmes;

Dat. Jandemuder, ou degoede vrouwen, aux bonnes femmes.‘

C l

} De gvede vrouwen, les bonnes femmes.

Singulier.

Neutre.

Nom. ' ' v . .

Ace. } Het fraaye boek, le beau livre.

Gén. Van hetfraaÿe bock,

ou des fraaÿen boelcs,

Dat. Jan het, ou ‘het fraaÿe boelc,

ou den fraagyen lzoelce;

du beau‘ livre.

au beau livre.
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Pluriel.

Nom .

Acc. ,

Gén. Van de, ou derfraaÿe boeken. , des beaux livres.

Dat. dan de fraaÿe boelæn ,

ou den fraaÿèn boekén,

s. 1o.

DÈCLINAISON DE ‘UADJECTIF pnficäfiznâ DE EARTICLE

I ‘ InDÊFlNI. ‘

È De fraaÿe boeken , les beaux livres.

f aux beaux ‘livres.

Masculin.

Nom. Een goede vader,

Acc. Eenen goeden vader,

- Gén. Vaneenen gvedenvader)

, ou cens goeden vaders À >

Dat. Jan eenen, ou eenen goeden vader, ‘a un bon père.

î un bon père.

«Pu-n bon père.

Singulier. .

Féminin.

Nom. ' \
Ac } Eene goede vrouw, une bonne femme.

c.

Gén. 7an eene, ou eener goede vrouw, d’une bonne femme.

Dat. Jan eene, ou cette , ou eener goede vrouw , à une

bonne femme.

Singulier‘.

Neutre.

Nom. - b k .
Ace‘ }Een fmaz‘ 0e ,, un beau llvre.

Gén. 7an een fraai bock ,

ou censfraaÿen bqekx ,

‘ Bat. Jan een , ou eenfràai boek

on eenlenfraaÿen baeke ,

} d’un beau livre.

’ } ä un beau livre.

Ç :)

BEMARQUEL
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, 1 t .

maniaques.

_ ‘x°. Ikadjectif se place toujours devant ‘le ‘substantif, dans

Ales déclinaisons , ainsi’ on dit en hoilandols :

Une ronde table, eene ronde’ tafel.

Un-vert habit , een groen kleed.

Au lieu de dire‘: une table ronde, un habit vert.

2°. Uadjectifse termine par un e, tant au singulier qu'au

Tluriel, quand il est devant le substantif; mais

3“. Lorsquäil est précédé d’nn article ou d’nn pronom ter:

minés en en ou s , il prend en 5 ex ‘:

Eens goeden ‘ùaders , d’nn bon père.

Dm goeden 00m4, l‘e bononcle.

Mÿnen goeden ‘vader, mon bon père.

_ 4° Quand ‘Fadjectîfestvprécédé des mots een, geen , ou

d’nn pronom possessif, mÿn , zÿn, ons, etc., et qu’il est

suivi ‘tÿnnsubstantifneutre ou d’nn de ces noms , Roi , Prince,

‘Général, Officier,’ etc. il'n’-est pas terminé en e au nomi

‘natif, (‘Resta-dire qu’il reste tel qu’on le trouve dans ledic—_

tionnaire; ex. : - ‘ ' "

Een fraai boekflm beau livre.

Geenwgoedboelc, aucun hon livre.

Mÿn oud boek, mon vieux livre.

-Een groot vorst, un grand Prince (grand par ses qualités.)

Een groote vorst, un Prince grand gale grand-e taille.)

eEen dapper Officieryun vaillant 0 ‘cier.

5°. Quand Fadjectif est séparé du substantif par un des

‘verbes être, devenir, paraître ou tout autre verbe, il est‘

invariable; c/est-ä-dire qu’ilne prendni genre ni nombres; ex. :

' Mÿhe pen is week (et non weelæ) , ma plume est molle.

‘aie tafel schynt rond te zlÿn (et nvon ronde), cette table paraît

ron e. ' *

Die germer; zyn weels, ces plumes sont molles.

Die oeken zyn gond, ces livres sont bons.

Cette règle pourroit encore s’énoncer comme suit :

Ijadjectif en‘ hollandais ne prend la marque-du éminin

ou du pluriel, (mu e) que quand il est devant le su stantif.

6°. L’adjectif, pris substantivement, prend aupluriel en , en: _‘

' De goeden ,, les bons.

Degeleerdgz , les savants.
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7°.'Les adjectifs qui finîssentpar une syllabe brève, n’ayant

pour lettre finale qu’une seule consonne, redoublent cette

consonne , quand on leur ‘ajoute e ou en; ex.:

Dik, gros. Dom , stupide.

De dilue/se , le gros. Den dommen , le stupide.

THÈMES. A

‘ ' ' 1 I.

- Je (l) vois le beau livre, la belle plume, le joli eucrier

de (2) votre frère ‘sur cette table rouge; j’ai (3) mis le dic

tionnaire liollandois dans ce tiroir, et les livres allemands

dans la bibliothèque de mon père. Notre maître parle sou

vent de la beauté de la Langue Hollandaise et de Putilité des

livres allemands et frauçois. ll (4) nous raconte quelquefois

des (5) traits de (6) l’histoire naturelle. Le savoir et le bonheur

sont les suites (7) naturelles et infaillibles d’une application

assidue et d’une conduite (8)sage etvcrtneuse. v '

(l) Je vois, 17€ zie. (a) De votre , uws. (3) Gelegd , se met

après tiroir , voyez s. 7, règle IV. (4) Traduisez : il raconte

nous; trous, ons. (5) Des ne se traduit pas. (6) De, uit.

(7) Les adjectifs naturelle: et infaillibles se mettent avant

‘rates. (8) Ces deux adiectifsse mettent avant conduite , voyez

encore le 4°. du s. précédent.

I2.

Les bons livres instruisent et amusant les jeunes gens et

les bons écoliers lisent et étudient assidnmeut leslivres utiles.

Le maître nicompeuse les écoliers diligents et attentifs , mais

il punit les pareæettx. Les hommes vertueux et instruits sont

très-utiles li la (i) société; ils sont Fornement d'un état et

Fobjet de l'admiration des gens de (:1) bien. Etudiez d'une les

sciences utiles. suivez les bous conseils des maîtres, soyez

la joie de (3) vos tendues parents.

( I) La societo‘. de naotsrhap 5'‘. (a) Traduisez: gens intè

gres, regfschapcne mohair. 6) Vos, un}
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I 3, ‘ n _ l

Je vois avecqm plaisir infini les beaux arbres .dei(.r)r ce
' joli jardin, les lapis verts des prairies, lesuhabitàntspaiw

sibles de la campagne. Nouspeusbns souvent I-‘a "Pagréablè

verdure du ;printemps, aux chaleurs insupportables de Fête;

aux‘ fruits dorésde Fautomne, ‘ala richesse inépuisable de

lanature. Mon frère a quatre beaux oiseaux‘, un serinflarn

linot et deux. mésanges; il (2) les tient d’nn paysan flamand;

il a(3)acheté quatre jolies cages pour la son1me'(4) d’envir'on

douze florins. J’a_ime tant lesbeauxoaseaux et les belles fleurs.

(i) De ce , van dezen. (2) Il les tientÿhy heefl zerbeltomeni.‘

(3) Acheté, gev/toclzt. (4) Van ongeveer. .. »
\ ‘l. >‘ ‘ 1| r L‘

. . 1

Het paard is een fraai , aanzienlÿk en edel dier , en is den‘

menschen zeer nuttig. De paarden der boeren zyn somtÿds

dik en vet; zÿ doen den moeÿelÿken arbeid van den land

bouw , en dienen (i)to.t rÿdeu, trekken, en lastdragen. De

vos is een‘ listige schalk , vol streken en schelmerÿ. i;

zeer fÿn van reuk, heeft vele gelÿkheid met den 110m3 .

(

.

huilt en blaft (2) evenaoo ; hy (,3) eet gaarue de lekkere‘

halzen ,t de vette hoenders en“ ganzen der hoeren. - _
4.,’ ' : _.“?'. ' W1’: , ‘ “I-J‘,

(l) Tot, a. (29,); comme lui. (3 Eten , manger. (4) Cher;

chez llaas , ‘hoeænérans , voyez i . 8. ‘ 4 , l v 1., ,,

"1. l 21.. .',)

, ' . 15.
":4 :" '. l‘! '-'I . , .

’\ :1 ' \" ..‘;' x -

“vous unhliylre-trèslinstructif 3 (1) il traite (2) des diiféï

rents états du‘ maure; de la valeur intre’ ide des anciens grecs;

des vertus admirables et du (3) courage lltâroïquedes romains;

desriches colonies des Pays-Bas, des grands hommes de (4)

notre patrieJLes bons historiens racontent ‘a la postérité les,

grandes actions des hommes, les vertus et les fautes des

princes; Finconstance, desbiens terrestres. Unseul jour de

la vie d’nn homine sage (5) vaut iñietlx ‘que toute (7) la

vie d’nn sot. Le récit dunebonne. action rafraîchit l’ame.

. i (Ïntyn ,nofe,=\ 11.4 .5, J”, , t.’ qflzlälrïk.” .i

_ 1 Het-"Ïzi hVo , ._‘5a=rn°..8y' t . z. 3“Cottra allé‘.
roiçqbe, heldänmoädg hnfi’.(4);0n:f(5% glané driemggzî bas

terèa-‘WM, (Œlæwlëzlflyhçträwfihç! 1.. - u l -

x
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16.

Nous accordons volontiers notre estime à un‘ homme ver-L

tneux a un savant estimable, a (I) un prince éclairé et sage ;

mais nous baissons (2) un faux dévot , un pedant présomp—

tneux , un méchant princes Je pense souventä l’a>mi fidelle

de mon frère, aux tendres soins (3) de mes parents et ‘a la

bonté infinie de Dieu. Un jeune homme, modeste et instruit

est (4) agréable aux honnêtes gens; il plaît aux bons maîtres,

et est les délices (5) de ses parents. Tâchez de ressembler

‘aux hommes vertueux , et (6) d’égalerla gloire et la sagesse des

grands hommes de la patrie.

r (1)'Voy._5. u , [n°. 4. (2) Le verbe haïr (actif). régit

Paccusatif, voy. s)‘. 52 , n°. 2. (3) De mes , myner. (4) Sen

met apres honn. gens. (5) De ses, zyner. (6) Te eyenaren ,1

régit Yaccusatif. 7 ' ‘

I 17.

Nous apprenons lailangue hollandoise , Yhistoîre romaine

‘et les ‘principes du latin. (i) Cet écolier cherche un mot

dans un (lictionnaire hollandois; il copie une page (2) d’nn

livre français} il écrit une lettre allemande ‘a un ancien

ami de (3)ïson père. Sa (4) lettre me» (5) paroît (6) bien

intéressante ; elle est très-lisible , bien écrite. Les caractères.

sont bien exprimés,‘ bien achevés. Une belle écriture re

commande un jeune homme; mais (7) des connaissances (8)

solides le (9) recommandent encore plus.

(1) Cet; deze.',(2)/>De , duit, voy. 13 , n°. 2. (3) Êe

son ,zyns. (4) Sa, zyn. Traduisez. parait mai. (6). Zeer,

(7) Des, ne se traduit pas (8) Grondige. (o) Traduis. recom

mandent lui‘; lui; hem.

A.) " i. ‘ A '

‘Ë I. Ÿ‘ l l. 50 12A ‘ : ': "

‘a

USAGE DEÏÆJN , EENB,’ UN’, UNE.

l - r Jnh

_. En hollandois on se sert de een, eene , quand il s’agit

de marquer la professionou la manière d’être d’une personne‘

on de déterminer’ le substantif précédent; ex. z '

lUw vfiend is een Hollander,‘ votre‘ ami estlflollandois.“

t .1
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Wagenaar een Hollandsche Wagenaatjhistorien Hollan—

gesrlziedsclirj/‘uer. dois‘. . . '

Àmsterdanz eene beroemde Amsterdam ville célèbre‘.

stad,"

s? 13' Y il t.

Noms PROPRES. "x ' '; ' '

Déclinaison.

Willem, Guillaume. " ‘r ‘

Willenzs ou 1mn I/Ï/illeni , de Guillaume.‘dan. Willem ou Ï/I/illern, ‘a Guillaume.

Luilc , Liége.. Holland, la Hollande.

rÏ/an, uit Luilg, de Liége. .2 Van , uit Holland, de la Hol

Naar, in, te, aan Luik, ‘a Liége lande.

dan Holland, ‘a la Hollande.;

s
l

. REMARQUES.

"V V ' _ v ' l‘. ‘r _

1°. Les noms propres de pays1 se ‘mettent en holla-ndols,‘

sans article, ex,.: la France , Franltrgyk ; l’Allemagne, Duitscln

‘ land 3 pour le genre,voyez s. 16., les exceptions, voyez '18.

2°. De devant les noms de villes, de pays et de lieux

‘se traduitpar uit (hors) avec les verbes sortir ,' partir, en

voyer, ealpulser et autres qui marquent Faction de sortir

d’nn lieu, en‘: ‘ ‘

p il sort de Liége. ,

is uit Anzsterdam Verdre- il a été expulsé d’Amsterdam.

Ven _ ’

H5’ kami uit de ber-l: , il sortou revient de Péglise.

q‘ . _ / _ .

30.41 et pour devant les noms de villes et delieux, se

rendent par naar, avec les verbes aller‘, partir, enooyer

et autres qui marquent le mouvement ,'ex.:

Hÿ. gaat naar Luik , ’ il va ‘a Liége. “un”reist naar Amsterdam, il part pourlAmsterdatn.

Zÿgaatnaalfdenschouwburg, elle va au spectacle.

' 40.11 devant les noms de villes ,' se rend par te avec tous

les verbes de repos, ex. : - . ‘

is te Luik, , il est ‘a ‘Liége. -

H] woont te Amsterdam, _ il demeure ‘a Amsterdam.

Dans ce dernier cas on met souvent in au lieu de te.

‘r u

\:



22 , , GRAMMAIRE.

5°. En se rend par in avec tous les verbes de repos, et

par naar avec ceux qui marquent le mouvement.

is in Holland. il est en Hollande.

Hy gant naar Holland, il va en Hollande.

6°. Après les mots empire, royaume, province, île, etc.,

la particule de ne ‘se traduit pas, ex. :

Het keizernÿk Rusland, ‘ Pempire de Russie.

De provmcze Luzk, la province de Liége.

De rtad Luik, ' la ville de Liége.

7°. Après les mots empereur, roi, prince, duc, comte, etc.

la particule de se traduit par van, ex. ,7. _ s

De Karting van Engeland, Je roi d’Angleterre.

De Keizerin van 0osten1ÿk,_ Pimpératrice d’Autriche.

De )Prins van Oranje, le prince d’0range.

THÈMES”

18.. Ü ,'

.Voila le chapeau de Guillaumeet les livres hollandois

de Charles; (i) donnez les ‘a Caroline, ou a Auguste. Je

ne vois ni Auguste ‘ni Charles. Je connois le caractère ai

‘rnableÿde ' Frédéric et la’ douceur dcÇCaroline. Je prête vo

Jontiers mes livres françois‘ ‘a Frédéric et ‘a Caroline; mais

je parle rarement a Auguste‘, je pense souvent ‘a Guillaume,
a Frédéric, ‘a Caroline. , i '

(1) Donnez les ,rgeef ze; voÿ. S 26, remarque 1°.

k

A V .'..a__’

Je connois la situation de la Hollande, de la France, de

PAngleterre, de Pltalie. Ces messieursvont en France;

ils ont été en Italie. Mon frère est. en Hollande, (i) pour 3p‘

prendre la langue du pays; il irait Utrecht, et de la il (2)

partira pour Amsterdam. Tirai aussia Amsterdam et s Utrecht.

Je désire (3) Voir les belles villes de ia Hollande et -de la‘

France. Notre ami est (4) revenu de France. rai été dans

la ville de Cologne, dans le duché de Berg etdans le royaume

de Suède; j’ai (5) visité plusieurs villes célèbres çÿAllemagne;

(l) Pour, om te. (2) Ilpartira, zal hÿ reizen. (3) Voir,

traduis. : de voir, te zien; voy. 5 52, rem. 3". (4) I/I/eder

gekomen, se met après France‘. (5) Bezocht, se met après

Allemagne, voy. S 67 , règle IV. V
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2o. _ ,

Notre roi actuel (l) s’a pelle Guillaume (a) premier. De

Buiter, (3) amiral hollan ois, est celèlire dans‘ Pltistoire; Je

lis les poésies de Vondel , (4) poète distingue, du dixseptieme

siècle; et vous parlez de Racine, auteur françois. L’h1stoir’e

de Turenne , célèbre général frauçois, est agréable (5) ‘a lire.‘

Mon frère a les lettres de madame de - Sévigné , femme

naïve et (6) spirituelle, Le frère de vgtre ami est chirurgien

et son père est médecin. Ilstdemeurent a N., petite ville (7)

sur la Meuse. J ’ai été pendant quelque temps a V., (8) ville

agréable de Hollande.

(i) Heet. (a) De eerste. (3) Traduisez : un hall. amin,

un (listing. p” unfrançais gén., etc., voy. ‘la. (4) Un poëte

dist. un aut. franç., un gén. fr.‘ se mettent ‘Paccusatif, voy.

5. 7o. (5) A, te. (6) Geestryïc. (7) Sur, op. (8) Traduis : une

agré. ville, une pet. ville; 1

20.

L’empire de Russie est très-étendu; Pempereur a sa rési

dence ‘a Moscou ou‘a SL-Pétersbourg. Le roi actuel de Suède,

est (r) françois, ‘il résideä Stockholm , ville grande et belle" d’

Berlin est la capitale du royaume de Prusse, cria‘ résidence

du roi. Lesprovinees du royau des PayslBas sont (2) fer

tiles et opulentÿes; l'es résidences u roi sont Brnxelles et La

Baye. I.e.Rhin, la Meuse , l’Escaut, sont (3; des rivières qui *

arrosent les Pays-Bas. Il (4) y a de très-bonnes fabriques ‘a

V Liége, (5) ville sur la Meuse.

(i) Traduis. : un franc. (2) Ces 2 adjectifs restent au sin-‘

qulier, voy. n, N0.‘ 5. (3) Des, ne se traduit pas. (4)11

y a , ‘er zyn. (5) Trad. : une ville. '

22.

Mon père ( 1) sort du jardin , il va (2) au marché, au-specta

cle, à la campagne. Je connois la beauté du jardin et les agré

‘ments de la campagne. On (3) retire du jardin un vieux

(i) Komt, trad. z‘ vient,‘ hors le. jardin; on retire hors le

jardin,- hort, uit, régit Faccusatif. (2) Trad. : à le Inarché, a

à le jardin, etc., à se dit naar, régit Faccusatif. (3) On

retire , men haalt. '
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pommier et deux poiriers, (.4)_qu’on transporte au jardin de .

mon oncle. J’a1 été deux 111015 ‘a lilastricht; je travaillois

au jardin avec ‘le jardinier; je plantois, je bêchois, je sar

clois, et le soir je a5) retournois à (6) la maison. Notre

amiln"est (7) plus}; Mastricht, ses parents (8; Pont ‘envoyé a

Bruxelles, il reviendra a Liége au (9) bout de trois ans.

Mes livres sont encore ‘a Mastricht, ils arriveront ‘a Liége

dimanche ou lundi.

(4) Qu’ , welke. (5) Je retournois, ging 17s 1veder, voy. 67,

rem. 11°. (6) A. la maison se dit naar imis, quand on y va;

et te huis, quand on y est. ) Ne plus, niet meer. (8) iront

envoyé, hebben hem gezon en. (9) Au bout de, na.

" 23h \' ‘3

Zie daar yVillem! hÿ komt uit den stal en gaat naar den

tuin. Hÿ haalt uit dentu-in gras voor de paarden. De knecht

leidt het paard-uit den stal, hy wil naar Namen rÿden. Hÿ

haalt hrood uit zÿnen zak, en geeft zulks aan het paard.

Mÿn broederkomt uit het huis, en loopt naar de schuur,

er vallen erwten uit zÿnen zak; hÿ breugt (2) die naar (aan)

‘ zyne duiven. Daar vliegt een vogel uit eene kooi 5 het is

een kanarienvogel van Hendrik; hy wilde (3)'dien met de

kooi naar Namen zenden.

(i) Er malien, il tonzbe.’ (2) Les, voy. 5 26, remarq. 1°.

i (3) Dien, le, voy. le même Halen, tirer; geven , donner;

loopen, courir 5 brengenyapporter; willera , vouloir.

24.

1k zie dezie aangename tÿding (l) uit eenen hriet‘ myns

_ vriends, (2) die te Antwerpen woont. Het schip (3) zal den

tienden dezer maand uit de haven ‘van Antwerpen naar

Batavia afzeillen. Heer D. een fransch ofiicier isook op (4)

dat schip 5 hÿ wil op de kaap der goede hoop eenige maanden

(5) vertoeVen.‘(6) Uit de reisbeschrÿvingen leert men

veel aangename zaken; eenige (8) colonisten der aap bereiden

(i9) uit leder kleederen en allerlei huisraad 5 zy persen ‘uit

e schillen der citroenen en oranjeappelen eene soort van

Olie , welke zÿ naar de (10) kaapstad zenden.

(i) Par. (2)Qui. (3) Il faut réunir , zal afzeilen. (4) Ce.‘

(5) S’arrêter. (6) Par. (7) Trad. men leert, voy. 67,

n°. u. (8) Colons; (9) Avec (i0) La ville du Cap.

2.
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‘2 5. “

» (Qcetécolier copie une page (2 de Télémaquefillit un livre

instructif (a) de la bibliothèque ( ) de son père. Il tire (2) de

ce livre les beaux passages, (4) qu’il apprend (5) par cœur.

Il envoie quatre livres hollandais a son frère à Verviers.

Il partira (6) dans peu de Liége, et retournera à Luxem—bourg. Onapprend (7) beaucoup de choses utiles (8) par de bons d

livres , et on (9) ‘retire ‘aussi (I0) de grands avantages (1 1) des

‘leçons d’nn bon maître; mais (m) du commerce des hommes

pervers, il résulte de grands désavantages.

(l) Cet , deze. (a) Uit (3) De son , zins ; ce, ‘dit. (21) qu’il,

dia .(5) Par cœur, ‘van buiten. (6) 'inv’t ‘kart. (7) ‘Beaucoup

de, vele , voy. s. 83 , remarq. 3°. (8) Par de, uit (9)'Men

trelst. (r o) De , ne se traduit pas VQy. ci japrèss, i5 remarq.‘

1°. (u) Des , traduisez hors les. (i2) Du V, traduisez hart

le : le commerce , de omgang . masc. (I3) Il résulte , 0nt-.

"springen. ‘ '

_ ‘s. n. ‘
\

‘DU SENS PAËTITÏF.

Quand on parle. d’une manière vague et indéterminée de

personnes ou de choses, les mots’: du, dela, des, etc., ne

ïse traduisent pas en ‘hollandois, ex. :

drinkt wyn, il boit du ‘vin.

H5’ eet-brolod‘, il mange du pain.

Hÿ 7soopt inkt en pennen,

‘plumes.

(s.

nÉcLiNMson nns SUBSTANTIFS rats DANS UN sans

PÀRTITIF.

Singulier. _ .

Féminin.

3/01, de la laine.

an wol, de laine.

dan wol, a de la laine.

4

Masculin.

N. et A. Wÿn, du vin. _

Gén. Van wÿn, de vin.

Dat. Jan wÿn , a du vin. r’

il achète de l’encre et des r
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Pluriel.

N. et A. Wfnen , des vins. Wollen , des laines.

Gén. Van wynen, de vins. Van wollen , de laines.

Dat. Aanwÿiæenfizdesvins Jan wollen, ‘a des laines.

Le neutre ne prend de même que van ou aan.

Singulier.

Masculin.‘ Féminin.

gäëäzrxÿrî’, de bon vin. Witte wol, de lalaine blanche.

G. Van goedzn wyn, de bon Van witte wol , de laine

vin. blanche.

D. Jan goeden wÿn , a de Jan witte wol, ‘a de la laine

bop vin. blanche.

Neutre. _ Pluriel.

N. et A. Versch‘ brood , du Versche brooden , des pour

pain frais. ‘pains frais. les

Gén. Van versait brood, Vanverschebrooden, trois

de pain frais. de pains frais. genres.

Dat. Jan versch brood, Jan versche brooden, ‘a des‘

‘î à du pain frais. pains frais.

REMARQUES.

1°. De, du , dela , des, ne se traduisent pas en hollandois,

quand ils sont régimes directs d’un verbe actif. _

2°. Après les substantifhquantité, nombre, bouteille , ton

neau, etc. , qui marquent la quantité, la mesure, le poids, et

après les adverbes de quantité, beaucoup , peu, assez, tant,

rien’, etc. , le de françois ne se traduit pas, ex. :

Eene meniîte baeken, une quantité de livres.

Eenpond oter , ' une livre de beurre.

Wetnïg wol, ‘ peu de laine.

Zoo veel pennen , ‘ tant de plumes.

Yoyez 5. 69, rem. 4°. et ,5. 83.

.\



nommons. ‘ Î a;

THÈMES.

‘ 26.

Vous buvez du vin et mon frère boit de Peau; je mange‘

des pommes, et vous mangez des poires. Uétndiant (1) aime

à parler (2) de papier, de plumes, d.’encre et de livres;

le paysan parle volontiers de vaches, de moutons, de che

vaux et de fruits. Je préfère (3) du beurre a du ‘fromage et

des poires a des pommes.

. (1) Traduisez z parle volontiers. (2) Après leverhe arler

et autres‘, le de se traduit par van on over. (3) Tra uis. z,

je mange plus volontiers beurre que fromage. Que, dan,

27.

l Ce Monsieur récolte du vin excellent, il boit ordinairement.

de la bierre brune; il mange des pommes délicieuses ( 1). de.

son jardin. J’aime a) aussi ‘a manger de bons fruits, de

bonnes pommes et e bonnes poires. Les hommes mangent

du pain, du beurre, du fromage, des oignons, des fruits.‘

des légumes; ils boivent de l’eau, de la bierre, du vin

J’ai de beaux livres, de belles plumes. de jolis oiseaux“

Dans notre jardin (3) il y a de hauts arbres, des fruits sa

voureux, de belles/fleurs. Il parle‘ de (4) grandes villes,

Œbommes trèsvcélèbres, de princes ‘vertueux.

(1) De son , uit zÿnen. (2) Trad. : je mange aussi volontiers,

(3) Il y a , ‘zÿh. (4) Voyez 5 . 52 , 8°.

'\\l . O

a8.

)

l .y i

De os is, door zÿne sterkte in het hoofd en den nek, zecr

geschikt tot het trekken. Uit zÿne hoornen maakt men

kammen, inktkokers, doosjes, en andere nuttigç dinven.

De dieren eten» gras, granen, brood en vleesch; zy drin en

water en somtÿfls bloed. Gÿ spreekt gaarne van nuttige dien

ren, van fraaÿe paarden, van mooye duiven en van ver

makelÿlge tuinen. 1k denk dikwÿls aan nuttige boeken , aan

fraaÿe kleederèn, aan aangename gebeurtenissen.



- se.‘ a culturisme '

su. ‘

Dans votre jardin (1) il y a des pommiers . des poiriers,

des abricotiers. Votre jardinier sème des fleurs,vi'l lante

des rosiers. Beaucoup der fleurs ornent un jardin , et eau

coup de vertus et de savoir ornent Fesprit d-’uu jeune homme.

Vous avez-(z) assez deïlivres hollandois , mais vous avez peu

(Pouvrages, frauçois J’ai uneL quantité de livresv grecs et latins,

et mon. frère a un grand nombre de livres italiens. J ’ai tante

de plaisir (3) la. lire lïhistoire , (3) à étudier des livres utiles.

Les Pays-Bas ont eu de grands hommes, des généraux il

lustres , des peintres célèbres. ,

(i) Il y- a, zjm. (La) Assez ‘de, vrÿ veel. (3, Â, te.

3c»

La langue hollandoise a eu et a encore beaucoup de lions‘

auteurs. l’on a (l) fait de beaux poëmes de toutes espè

ces; Poot a ( composé de belles églogues, Bellanzjÿ, Fèît,

‘Raw et 'd’autres hommes célèbres ont (3) donné ä la langue

hollandoise diverses (.4) pièces de poésies; et les célèbres

.T0llens et Kinker, com sent encore des productions imn

mortelles. Notre patrie a 5) fait de grandes et longues guerres

contre les Espagnols; (6) elle a- fait de grands et pénibles

sacrifices pour la liberté.

,(1), Fait. se ruet après toutes espèces, v9 . 67. (2).Za—u

mengesteld. (3) Donné, gegeven. (4) Pièces de‘ poésie , dicht-ï

stulcken. (5) Faire, voeren; en parlant de la guerre. (6) Elle, het... '

t.‘ l 31.

Paeheterai aujou-rd’hui' unebouteille de bonne encre et

deux (r) mains de bon papier. JVous avez la une botte de

belles plumes. (2) Cet homme vend! une livre de sucre pour

dix sous; il donne la douzaine de plumes pour quatre sous,

et une mesure d’encre très-noire pour trois sous. Il a aussi

de beaux crayons et des canifs anglois; il laisse un bâton‘ de

bonne (3) cire d’Espkague pour cinq sous-A. et une bouteille

d’encre' rouge pour un flbrin. Ma sœur achetera (4) une paire de

ciseaux ,‘ deux douzaines Œaiguillos fines et un dé (5) en argent.

(1) Main, bock. (2) CeL-deze. (3) Cire d’Espagne, Zegeillak.

(4) Trad. un ciseau, eene schaar. (5) Iÿargent, zilveren;

‘se met avant de‘. 1
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l

DU canna pas SUBSTANTIFS. ’

1°. Sont masculins : 1°. Les noms propres d’hommes;'»'

2°. tous les, substantifs qui. marquent une profession ou un

titre des hommes,.Koo man, Graaf, marchand, comte.

3°. Tous les substanti ‘s qui finissent en dom, sel, et la

plupart de ceux qui se terminent par em, sem, lm, rm;

adeldom, noblesse; adem, haleine; balsem , bfaume, arm,

bras, etc. "‘ "

4°. Les noms des arbres, des montagnes, des saisons, des

jours, ex. : ' ‘

De apfelboom , ' le’ pommier.‘

De et‘ enbaom, ._ le chêne. .‘

De zondag, (zscÿ-"A "Wledimanche. \ ‘

De maandag, \‘ le lundi.

De zomer, _, A Pété.

De Herfst, 1‘ l’automne.

De Winter, . . Phiver.
Remarque : de lente, le printemps, est duigenre féminin;

s. x7.

Sont féminins 2’ 1°. Les noms propres de femmes et ceux‘

qui marquent une profession ou ‘un; titre des femmes.

Maria, Marie; naaister, couturière; gravir: , comtesse.

2°. Tous les substantifs qui finissent en in, es, ou ster.

Vorstzn , princesse; zondares, pécheresse; zangster, chan

teuse. ‘ 1/ ,

‘ 3°. La plu art des substantifs qui finissent en schap , ing,

y, nis, hei et te. _

4°. Les lettres de Palphabet et les noms de nombre.

ï

.8.S! j

‘ Sont neutres: 1°. Tousles noms de pays, villes, villages, etc.;

het rÿke Ilolland, la riche Hollande; het oude Rame,, Pan

cienne ville de Rome. > '

2°. Les noms des ntétatix, het ÿzer, le fer; het zilver,

l'argent. l '

3°. Tous les diminutifs; het manneÿe, le petit homme;

het boompje , Parbrisseau. '



l

3o cnsuusinn

4°. Les infinitifs des verbes, les adjectifs, les prépositions

et les adverbes pris substantivement, ex. :

Het eten , le manger; [let drinks», le boire.

Het voor, le pour; V Het tegep, le contre.

Hetrood, le rouge; Het neen , le non.
I

5°. Tous les substantîfs abstraits formés des verbes, avec

la prépositive ge , comme het gebrul, le rugissement; het

geblaf, Paboiement ; de brullen et blaffen.

6'05 Les noms composés sont ordinairement du genre

in dernier substantif, ex. z

Æ lamànan, M. ‘le campagnard.

De landmuis, F. le mulot. A

5« 1s

COMPARATIF ET SUPERLATIF.

Les adjectifs, lorsqu’il n’y a aucune comparaison, sont

dits être au positif,- comme : grand, petit, sage, etc.

Lorsqu/on dit : Cet homme est plus gnmd, plus petit, etc.

les deuxadjectifs grand et etit sont au comparatif; et

quand ou dit : cet homme est l5’ plus grand, le plus petit, etc.

ces‘ deux adjectifs. sont au superlatif.

o’

s. 2o.

Les comparatifs se forment en hollandois, en ajouta-ut et

‘a fajfin de l’adjectif et les‘ superlatifs en y ajoutant ste, ex. z

Positif. ' Comparatif. . superlatif‘.

Groot, grand. Grooter,plus grand, De grootste, le plus

. plus grande; grand,la plusgrande.

Klein, petit. Kleiner, plus petit,‘ De Irleinste , l_e plus

plus petite. petit, la plus petite.

300g, haut. Hooger, plus haut, De hoogste , le‘ plus

' ' etc. haut. ,

On ajoute quelquefois aller devant le superlatif, comme :

de aller rootste, le plus grand de tous; de rzllerhoogste ,'

le plus ut de tous. -
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nomannorsn. ' ‘ ‘J:

Quelques adjectifs ont desdegrés de conlparaison irré

guliers, tels que :

Positif‘. Comparatifl l superlatif‘.

, De‘ beste,le meilleur.

‘ Het best, ou bcste, le

mieux.' ‘ '

Het meest, le plus.‘ i

Goed, bon, Beter , imeilleur

bien. ' mieux.

Ÿeel, beau- Meer, plus.

coup.

_ . Minder , moins ‘ Deminste, le moindre.

Weznzg, peu. Aussi : }moind're Het mznste, le moins, '

' Wetniger, ' . ' ‘

On dit aussi : de weinigste, het weinisgt. ‘ '

Gamme, vo- Liever, plus volon- Het licgfiste ou liefst,‘

lontiers. tiers. le plus volontiers. ‘

REMAuQUEs :

1°. Outre ce comparatif desupériorité, marqué par plus;

il y a encore le ‘comparatif dïnfériorité exprime’ parmoins

ou pas si, en hollandois minder, niet zoo.

Quand la comparaison est exprimée, en François, par plu:

ou moins ,, le que suivant se traduit par dan, ex. :

H37 is Icleiner dan ils, il est plus petit que moi. ‘I

Hÿisminderwerzwaktdanik, il est moins aifoibli que moi;

.2". Le comparatif 'd’égalité sîexprime par aussi, autant,

le même , en hollandois zoo, zoo veel, de zelfde, even, etc.

. Et le que suivant se traduit par als, ex. : ‘

is zoo groot als 171:,P _ il est aussi grandque moi.

Hyfieeftzooveelpennen als ils, il a autantde plumes que moi.

3°. Les comparatifs et les superlatifs se déclinent comme.

les positifs, ex. : de grootere man , l’homme plus grand;

des grooteren mans, de Phomme plus grand ; het kleinste

huis, la plus petite maison; 1mn het Itleznste huis , de la.

plus petite maison. (Voyez encore 5. 74, rem. 5°. et 5. 86 ,,

rem. 2'.) v _ r. -

a
I
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Tnnnrns.

l 32.

' Le chapeau de mon frère est beau, (r) celui de (2) mon ami '

est plus beau , mais le mien est le plus beau. L’encrier de ‘

Charles est petit. (r) Celui de Guillaume est pluspetit, mais

lîencrier de Caroline est encore le plus petit. La maison de

mon oncle est grande, (3) celle de ma cousine est plus

rande, mais la maison du gouverneur est la (4) plus grande.
vien (5) n’est plus agréable que le chant du rossignol; et

' aucun animal nest plus fidelle que le chien. Le ‘lion est (6;

le plus fort des animaux, et Phyène ‘est (7) bien Fanimal (8

le plus féroce. "

(r) Die. (2) De mon , mÿïzs. (3) Dat. (4) La se dit ici fret,

paeceque huis est neutre. (5) N’est, is. (6) Le se dit Izet‘,

arceque animal, dier est du genre neutre. (7) Bien , wel.

8) Trad. le plus féroce. ‘animal.

t. ' ' 33.
1..

Les grecs étaient (l) vaillants , les romains ‘étaient plus (1)

vaillants et les germains étaient les plus vaillants des anciens r

peuples. Pyrrhns étoit généreux, Alexaudre étoit plus gé

néreux, mais César (2) meparaît le plus généreux, le plus doux,

le plus humain et (3) en même temps le plus courageui

de (4).tous les conquérants , et. Frédéric (5) deux‘, un des

plus grands rois. Vous avez un plus bel habit que moi,

mais (6) moi, j’ai de (7) plus beaux livres et de plus. (
belles fleurs que vous ,, et mon frère a la plus be e montre

de (8) nous tous.

(1) Voy. s. n, N". 5. (2) Me garou", schÿnt m5’. (3) En

même temps, tevens. (4) Voy. 2, N0. 2. (5) De tweede,

voy. ÿ. 23'. (6) Moi ne se traduit pas, voy. 5‘. 75, N0. 6.

(7) De ne se traduit pas. (8) De nous tous, van ans allen.

« 34.

De hoenders zÿn voordeelige djeren, het varken is nog

nuttiger, en het schaap is het nuttigste dezer drie dierân.
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Gy leert uwe lessen weL, mÿn .neef leert (i) ze beter, en

onze vriend ieert ze het byestl‘ Uwe meester is geleerd, de

onze is geleerder dan de uwe, en die van onze nevenlis

de geleerdste van allemeesters dezer stad. Nieîs is aangenamer, ‘

‘dan goed te doen, en niets (2) betaamtr jonge iieden beter,

dan zedigbeid. Onder alle goe eren (3) is de deugd het ltoste

lÿlgste en duurzaamste, en onder aile mensehen is de deiigd‘

zame man het achtenswaardigst en verdient den meesten lof.

(1)29, les. (2) Betamen, convenir (3) Goed, bien ; goederen,‘

‘biens; is de deugd, traduisez : de deugd i5, voy. 5. 67 règle XI,

\

- « 35. r

Notre jardin est aussi grand que le vôtre, mais il est moins

beau. La (i) France est plus grande que la Hollande, mais

la Hollande est aussi florissante que la France. Les (2) vins

d’Allemagne sont aussi sains que (3) ceux deFrance, mais

‘ ils sont moins bons que les vins d’EspagneÎ Vous travaillez

peu, mon cousin travaille ‘encore moins, et ce Jeune homme »

. travaille le moins; la paresse est odieuse, le mensonge est

plus odieux, ‘mais la perfidie est encore (4) bien plus odieusel;

l ‘et la volupté lâche et infante est le plus ‘odieuxsde tous les vices.

x

) Voy. 13. (a) Trad. les allemands vins, voy. s. 7 .(3)(ICeux de France, de fransche. (4) Bien, rveel. 4

36.

Une pomme est ordinairement plus_ grande qu’une poire,

‘mais les poires sont plus (1) savoureuses que les pommes.

(2) Quoi de plus beau que la verdure du printemps et quoi

l.

de plus agréable qu’une belle (3) nuit (Tété. Uaspect d’une‘

‘belle maison est agréable, (4) celui d’un arbre fleuri est plus

agréable; mais quel aspect estlaussi agréable, aussi ravissant,

aussiëdifiant que oelui du ciel (5) parsemé d’étoiles‘? J’aime

bien la promenade,‘ ÿaime encore mieux‘ (plus) la société

de quelques’ bons amis, mais la lecture‘ d'un bon livre (6)

me fai} le plus (7) de plaisir.‘ Vous traduisez bien (8) du

îrançois (9) en h-ollandois, mon cousin traduit mieux, et le

‘fils de Mr. traduit le mieux.

(l) savoureux, lekker, voy. "5, rem, 5°. (9) Traduisez;

quoi est plus beau. (3) Nuit. d’eté, zomernachtwu) Cçlul,

dùt. (5) Parsemé d’ëtoiles , mrt starren bezaaid. ((5) Trafïlëlsez‘:

fait me. (jè De ne se. traduit pas. (8) Dufrançois, u“ h“

fransch. (9 -Enz, in hèl‘. ‘ 5
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v' = Noms DE NOMBRE.

a! ' ,

v ‘v ‘t

.‘.. “hæu,” ,

.
mi y, * n arufinhl‘

On appelle nombres cardinaux‘, les adjectifs qui dësignent

la quantité des obiets, ce sonf: un , deux, trois, cent, etc.

On appelle nombres‘ ordinauœ , ceux qui expriment Perdre :

premier, second, troisième, etc.

- 22.

Le nombre un , een, se décline comme Particle

‘Q

indéfini

een; les autres nombres cardinaux sont. indéclinahles.

Een . un.

Twee , deux.

«Drie , trois.

I/‘iler, quàtre.

‘Vj/f, cinq.

Zes , six.

Zeven ,- sept.

Jcht , huit.

Negen , neuf.

Tien , dix.

Elf, onze. 1

Iävazlf, douze.

Deflien, treize.

Veenicn . quatorze.

‘Vÿftien , quinze.

Zestien , seize.

NOMBRES ORDINAUX. ‘.

. , 2'! ‘M /[4I€/r1

‘De eerste , le premier. De twintigste , 113% v /'

De tweede, le second. ' '

De derde, le troisième.

De ruierde, le quatrième, etc.,

jusqu"a vingt.

A

5x23! ‘. ',
‘ l; ,3 ‘J ' l‘ L ‘

Zeventierr, dix-‘septü

Achtien , dix-huit.

Ntjärentien , dix-neuf.

Ykvintig , vingt.

Een en twintïg , vingt-un.

- Yäveeam twintigyvingt-deux.

Brieentwintiggvingmroisetc.

Dertig, trente. .- ..

Veçrtig», “quarante.

I/ÿftig, cinquante.

Yzestig, soixante

,Zeventig , soixantedlix.

Taclztig, quatre-vingt.

Negentig, quatrehvingt-dix.

'Honderd , cent. '

Duizend , mille.

u)‘

, tu: l ‘efi

Lui“

De een en twzntigste, Îe vingt- l

unieme, etc. , Jusquîà mille ,

en ajoutant ste.

z ,' , ., ‘

REMARQUES. ‘ ' ‘ .'

1°. En‘ hollandois on emploie les nombres rordinaux , dans

. la date des mois, ou pour marquer la suite ‘des princes qui

ont régné, exemples :

‘De derdehjunÿ , le trois ‘ juin. t



_Gén. Van my,

noLLANnoiïsn. 3C5 '

De vierde fuëy“, l‘, 5, ‘le quatre. juillet.

Ijendrik de merde ,_ ’ ‘ 4 Henri quatre. V

Willenz de eerste , . Guillaume premier.

2°. On dit : hÿ lcomt, dçnqdèrdm Çäylïaccusatif), il viendra

le trois; parceque les mots qui marquent le temps se mettent

à lfaccusatif.“ " ‘ - >
y 12.; '

. l N

. ‘.'J. 1H, r €|' * r ?v

4., , _ . "u, ....,',._=“_.,5. 9.4; .7 . . v. _;..( ,.. I)

.- . V .... . » l):_ . ‘ u

1 ‘a i119. ' ‘ÿ rnoNoMs.

l

Les pronoms sont des mots qui désignent les trois par-à

sonnes du ‘discours; ils se divisent en ces six sortes : 1'. En

pronoms ‘personnels; 2°. possessifs; 3". démonstratifg 4?. ina

terrogatifsïvïä”. relatifs 5 6?. indéfinis.

Ï ,, . ,

‘ 25L’. su’ 25"‘

Les pronoms personnels sont de troïsespèces , savoir :"

1°. Ceux. de la première personne, on celle qui parle;

17s je, wy, nous ;‘_2°. Ceux de lav seconde personne, celle a qui l’on parle; I

g)’, tu et vous. , .

_ :50. Ceux de la troisièmtrpersonne, celle don! on parle 5.

hjr, zjr‘, fret, il ,, elle, il; au pluriel zÿ, ils, elles._

F,‘ "‘ b

Première personne.

r. r Singulier. Pluriel;

W55, nous.

} de moi. Ûnzer on van ans’, de nous-t

îîom. Ifs, je ou moi..

Mÿïzs ,

I). et A. M7, me, moigfamoi. 0m , nous; ‘a nous. ‘*

\ V‘

Deuzieme personnes

Singulier. . Pluriel; ' 5'

Nom: Gÿ, tu, toi. . Gi, vous. -“ v‘

. UW: . Uwer "
G _ 7 . ren 7a" u} de toi. ra" u’ de vous. _

Dat. etvAcc. U, te,a toi,1oi. I], vous, a vous. ‘*
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, l I Troisième personne.’

J '

' Singulier.

Masculin. Féminin. Neutre.

N. H37, il, lui. Zÿ’, elle. x Hçlt, il, lui.

Z3”, delui. Harem d’elle. 2M”, elni.

' Van hem, ‘Van haar, Van hetzelve,

D. et A. Hem, lui, Haar, lui,fä elle, Het, hem, lui, ä lui‘,

à lui, le. la. le.

Plnriel.

Masculin. Féminin. _ Neutre.

N. Zÿ, ils, eux. Lepluriel du neuZÿ, elles.

Hunner, , Harer,’ , tre est comme
G‘ Van hen ,} d eux‘ Van haar,}d elles’ celui du -mas

l). flumaan han, leur, Haar, leur, ‘a elles. culin.

ä eux.

‘Â. Hen,'les, eux. Haar, les, elles.

s. 26.

rnoNoM RÉFLÉCHI DE LA TRÔISIÈME PERSONNE, sz, s01.

Singulier.

Masculin .3 . Féminin. Le neutre

Zÿrts . Harder, , - Est semblable au.
Van‘ ,zich, } de sol‘ Van ‘zzch, de sol’ masculin.

Zich, se, soi‘. Zich , _se, ‘soi.’ '

‘Jan zich , ‘a soi. Jan zzch, a s01.‘ I‘

Pluriel; g

Masculin.‘ Féminin. ' Le neutre

vHunner . . . . est semblable auv

ra" 31,31%} de soi. Comme au singulier- mascumh

Zich, se, soi. -

‘Jan zzch, ä soi. ‘4



‘normannorsn. x 37

Les pronoms personnels et réfléchis sont souvent suivis

du mot zelf même , qui se décline alors comme les adjectifs,

exemples : hy zelf, lui-même; zyns zelven, de lui-même;

zy zelve, elle-même; ils .zag haar zelve, hem zelven, je

la. vis elle-même, je le vis lui-même; zy doen het zelven

. ou zeluefiils le fontv eux-mêmes 3 elles ‘le font’ elles

mêmes , etc.

‘t

‘ . REMARQUES,
_ I . 1.-” ‘ r . _ o

1°. Le, la,,l_es, setraduisent par den zelpen, hetzelve.dezelve,"ze, dzen , dia, quand ces pronoms se rapportent äf

des objets inanimés et non personnihés, ex. :

‘Wie heeft mÿnen hoed? qui a mon chapeau?

1k heb drnzelven , je l’ai.

Daar is myrte, peu, voila ma plume.

I/rzie dezelve, ou ze niet, _ je ne la vois pas.

Waar ‘zyndefrlzïlscheboe/ren? où sont les livres francois?

Mÿn broeder heeft ze ou mon frère les a.

dezelve, '

2°. Le, quand il peut se tourner par cela, se traduit par het.

On trouvera dans la syntaxe (S5. 75) des observations plus

détaillées sur les pronoms personnels; . ,

5. 27. ' i

PRONOMS POSSESSIFS.

b

Ce sont ceux qui marquent la possession : myn, uw, 2m: ,

haar, hunfimon, ton, votre, son, leur. .3. ' '

Les pronoms zyh , haar, han, son , leur, marquent le _

genre de la personne qui possèdeletÿceliti de la phose possédée;

ainsi quand on dit : zÿh akïrer, son champ; zyn marque d’u

bord que la personne a qui appartient le champ est du mas

culin, et par sa terminaison il marque le genre mascuiindu

substantif akker, champ; lo-rsqu’on dit z hare kamer, sa

chambre; hare marque d’abord que c’est la chambre d’une

femme, d’nn substantif féminin; et par la terminaison e ce,

même pronom marque le genre féminin du mot chambre,

kamer. ‘ ‘ ‘

Il en-est- de même au pluriel, hun akker, hunne ïmmer,

leur champ, leur chambre; haar akken, Itare kamer, leur

champ, leur chambre, etc.
\
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GRAMMAIRE r

. ‘i. r v ' l

I

, vl‘-:l H -‘2‘,.' a 5.14.3”: "Hi! "hi

i ‘. .8|'nguäer.
-,..v V‘

‘aIf‘ "V: )l'|‘« .1 v n'

‘ Masculin. “e” Féminin.

Î‘, e," " }mon. Myne, ma.
' i

Mirlts 'Mÿner,
‘ Vanmrÿizen, de mon- Van mÿne’ de ma‘

r Mj/‘nen on fi/Iiÿnær. x
' u o . - .. t ,

‘ Aanmyrten, am >n Aan Inyne, “na

r v i‘; ‘f n

I ' Pluriel.

' Masculin. Féminin.

N. et ‘A. Mÿhe, mes. Comme au sfn- '

G Myner, de mes gulier.

' ' Van mj/ne, '

I). Myneni. ‘a mes.

dan myne,

‘ ‘ k . ‘ . ,

lllasculinÎ Féminin. Neutre.‘

517w, ÎOILVOIFC,‘ Uwe, ta,votre, Uw, ton

Première personne. x . =

Neutre.

M3771 mon.

Mÿlzs ou van»

man, de mon

ou aan.

mj/n, n mon, '

ou mÿnen.

Neutre.

Semblable au

masculin.

Pluriel.

,votre; Uwe, tes, vos.
Zÿn, son; Zÿntzfisag Zÿn, son; 5 Zÿne, ses.

Haar, son; Hare, sa, Haar, son; Hare , ses.

Onzehnotre,‘ Onze, notre; Ons, notre; Onze, n05,

Hua, ..lcu.r ;‘t flnnhe, leur; Hdn, leur;

Haar, leur 3 Haro,’ leur;

xnlqzläëïl i-s- a

‘ :_ ‘cents J» Y 13'."

REMARQUES. ‘i

4, .

r0. Tous ces pronoms se déclinent comme, niyn,

2°. Son,‘sa, ses‘, se tradui

peut les tourner pan de lui, exemples z’

Daar i: nùän Zyroedelf, voilà mon frère. ‘I

Ik heb zÿn bock,

Ils, heb zinc pen ,

:335. Son, sa, ses, se rendent

peut les tourner par d’elle , ex. :

4

Bunne, leurs. .

Haar, leur; Halte, leurs. i

\.

‘s.

n v

‘t

u

mflflëänïïï”; ‘

sent par zyn, zyne», quand on

i’.

j’ai son livre (le livre de lui.‘ 1'

1 .,j.’ai sa plume (la plume de lui. .

par h-aar‘, haine, lersqmœî.



l

H6LlLANDOISE.

En parlant de ma sœur; . <. ,‘

‘Gy hebt fiaren hoed , vous avez son chapeau ‘(le cha

-' i’ w peau d’elle.)

- je vois ses ciseaux

' d’elle.)

4°. Leur, leurs,’ se traduisentgpar hun, hzmne, lorscjtijon‘

peut les tourner par d’eu:r, ex. : “‘“‘ ‘

En parlant de mes frères :' '

1k heb Îzunboeh, ‘. ' '

Il: zie ‘hunne boeïsen’,

39

Il: ‘zie hare schaar,

i.\h‘.'

_ ,- n 1 (t ‘ i

j’ai leur livre (le livre d’eux.)

je vois leurs livres (les livres

d’eux.) ' ' ‘

5°. Leur, leurs, se traduisent par haar, hare , lorsqu’on -

peut les tourner par (Pelles, ex. :"

En parlant de mes sœurs .

Ilc heb haar gèÿd , ‘ j’ai leur argent (l7atrg..d’elles.)

J]: zie hare’ vrœmÏinnen , je vois leurs amies (les amies

d’elles.) ‘

Pour la plaee des pronoms personnels, voyez 5.‘ 67 , règle IIL

Æ

THÈMES. '. ' 1 4.... i.

'37.’

Mon frère, ma sœur et mes cousines sont. (I) au jardin

de mon oncle. Jïaime autant mon frère (al que mes sœurs;

mais j’aime mes parents plus que mes amis. Je (3). tiens

ce livre de mon frère,'et ces trois plumes de ‘ma sœur ;-

je les‘ (4) donnerai ä mon cousin ou ‘a mon ami. Mes oi-‘

seaux sont (5) morts; mon frère cadet les (6) a laissés périr ;

je le (7) dirai ‘a nos parents; ils reprochent souvent à mon

frère son insouciance. a '

.x‘

‘ I (r)_Au, in den. (2) Als, voy. 5. 2o, rem. 2°. (3) Je tiensz,

il: heb bekonzen. (4) Les, voy. ‘Ç. 26 , mettez ze entre zal

‘et geven. (5) Dood. (6) Les a laissés périr, heeft ze laten

sterven. (7) Le, het.
l

Connoissezèvons le ‘fils ‘de M1‘. B. ? je le vois souvent,

mais je ne le connoisrpas particulièrement. Mon frère est un

. J. .

(les oiseaux .

s s .



4o \ GRAMMAIRE

de ses amis; il Paime beaucoup; mais (1) moi; je ne‘ 1e

vois pas volontiers; son orgueil, son entêtement et ses m'a

nières indécentes ‘me déplaisent ainsi (2) qu’il mes parents.

Son frère est très-aimable: je l’aime, je Pestime , je lui

prête souvent des livres. Il me parle quelquefois (3) du ca

ractère bizarre de son frère; il le trouve aussi peu aima

ble;,mais,,com1ne son frère, il Fexcuse il lui pardonne

ses fautes, il le corrige par ses conseils.

(l) Moine se traduit pas, voy. . 75 de la syntaxe , N0. 6.

.('2)_Ains.ique,zo0 cils. (3) Voy. . 52; 8°. Traduisez :je

vois lut, je connozsluz, faune lui , etc.

39.

Ik hemin myne Ouders, (i) en ben hun veel dank (2)

schuldig. Zÿ zorfien ((3) voor m-yn onderhoud en myne klee

ding; (3)voo1‘ myne verwarming en reiniging , (3) voor mÿne

gezondheid en myn vergenoegen. Zÿ zorgen steeds voor mÿ,

en geven my ailes (4), wat mÿ nuttig of aangeuaam is,

dus is (5) het mÿn heiligste pligt, mÿne Ouders (6) lief te

hebhen,’ hun onderworpen ‘en gehoorgaam te zÿn en hun

niet hetminste Verdriet te maken. lk zal ben altÿd (fibeminnen,

hen nooit opzettelÿk vergrammen , dikwÿls met mÿne broe

ders van hen spreken , en altÿd met een dankbaar hart

aan hen denken.

(r) Voy. 75, N0. 2. (2) Ik ben schuldig, ‘je dois. (3) De.

Alles 1vat, tout ce qui. (5) [s lzet. c’est. (6) Liefhebben,

aimer. (7) réunissez : ik zal beminnelz‘, ils zal Vergranznzen.

4o.

Son , sa, ses, leur, en parlant de‘ femmes, yoy/S. 27',

rem, 3?. et 5°. '

‘Voila voire sœur et deux de ses amies; elle a ‘été-ra la

u

"campagne avec ses cousines. Je (r) vais lui (à elle) rendre

son dictionnaire hollandois et sa grammaire allemande. Elle

(2 lesdonnera à Mademoiselle 13., son amie. Je les (elles)

3 vols presque toujours ensemble. On (4) les estime gé

n ralement, on les loue, on parle souvent d’elles; mais on

(l) Je vais, ilc wil. (2) Mettez zehles, entre zal et Qgevm.

(3) Je vols elles. (4) Ou estime elle: , _on loue elles_,...etc.

' ‘ ' leur



‘.

‘ nonænänoæss. ' 4:‘

{leur reproche leur fierté, leurs manières affectées. Elles sont

(5) très-instruites : elles (6) savent aussi le hollandois; leurs

ïamies sont jalousesrde leur (7) mérite pelles leur e-nvient

leurs talents; mais‘ (8) moi, je les aime, et je (9) le leur’

dis souvent. , _ 7

(Æriîu! ‘n’!
‘)|!7I': ‘ . _V '

V ('3') Voy. iïflmfibÿ‘ ‘Sâyêfit le hollandois, Ïtennren

‘hollandsch: (7) Tradi ‘leurs mérites. (8) Voy. 75,’ Nfl-G.

(9) ‘Iîrad. (je dis_çela.,.._(hçtè leur“ . ' s x... . u;

r17"! "L. “r - " " "2 ‘t "s3
.. \. .» ‘trou i. v ‘

"u? ‘ axjih ;;}v\'_‘\ NA‘. . ‘ l .- ' ‘L

_ 42' ';;..r .,- -; v r,

‘ ‘Vous (r) aimez“‘à pister de‘ votre jardin, de vos parents,

de vos amis; let mon frère arle vol ntiers de ses oiseaux,

‘de ses pigeons, de ses plaisirs‘. Üest âme (levoir (3) d’aimer

Dieu, notre créateur, nos parents, notre patrie, notre roi.

Nous devons (4) tout sacrifier à" notre patrie, et défendre

‘notre prince’. Nous pensons avect plaisir aux amis.d.e-.iuotre

jeunesse , aux doux plaisirs de notre enfance’, à la 1103€; eÊ

‘aux tendres soins de nos’ parents. ‘Bien nfiest plus c

Phonnête homme ‘que son honneur, sa patrie. ses‘ dent) r5‘

‘il craint (5) bien plus ‘deperdre Femme Anses concitüepÂ

‘que ses. ‘biens. \ ' _' ” 2H1" ‘ "

I v w , I .. m5.‘,(l) Traduisez»: votiwpâræà" volontiers. (a)"C’eè!,"PÈ‘t is.

(,3) D’aimer.,'. te beminrten; "régit Vaccusatif. (4) Ailes.

Bien , vÿeel. ' » l

\

s
r

‘l A .,..': V’).

s. 28s

sud-u.“ '. ._' î ‘ l)‘ / .' ., ;' *‘.r‘,:i.,-'

Les pronoms possessifs substanufs ‘sont : ‘— .13.
. - v i ‘ l

Masculin. Féminin. . " '- "Neuxtre '

1:". ‘a 1')‘ : v "l; : sa?‘ hhnflilî‘ au) A. r Jeu.

_])e Je ‘mien 5.: «iemÿrte, la mienne; het mine, le mien.

De uwe, le vôtre 5. de uwe, la vôtre,- het uwe , le vôtre.

De kpÿhe, le siens’ etc. "ma,
De ortze , le nôtre. ' À " Ÿ

De hunne, le leur. . I. n‘ . l .

De hareflé leur. r ' "’ * v ‘ . "d" " . . r,

Tous ces message déclinent comme Padjaotif. “:;;;‘î'. , , . .

' Le pluriel CSÏWÎOITÏOUPS comme le singulier masculin;

de me;alës"fîmieuÿg“'ete;j; mais quänil" les miens , les

siens, etc. marquent-toutes les personnes de la famille‘. on

(mu direïflm infierlifldäzÿnen, etc. r "r? ' " ‘- s , u; .

m; A‘. 6 j”Lui...

A . ;."‘

»' ; m ' . À .< / .,. t . ._

' “ '* u»; «,1 {l .;"‘.‘i 4:13? j ‘n: 2'‘. 1.3i, “ fi‘,

‘- "‘* J?
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.. i V l‘ r '* .. l î I. '.

'r".2‘_' ' ‘ "'

, m‘... r, .l)"f. '

ürnouoms
v .' lkiwnl" l‘

ËËMOÜSTÏRÂÏÏFÊJ " " ""Î"Ï'

, . .3‘.
_‘.. u‘.

Ce sont ceux qui servent s montrer lesobjets ,,‘dont on parle‘;

Les adjectifs‘ démonstratifs sont en hollandois : _. ,. k

, Masculin. I - =Fémininjlm 9.. tiNeqltl-a ‘ l ‘jÿmk, F‘ ‘

‘Deze die ce. Deze die, cette. Dit, dat ‘ce. - - 43.’,

Gerbe.’ celui-là. Gene’, celle-là. Gene, celui-la.‘ E‘: 33111::

Dezelve, le, il. Dezelve. la, elle. Hetzelve, le, il. 5 masmk

Dezeÿde, Dezelfde, Jäïetzelfdeh Î? V
. le ‘même.’ la mêmehetc. le même)»: î _ in. I

‘i _ ‘ ,,"I,,:1)_Êc1.'1NAIsoN. ‘

' a '- n ‘Pluriel.

Masculin.v . 'Eémjnin. _ A ‘, Neutre.

' ' \ . .
N. ‘Devze, cm h Deze, cette“ t _ Dit, ce. >

À- DÛZË’? 3

‘p5My

Van dezen, Van deze,

Dezen _, ' Dezer , Dezen

Pïrdaïidezenjè’! çe‘ ,

Van dit,

.5». 2.41m dezc acette. Dit oukmniä ce.

,1. _, 01! deze,‘ . - dit, s
l’.

A

.15‘... .

Pluriel.
vï i .

N. et A. Deze, ces. ‘ , Pour les_ trois genres.
i“:

n... .1.. Dezer, . "'- ' 4
Gen. fa” dEzeJde ces. u r

Dat. Dezen ou aan deze, ‘a cesr Au femimn, atces, se rend

1:’ v? . ‘ " -» ‘i "‘ < ' ' ".""“ paradeszèrbuuan deze.

. , S24." ‘s23’ . _‘ w‘... («l .1

i ' " ‘ Singulier.‘ "m1! “t ' " v

_ 1,, ‘u .

Masculin. Féminin. . Neuu-‘è,

N. Dia, . _ _ . su: _ I
A“ Bien, . ‘ce. . . v Due, cette. ' ' Datÿce.

y D. , , l‘: .' .. .. . . "

G, Vîteäzäen } devise. Dzer ou vanæ. Vandandece.

l - , ’ (lie ‘de cette. * v

D.Dien ouaan diemä 1 nier’, dia‘ ou Dqtouaan datàce’.

ce. l) aan dieja cette‘. ' '

> l

l :44‘ qui r - "H '

‘Ghpetzes’ 2'. I‘ îdece. ‘peut’ ide cette. “Dezesl zde ce. -



HOLLANDOISÈ.‘ :43

- Pluriel.

N. et A. ‘Dit, ces; » Pour les trois genres.

Gén. Dierj ou van,dze_,-Ade ces“, t. - s, . , .

Dat. .Dwn ouÀaan dte, a ces. A ces,.se_traduit par dier, ou

A - ‘ aanrdze, au féminin. l '
Dezelve , dezelfidev; etc; , se déclinent comme les adjectifs:

dezelve, deszelven on van denzelven, etc.

On en donnera des explications plus détaillées ans.‘ 78.!

5..

. REMARQUES.‘ ‘r ‘ U

1°. Dezez dit servent ä montrer les objets qui sont près

de nous; dze, dol.‘ servent ‘a mpntreixdes objets moins pro-î‘

ches , ou plus éloignés , exemples -:

Geef mÿîdeze pen , ' donnez-moi cette plume-ci.

Neem (lie p eer , prenez cette poire-là.

Geef my ‘t mes, ‘ donnez-moi ‘ce couteau-ci.

Neem dot 60678,. ' prenez celiälre-lëi '

2°..Dans les mots z 7 ' f;

‘Masculins . - ' h Féminin. . ' Neutre. ,

Degene , celui.v Degenmcefle‘. Hetgencghetgeerycelui‘;

Diegene , ‘Dngezäe; g Datgerfe , . .

-Il faut décliner. de,het., et ‘donner à gene la terminaison

tîe Fadjectif; (zfestzä-dire ajouter. un n la. la fin , quand. il est

précédé de des ou de den. V

THÈMES; . i . .":1l

‘Ce jaräin, cette allée, (es-arbres , ces beaux ruisseaux,

ces hautes montagnes, (l) tout m'amuse ici. La situation

de ce jardin est (2) bien agréable; considérez ce bel étang ,‘

ce charmant pavillon, ‘ces_ fleurs, ces terrasses , ces haies

vertes. 3) ‘Jïaime tant ä me promener (4) dans ceÿbeauï

jardin v,‘ ans cette belle prairie , sur cette haute montagne.

Je parlerai‘ souvent (5 ‘a mes amis depces‘ hauts arbres, (6)/de

1 ces beauxloiseaùx, eszplaisirsîde ce jour. ,3 '

\

(i) Tout , allez‘. (a) Zeer. " syraïmè tantfläîmël‘ pr. , 27s

I wandel zoo gaame. (4) Voyez (5) A, met. (6) De’, oVer:

. j . . ' k .- 4‘ _ t



." s. .‘ i

' it fraaÿe. bock en dut ipennemes (.1) "Ïÿéhoorenanÿneti;

a‘(îler toe; hÿ heeft zevan dieninianïflflgekocht.‘ (3) Hy,

L dt_ meer vah dit bock J'en van datfipennemes, äauvan 7

dî e fraaÿe vogels. 1k lees dikwÿls in deze fraaÿe boeken ,‘

ieze geschiedenis van ons ‘vaderlaml, îndeze hnilandsehe

(‘k en. Kent gy dien dichter wel ? Het (4) is devwermàarde

' ndel; il‘ Spreek gamine; van “(lien beroemden ‘man ‘milan

Schoonheden (5) dier taal ,_ van denuttig

( 1 ) Cherchez”: toebehoofêiz. i Gekochtr, a _

12.3.31?Îäfäloÿ? Ëiïidtj ‘mai’; ’ u“ si” P’? ‘Î? ' °"s<'.'(4l"v-Ï"Ï‘ f‘; .’_

g V .

munir‘: - ‘ i g!‘ 4" . ' r r. ‘-."» *.:"“Î\".

u voilädexix belles voitures T‘ Celle-ci. est} I» CharlesM a

-e11e —l‘a mfappartientu (2) J’nirue mieux cellgde monHfÎ-èî;

Ëäïe la mienne; celle-ci est plus grande, mais celle-la est

t us pelle. A (3) qui appartiennent ces deux Ëeaux chapeaux ?

Cellui-äl Ët (l) a I-Ienxzi et celuiçlà (I) ä Charles; je trouve.
Çe m5 e îlbarles (4) bien plus. beau, que. celui-Ide Hetîrî.

Qëÿbgapailons plus den: ces yoitures ‘etwde, ces chapeaux‘;

s“m ‘u: (‘èlrâê a Les Faîtes geographiqnes , ces beaux encriers

de cep r ) ‘gnes (le-hotte cünsiüératiùm Querest’ le prix

I 5 IVYBS , de cati-belles cartes, *ces"jolis eucriers‘?

, ' . "L . 4 "
lu

I

.1.

T . . ' ' _que‘) (2) Palme mieux, ils heb liever. (3)11

‘neer spre/sen. (6) Jÿiçÿreeîlé ‘Feipaÿlpns plus, ltmt ons niet

après , 55%.. îsîïzmääï“ r e‘ se
. I, I N. . Q . . _..

xîÀ-P . <_.V4;5;' 1.‘, ‘Îfr/w. .'\ll aïll‘

O‘ p “un: n! in“! 1 . "9 -.';’-i11. w. "vin.u achetez vousri" ' c.’ “a J’! ‘ i‘) 'À‘“ ' ' '

_ ce - ' ' V " l

fie (A!) qui tenez-‘vousbïîzîæxälîäâÿifceÿ Iîlumgscyceua ‘encre_ , ,_ l. anâpis, ce e grammaire.

,
.

hollandoise ' 'ce dlçfign ' ' ' ' . . .a . naine allemand..- Mioujnerenwilrien de -

toutes ces ch ‘oses jL * ‘a v *. .. . .
- 4 (m. s attache a ce. chien. acet oiseau;

il les (3) ai .
me Plus, queçes beaux IÎVÏËÈ; çaÂ-acgèfgde 41e,

(l) De 1 ' ‘
(in tenez-vous, pan ‘vœu m'g,yybekpmen_

(2) 4:: h ‘ac .3 soz. (3) Iies, dia ,.v.oy. 5 26 ' l

U , _ "wf-Mïïi" nm"



\ -

I v es;

jeune homme est singulier Voyez-vous cette petite épée et

ce petit fusil? il aime plus deux choses que ses livres;

‘il '4) ne parle que de (5) cette épée et de, ce’ fusil. Après

la classe‘, (6)-il joue‘ toujours avec son épäeietflnvec son

fi1silé,‘il»(3)_ les aime plus que ses amis,
m e) :2 ‘V A u l . i‘) .‘ v “J :7

. r
: ÿ . - KV‘ l‘ , ’ —\

(if) Il ne arle que, hÿspreeïtt madr.‘ (5) ;De.,v.oaefi, ‘rëgifi

lfaccusatif. 6) Trad. : joue-zl, voy. 5. 67A,’ règle X16. . ‘.1

a’ “tu "culs

46.

-L.Nous admirons la beauté de cette‘ église,‘ la hauteur de ces

colonnes‘, la magnificence de ces Buœlsrflälafiîofieléïidè ces. *

rues, les beaux édifices de cette ville plaisent aux étrangers.

La douceur et la bonté de ceprince font le bonheur de ses.‘

peuples; tout (1) le monde parle de la générosité de ce roi,

de la. libéralité de cette ieineflet du courage dfiucgsggrandfl.

hommes. , ‘ .
> . ' _" I 5;‘ g "7 j s Ïâ ,': 4. l _ ."“.“‘I u‘.

(r) Tout le monde, iedereeri.‘ " V‘ "l P" r" ='- u‘x "u '., - . ‘l: ' 2* . l’u.‘) 'i. .':\'\)'!;

‘ ‘H , " .\\1, V ‘ ' ' H ' " \ .
un...“ . H i .5 u "A3.

— 3o. > A u“ .

. \' . ', g .._

s " r. i \. PRŒÏOMS INTERRGGATIFG._ ufiïÿäv." ‘ "f.

k. l.

Ce sont ceux qui servent ‘a interroger, les pronoms inter-t

rogatifs sont en hollandais z, ‘wie, welke, wat, hoedanige,’

qui, lequel, quoi, quel.

' Déclinaison. -'Â "ï u‘: ‘

c il‘!

t 32H‘. m. ‘t . .- ..À ‘.5; ' ‘_ . x‘, .‘,_ ôznguller.‘ __ I; N in‘. ‘ , r I 4

hlasculin. A . Félninin:A }qul' I778, qm- ÎVat, quoi.

. , I
. . _ "f. V [Viens ou de _

. I 32:51.2" }de qui. I/‘ZÏÇLÏÊLIC qui. I/‘an wat, quol._

D: Wien‘ ou Fi . Wien ou}. fl/at’ biquoi,

7 .

. . à ' - " u‘.atmaæväçql æqtälÿisgzïfl” W16‘; Ë l Jan wat

l
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I n} a,

. .. ., ., . 2
,.-_. , y A; .. , Pluriel.

.. , , , n . ‘. .

i". i Masculin. I Féminin. Neutre. '

N. et A. Wie, qui Comme au masculin. Sans _pluriel.

, Wier -
Gen. fa" “jiajde qui.

Wie’ ._ . ‘ï
Dat. ÂanâyieJa qui.

REMARQUES.

De quoi , se rend souvent par Waarvan, waaruit, Waaro

Ver, etc. ; et à quoi, par waaraan, waarmede, waattoe, etc, a

v'i

. Singulier. a

uMascnlin; ’ Féminin. . Neutre. _

A. Wellæ, t quel, Welke, quelle, ou Welk , quel , ou

N. Wel/renüou lequel. laquelle.- n v lequel.

G Wel/ts, l de quel Welher ou de Wellts ou de l.

wel-souduqueL Van welke, quelle-Van welk, que“

en, ' '-'

D H/ellcen, ä quel Welker, a Wel/lgwel- à 1

‘Aan wel- ouauquel.’ ‘rlartwelke, quelle. lien, ou que '

lien , . ou welke ,
dan welk,‘

ring - ._ ‘ \ '
..._,_..,._ s‘ l‘ ' . Pluriel. .

Masculin. Féminin. - I Neutre.

N. et A. Wellre , quels , Jfellce ,. quelles. Comme au

ou lesquels. masculin.

G Welker, (de quels ou Wèllser ou ide quelles.

' Van welke, (desquels. Vanwelke)

D Zellsen, ouÏa quels ou Wel/cer, ou?
. anwellfle, auxquels. Janv/allie’?! quelles. .

REMARQUES».

I Il ‘ "

1°. Wat, quoi, quel, quels, etc., est invariable ’;" ex. z

watrdoet gÿ? quefaites-vous? ‘ _ _

dan wat tafel zit‘ hi? a quelle table est-il assis‘? "
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2°. Lorsqu’on traduit. quel, quelle , aruwdt voor een, '

wat voor eene, le mot ecn Àest seul declinable. _Voyjez.s'ur

m; les‘. 81. v L” n’ ' " ‘iras
._n‘! . > ‘J,’ “ "

...4 . s 3 4C s,” Ï .1.‘

_ "p. w; , .7 ‘.1 "H v‘

' ‘À

f
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‘ “ilaî
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' iPËoNoMs RELATIFS. " “ P’

‘.

5 .

On‘ les appelle relatifs, parce qu’ils ont toujours pep : t

s un nom exprimé ou sous ‘entendu, qu’on‘ appelle ‘antece une, ‘

‘cesontg ' _ _ _ . ., 4.‘,

V317“? zadewelfie v. lequel 2- qlllxä JŸIŸÊNÆWŸÉ nlnleque}; ‘qul

Wclt,’ hefgëerl, ce‘ qui “ce que.lll,, .1. r .,_‘ ‘Lagune,

‘ Ou a vugla déclinaison. de tous ces mots. ' '
Il

-, . s .' 5,. . ' v: . .-».:'tu‘;.;=1 î., M

REMARQUES: " i ' '5' "

ln; n

.\_- u

:3‘!

1°. Dont le, dont la, dont les,‘ se rendent pIar wiens,

lorsqu’on peut tourner dont par. duquel,- dest-ä-dire, quand

Pantécédent est du genre masculin et aulsmgulier, ex. :

De man , wiens zoon giek Ils, Phommedont lefilsestmalade;

De malhwiens vrouw ‘zzynekia,v l’l1_omme dont la femme est

. ‘V, V ‘malade. _ . .‘Deîman, Wiens kinderen, zieÏ‘ ‘ Phorame. dontnlësfle-“ÎÊP” 5m

‘Jeu; " " " mêlsdesw ‘
. y l l _. . R’ ' l i‘

2°. Dont. le , dont la, dont’ les, se traduisentapar wiér,“

quand ou peut des tourner par.‘ de laquelle, [desquelles ou?

desquels‘,- cœsn-à-dire quand’ Fantécédentest féminines). au

pluriel, ex. un. .1; m, ‘ l ' m. ' z-fm. ‘

De wrouw. wier zoanziek is v,‘ la feininedontle filsestmalade.

1)e prouwenofmannen, wier ‘les hommesfles femmes dont:

Jrinderen ziels zyh,,-_-i. n ,1 les enfants. sont maladéswr

De mannen , de vrouwen , wier les hommes , les femmes dont"

ontrowr il: Iæn , je connois la perfidie. ‘

3°. Dont le, dont la, dont" les se traduisent par wellrs,

pour duquel; et welker, pour desquels, quand l antécédent

(substantif. auquel le. mot dont serapporte) est-du ‘genre

neutre _ou qu’il exprime une chose inanimée,tex.t:‘

Het land jwelksligging ÿe- ‘le pays dont la” situation est’

' koorlÿ7s is, ‘ " " " ‘ Wagréablè. ‘ '

‘De landen «velker li in ber-Tales pays dont. la situation est

Æoorbîÿs," f ’ I‘ V ‘agréable. " ' .

r, j
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> '4"; ‘Dimt ‘sèïtràälilt par lwaàifiänî; ‘waàrdver; Wäâruit)‘

‘Waræneäe’, eîè.",-'qlländ il est régimeflfunverbe, ex. ‘z _

Hethuixwaarovergyspree/ct, la maison dont ‘vous’ perle-z‘.

5°. Quand dont est régimeiffln adjectif, il faut le touf

ner par duquel,‘ de laquelle, desquels , ex. : .

LDe belooning welkergyvgaaçv wlaforéeotnpense dont vous est

dig zyt’, ‘ ' ' digne.(de laquelle.) Voyez

v encotelle 5., 82.

‘ ôüflçÿui ‘et’ que se Ïrälfnisentflpti} ïdfe ', ‘ quandle siihställitif,

auquel ilsîse fappurtent, est au vpluriel, ou ‘qu’il ‘est fémininf

et au singulier. . _ l 1 > î ‘

79-. Quz et que se‘ ‘rendent partiel, quendjÿantéeédent et du

genre ‘neutre et au singulier.‘ ‘ ' L " _. ‘x '

8°. Qui‘ , ‘de qui, à qui, au ‘commencement’ d’une phfiàse,

sont toujours interrogatifs, et se traduisent donc 'par wie

ou wien, etc. Voy. '83.
i"]1i ‘

. ‘

THEMES. _
' r:l')2,’!.‘:".‘ I» 1‘ r :32‘; ,1‘. N'a/v.‘s‘ un‘: ';.'.‘."‘\,‘a ' m ;'. 37:‘. n ,":l

‘ - J,
' " . l ‘n m1473‘ ' '1' . , ‘v; :1» çmyuz. ‘_

' I

jQui flclûsîlinje‘ ‘plusflque nos ‘patents il}: quiÙÎdevonsy:
noùs’plns Lzi"e"stir’t1e", plus de respect et de‘ soumission‘? de s

qui receg9n‘s;nou.s de plus.‘ rands “bienfaits? qui appelonsfi

nous dänsnoÿbesoitls? qui) 2) faut-il aimer plus sur la terrè

que ses parents? qlleïbonami (3) veut veiller, (4) confine \ ‘

eux, pour netrekslwtéî-ä (5)îquel ami (6) peut-ion se plaindre

00111816 Âô) äses patents? lLquel ami peut-on se fier ‘comme’

à eux? smeÏquelle personne du monde reçoit-lin (7) des mer;

ques aussi touchantes de tendresse et d’amour? - - »

. (l) Bevons-tlous/‘zyn’ W7 ùersehùldîgd. Ëäut-il , maet

mm- (3) Wil. (4) Voyez‘ ÿï86. (5) A, by‘;‘régltTaceusatif.

(6) PeuLon Jean men‘ (7) Des, ne se tradlfltpus} voyez 5.15,

ma“, ‘o _ ,,,;-- . ,_:.' ,\\Î)a'l\' '- ' ‘ L

[Jq _. , A ,3 . a .\

I I r" :. 1.4 t.

“‘ 235i‘- ägiwfllîuw .,. ...\..

..
_ i‘ .'. ' V ‘ ' a i .

n ‘:»‘.-:.<‘ix.n:“ ' v‘ ‘ xrl m ‘u’ WM: ' " -

‘(Quel beau livre; q elle‘ belle "plnmëynÿuelxbléflälilçänif

‘avez-vous là ? (1-)”C’est un llvle hollaïldois qülïest-(a) bien

amusant, et ‘que je lis guet: glaism Qmal eçt lgupmkfleälïlæg

teuï- ? (1) ‘n’est ‘Goede j-Çcewprofesseur instruit qui‘ aièläl-ihît '“

Au

. (x) Het i3.‘(2)._zeel:. (gfiraii; gèmàaiîfse lfietflàifiëäïæ

livres; “pour tant ‘de’, voy.‘ 5. :5, rem. 1°. '- Î >

' tant
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‘tant de beauxlivres, ‘a qui nous (4) devons beaucoup d’u

tiles ouvrages? chez (5) quel libraire achetez-vous vos livres

et vos plumes? chez'Mr Moons, qui demeure sur le marché;

(1) c’est Je (6) seul libraire, chez qui on trouve des ouvrages

hollandois. ‘Et ‘ce beau canif que vous avezla? c’est"(i)'>un

canif de (7) Namur, qui est bien ‘bon et solide. Comment

«trouvez-vous celui que j’ài (8) acheté (g) ‘a Liège? " t;

) Devons, te dankenflebben, se met, après ouvrages.

(5) Voy. 53. (6) Seul, eenzgste. (7) De Namur, Namensch, se

met avant canif, voy. s. 69, rem. 4". (8) J’ai acheté, ik...”

gekocht heb. (9) Voy. 5. r3 rem. 4°. w

‘i’ ' '49-4

Wat is nuttiger dan het lezen van’ goede boeken? en‘

welke geschiederiis is noodzakelyker voor jonge ‘liedennian

un:

1

' ‘ de geschiedenis der Romeinen en Ydie (r) van het vaderland?

, de deugdzame man , dien wÿ beminnen en achten, de boos

wicht, dien wÿ verachten , en (2) wienslistenw vreezen;

de huichelaar, dieu w'y' verfoeÿen ,- zÿu: allen in e geschie

denis (3) afgesçhetst. De grieken en romeiflen; (2) wier

heidemnoed wÿ bewonderen ;_ de groote mannen van ons

vaderland , wier schoonè voprbeelden, Wÿ navolgen moeten;

het vaderland datppÿwfifîmeer beminnen inoeten , dan ons leven ,

"z'y'n voorzeker-‘onzer “overdenkingen (4) overwaardig._

r t2) L‘. .

(1) Die , ‘celle; (n) -W‘iens, dont les. (3) Cherchez, {tfscfietseni

v-oy. 5. Æôirèm. .9=. (4) Overwaardig, bien dignes‘ .0,I l 50. v x - r - . v‘;

‘t, . \, .7 ê,‘

Ce bel arbre dont Pombre nous est si agréable, et "(i)'dont

nous aimons '_tant les fruits 5 .ce‘s belles fleurs dontia variété

charme nos yeux; ces oiseaux qui nous charment (2) par

leur ramage, sont souvent le sujetde notre conversation.

Notre ami ‘a qui je donne souvent (3) des fruits, et sa sœur à

qui je donne des fleurs, (4) m’ont donné ce petit poirier;

que vous voyez (5) lin-bas, et ‘qui porte de si beaux fruits.

Cet étang dans lequel il(6))r a desppoissonsœ de toutes espèces,

Cette source dont Peau est si claire et si ouce (8) rendent

ce jardin encore plus agréable.

(r) ‘Traduisez : dont les fruits nous, etc. (2) Voy. s. 53.

(33 Des, ne se traduit pas, voy. r4. (4) M’ont donné ,_ '

hebbera ‘nzÿ gegeven. (5) Lit-bas, gmds. (6) Traduisez : sont. ‘

(7) De toute espèce, allerlei. (8) Rendre, ma/cen, régit Paccusatifi

Z
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_ Je connois -le livre que vous lisez, Phistoire dont vous

ÿarlez, l’ami de qui vous ‘les (i) aveqhet à qui‘ vous prêtez

souventdes livres françois. Votre frere lnqui vous écrivez

est dans une ville d’Hollande. Le commerce auquel il se voue

et ‘les sciences qu’il possède , feront son bonheur. Les bons

amis que nous aimons et de qui nous parlons volontiers,

(2) nous sont (3). fort utiles. La langue hollandaise que nous

apprenons‘, et de laquelle nousparlons, est douce et belle;

les livres que nous traduisons, et que nous trouvons si beaux,

âppartiennent à un jeune homme que vous connoissez sans

oute. ’ ‘

‘_v

. (t) Voyez s. 26, remarque 11°. (2) Trad. sont nous (3) Zeer.

I

s. 326

PRONOMS INDËFINIS.

ï ‘joli ‘l'es appelle indéfinis, parceqtfils expriment un objet
svzigue et indéterminé; ce sont ; ‘v ‘

‘Men ientand ,. on , quelquÎun.

Ieder , zedereen , chaque , chacun.

iNiemand, zemand, personne, quelquîunu ‘,‘

Nzets, iets, _ , rien , quelque chose»v s i.

Ïelen , verschezden, plusieurs. '

Sommzgen, eenigen , ‘I quelques-uns.

Aller», geen, tous, aucun.

zllevnzgem , tel. , _ . g, v

.Eoc...ook., quelquemque, toutmque.

2 t

x. .‘ .

" I

‘ '_.._..
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l k LIVRE II.

DU VERBE. t ‘L;

CHAPITRE PREMIER. ‘

l . _ NoTIoiss rnÉLIMrnA I’ '. \

t-«ma; ‘>25.- . fait?“ 13'!‘ <v iv-W“ 1.. ‘

‘.3

IÆI-‘verbe- est un“mot par lequelnous‘ afiirmons que

sajçt est ou qu’il fait quelque chose.Le su}e't est la personne ou ‘la cbose dont on parle. Quand I

on” dit ; laéoolierbiitrùri livre; Pécolier est le sujet qui fait

. l'action. de lire; ilv agit; le verbe est actif‘. ‘ ' '

Dans cette phrase : l’homme est aimé, le sujet ne fait

Faction ; il la reçoiii,r'ile la souffre; le verbe est passif.

Dans la phrase : Fécolier s’applique, le sujet fait l’ac-x

tion et la reçoit t ut‘ a la fois. L’action retourne, se réfléchit

, vers son auteur; e verbe est reffléçlzi. ' ‘.

Voila donc les teoisîespèces de verbesyüactif, le passif

et le réfléchi; auxquels il faut encore ajouter .- x ' .

Le verbe neutre qui n’exprime que Pétat du sujet 3 il ne

- signifie ni une action faite, ‘ni une action reçue par le sujet;
Je travaille ,- votre frère dort. i_ u l

Le verbe impersonnel ou uni-personnel qui ne s’emploie

qu’il! la troisième personne du singulier; cotnmeil pleut, il

neige , de. s. 34.. _ - r

JJOMBRES. à‘ . '

. La‘ langue hollandoise a deux nombres pour les verbes ,

: coiiime pbur les noms; le singulier, quand il s’a_git d’nn seul:

Ïappreuds , tu apprends , il apprend _; le pluriel; quand il'

s’ag1t de plusieurs : nous apprenons, vous apprenez, ils

, apprennent“ ‘ ‘ ' " '
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‘ 35.

' ' g l e t . v

PERSONNES.

I l

p

I On appelle ainsi.

font voir si le sujet. est de la première , de la seconde ou

de la troisième personne. (Voyez lesvpersonnes 5. 25.)

5. 36. .""'î?

TEMPS.

/

. i .

‘Les verbes ont différentes formes pour exprimer le temps

où‘ une chose restiarrtœe , arrwe ou arrzuera. Ces formes

s'appellent temps‘.

î Celle qui nlarque que la chose‘ est, ou arrive dansale mo
i ment oitÿouparle, s’appe_lle présent, jîapprends.

Celle quimarque que la chose sera ou se fera ,. s’appelle*

futurîuzÿapprendraii _ ’

Celle qui annonce simplement qu’elle a été, s’appelle

pqrfaitiou temps passé, v , ‘ _, , _. ,

Voilà donc les troi-s temps princjpauxjle présent, lefutur,

le parfait. ‘ r

Outre ces trois temps principaux, n'y a encore des temps

secondaires, ce sont : ‘ _.

i Lïrrqiarfait, qui exprime une actionpassée, mais qui étoit

présente quand une autre s’est faite : ik leerde, ÿapprenoisw

Le plusque-pafiait qui marque qlfune chose étoit déjà

faite, quand une autre s’est faite (arriva); ÿavois lu, quand

vous êtes entré.‘ _ 1 “ -

' Le futur passé ou matériels!‘ qui marque qu’une chose.

sera‘ faite avant une autre, j’aurai lu ce livre quand vous

yviendrez. ‘ '

Voilà les temps que compte M. Weilqnd dans sa Gram- V

maire de i818, en comprenant sous le nom de futur: i

Le conditionnel qui marque qu’une chose seroit ou se feroit‘

moyennant une condition, ÿapprendrois, si;

Le conditionnel passé, qui marque qu’une chose auroit

ëtéfaite, si certaine condition avoit eu lieu, jïaurois lu,

si farcis eu un livre.

Donc les temps sont : l

‘Le présent‘, fimparfait, le parfait, le pIusq-ue-parfait , l'e

futur,le futuitpassé, le conditionnel, le conditionnel passé.‘

\

s " . n.- - —,_.r - h '

, dans le verbe, certaines désinences qui- ,
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._Ç.37. ‘l

' ' MODES. ' ‘m'a’ y

On peut désigner une chose de plusieurs‘ manières dîiïév

rentes, que'l’on nomme modes. du mot latin modus, manière.

Le verbe hollandais a quatre modes ,| Finfinitif, Findicatif,
TimpëratifJe subjonctif. ' ‘ “ ‘l " ' ' .

Einfinizij’ exprime l'état ou Paction, sans déterminer ni

les nombres, ni les ersonnes. Hoozen, entendre; gehoorll. —

hebben, avoir enten u; te zullen hooren ,' devoir entendre.

Lînfinitif comprend : ' .

Le participe, qui {appelle ainsi, parcequ’il tient a la‘

fois de l'adjectif et du verbe. Le participe présent se termine

en de: lezende, lisant; leerende, apprenantgct le participe

passé se termine en d ou t, avec la prépositive ge, comme :

geleerd, appris; gehoord, entendu; voyez ‘s. 44 , N0. 3.

Lïndiclztif‘ afiirme d’une manière positive etabsolue;

ils lees , je lis; ils leer, j’apprends. I

Lïmpératij‘ joint a la signification du verbe, Pidée d’nn‘

commandement fait par la personne qui parle; lesr, apprends;

leert, apprenez. ‘ ' ‘î ' \

_Le subjonctif, ar lequel on exprime un doute, une in

certitude, un sou ait, une‘ condition , une exhortation 2 ils

twÿfel , of hÿ mÿn vriend nog zÿ , je doute qu’il soit encore

mon ami ; il: ivenschte dat hÿ hier ware , je voudrois qu’il

fût ici, etc. '

MWu/WwmrmMWÆ/WWWWIWM

CHAPITRE II. I

5. 38.
v‘. ,.

DES VERRES AUXILIAIRES...

On les appelle ainsi parce.qu’ils servent a coniuger en

grande partie tous les autres, du mot latin auxilium, se

cours, aide; ce sont, en hollandois: lzebben, avoir; zyn,

etre; worden, devenir, et zullen qui répond a-petiaprès au.

mot devoir.

3 ' '- REMARQUES.

,Tous les verbes hollandais se terminent en n ou en; il

n y a qu’une seule conjugaison.‘



54 . , eatuusmnh’:

"ÏÎ 39.;

VERBE AUxtuAggE AXÇIR , 1151513111.’

> ventral»: aum- w v l Ætÿieweoflpër- I,

_ munir“. . PARTICIPES. _

Présent. Hebben, avoir; Hebbeñde , ayant, v

Passe’. Gehad 15611km, EYOÏL Gehad Yiebbeizde, ayant eut

eu - 'Futur", le.’ heblienl,‘ Zullenzllehehben,devantavoirt. L

devoir avoir. '. ’ ‘4 ‘ '

nefliæéflêisant wïs- d4MK0EeE.Nêë 15H’;

jzunrcsnr. SUBJONCTIF.

.. U .7 , .. 3 çPrésent.

Trïqbeî"; jan; ' pat il: hebbe, que ïaie. .

'/ _ _ Isebtgj-tu as. n” Iïat g‘); hebbet, que tu aies.‘

p x (ne t, il a3‘ _ . i Dat hÿflebbe, qu"il_ ait. _)

P75’ 12e ben,‘ nousavons; Dat 1vÿ hebben , que‘ nous '

"H ' '_ A, ayons. l j‘ ‘

G Itebt tzqusayjez. ‘ ' Datgÿ hebîzehque. vous ayez,

‘Jçelzbên, ils ont. ‘r Dat zy” hebben, qtÿils aient}; _

I- I Imparfait. I I I ' i.

1k had, ïavois (j’eus.) 1m i/cxhadde, que ÿeusge;

Gÿ hadt , tu avois.‘ ; Dat gÿ’ haddet, que tu eusses.

Ëÿuhad. il avoit. r Dathrhadde, qu’il eût. i

l/I/y hadden, nous avions. r Dat “wÿhadden , que nous,

d. ' ' , _ eussions. _ l

G3’ Isadt, vous aviez. Dat gÿlzaddet, que vous

u etlssiez.

Zÿ hadden, ils avoieut. | Dat zÿhadden,quîlseussent.

a Parfait. f { ' _17s‘ hebgehkzd, j’ai eu; ‘ Batik nggaegehgzgqttç raie;

> * ' _ eu. . ' '- '
Gÿ hebt gehad, tu as eu. ' Dat Ïlebbet gehäd, que}!!!l '

nÿlçsflçu‘ l‘ . .

heefl gehad , il a eu. Dat Ïty hcbbe gehad, qu’il ait _

‘ ‘ eu.
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INDICATIF .

i175" hebben gehad , nous t‘

avons‘ eu.

Gÿ hebt-gehad‘, vous avez eu.

Zÿ hebben geïizad , ils Vont en.

21150261171): wÿs. V

' SUBJONCTJF.

v pat‘ wÿ ‘heüâæn ‘Ïgielbàä ,: que

nous a ons ‘eu.

,Dat çbëqtfgç/W ,1 que

vousflayez eù. ' ‘_ V‘ . .

Bat zy hebbengehad’, ‘quüls

aientfléu. '» ‘i’ r’ \ u. i") l

Plusque-parfeit.

Il: had gehad ,

gÿeus eu.)

j’avois eu Dot j]: hadde gehad , que

flaque eus .

Gy‘ hadt gehad , tu avois eu. Da ygy haddet gehad, que tu.

Iiy” had gehad, ‘il avoit eu.

ÿïÿfiaddengehacfinous avions

eu . ‘

Gÿhadt gehgzd, vousaviez eu.

Z5; hadden gehad, ils uvoient

eu. . . .

Futur premier.

1k ‘zalhebben , jza-urai. '

Gÿ zult hebben , tu àullals.

Hÿ zal hebben. ilraura.

‘ Wÿ zùllen hebbeu , nous au—

rons.‘

Gÿ: zult hebben, vous aurez.

Zÿzullen hebben/ils auront.

Futur second.

n. ‘m: gehnd hebben ,' j’àu’rai

eu.» -

Gÿ zult gehad hebbeu? tu au—-'

ras‘ eu.

vHÿ zalgehâd hebben, il aura

‘eu. - A

Wÿzullengehadhebben, nous _

aurons eu. '

. GÿÏzultgc/zadlzebbe». vœu. au

gez eu. s... ‘

Z] zullen gefiad hebbën , ils

auront en.

_ geusses e_u. ç .‘ .

Dafhÿ hadde ‘gehà/i‘, quüleùt

eu

Bat wÿ hadden gehad , que

nous eussions eu. ‘ .

Batgÿhaddet gehad, que vous

ï ' veussîëi eu.

Ilÿat zÿ hadden gehad , qu’ils

eussent -.eu. .1‘.

Conditionnel “premier.

Il: àoudeou zouhebbm, ÿafl

rois. \ 'Gÿzoudét kebben, tu àurois. I

ullÿâoude ou‘ Lzou ‘Itebben, il

auroit. , ' . 1

Wÿzouden hebben ,_ nous au?
rions. r ' Ï '34‘: 'k\‘

Gjrzozcdethebben, vous auriez.

Zyzouden hehben, Îls auroleut.

Conditionnel passé.

Ils zoude gehaä hefiïäan ,v fallu

rois eu. - n

Gÿ zoudet gehktd hebben ,11).

aurais ‘eu. ‘ >

zoude gehddfibübàmï il‘au—

roitem- “ "1 - - l -

Wÿzoudengehadhebbenmous

‘aunons eu. ‘ '

Giîzpfèdefgehadmbbem‘, vous

aumez eu.. .

Zÿzoudæn gehàd ,’ ils

auroient eu.
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GIBIEDÆNDÆ wÿs.‘

- IMPËRATIF.

‘Heb , Iaie. h ‘b’,

Iaat cm e_ en ,_ '_

ou dat hÿ‘ hebbe qu 1l alt.

Laat ons hebben,'on dit quelquefois hebben w], ayons‘.

Hebt, ayez. q

ÎÏZËÎZËLÊÎJËIÊËËÊ; ’ qu’ils aient. On dit quelquefois hebbenzy.

3

s. 4'...
VERBE AUXILIAIRE zvzizziv.

, ‘Ce verbe ne sert ‘qu’a former le futur et le conditionnel

, ‘des verbes. ' ‘

s. 41.

vERBE AUXILIAIRE zYN, ÊTRE.

ONBEPÀALDE ‘WYS. DEELWODRDENÀ .

u: « Juriutrrr’. ‘ PARTICIPES.

- Présent. Zÿîa ‘otrwezen , être. Zÿnde ou wezende , étant;

. Passé. Geweest‘ zÿrt, avoir Geweest zj/hde, ayant été.

été. .

Futur. Te zwllevz zÿn, devoir Zullende zÿh, devant être.

être.

JANTOONENDE WYS.) _ JANFOEGENDE wys.

‘INDICATIF. SUBJONCTIF.

_ Présent.

Ils ben, je suis. ‘ Dat ils 251, que je sois;

Gy zÿt, tu es. Dat ggnzyt, que tu sois.

Hy is, il ‘est. _ Dat hy 23''’, qu’il soit.

Wy zÿn , nous sommes. Dat wy zÿn, que nous soyons.

zÿt, vous êtes.- t,‘ ‘Dot gy zfl, que ‘voussoyez.

Zy zÿn , ils sont.” Dat zy zÿn, qu’ils soient.

I a i‘, ÿ Imparfait. ‘ ' .

- ‘Iïzlwas’, ÿëtois ou je fusff 1 Ddtik ware, que je fusse.

Gÿ‘ waart, tu étois. ' H Dat gÿ waret, que tu fosses.
" ' â v . ' un ' '

INDICATIÈ.



HOLLAND0181;. V l, 5x9

I

iNmcATm. - sumoucns.

wàs , il étoiuou il fut. Dat. hÿ ware , qu’il fût.

Wfwaren , nous étions. Da_t W7 waren, que nous fus

swns.

vZ5" waren , ils étoient. Dat zÿwaren, qu’ils fussent.

Parfait.

Ïk ben geweest, i"ai été. Datikzÿgewecstqueÿàie été.

Gy zÿt geweest, tu as été. Dat gy zÿt geweest, que tu

aies été.

geweest , il a été. - Dat zÿgesveestquïilait été.

Wfzÿh geweest, nous avons Datsvy zyjrngeweest , que nous

été. ayons ete. q

Gÿzÿi geweest, vous avez été. Dat gfÿ geweest , que vous

ayez ete. >

25" zfyh geweest, ils ont été. Daç zÿ gjfn geweest qlfils

aient ete.

Plusqfue-parfait.

1751m1;geweesigÿavoisetéou Dat ils ware geweest, que

j’eus été. ÿeusse été.

waarz geweest , tu» avois Datgÿ ivaret geweest, que tu

été. eusses été. '

Hÿ was geweest , il avoir. été. Dat‘ hÿ’ ware geweest , ‘qu’il.

u eut été.

Wy waren geweest , nous Dat 1497’ waren geweesnque

avions été. nous eussions été.

Gÿ waantgeweest, vousaviez Dat waret geweest, que

‘gâté. . ‘ vous eussiez été.

Zy waren geweest, ils avoient Dat zykvaren geweest, qu’ils

été. _. , _ q V eussenteçéq

Futur premier. , Conditionnel présent.

Ik__zal zÿn, ie serai. 1k zoude zÿn. îe serois.

Gxzult zÿn, tu seras. Gÿ zoudetizjin , tu serois.

‘H7 _zal zÿn , il sera. Hjÿâzoude zÿn, il seroit.

7K5’ zzlllenzÿñ , nous serons. zouden zÿn, nousserions.

Gy zult zÿn, vous serez. . ‘ G1 zaudet zÿn , vous seriez.

Zÿ zullen zÿn, ils seront. Zy zouden zÿn, ils seraient.

' ' 3
l 1 \ ‘



\

'58 . GRAMMAIRE

INDICATIF. SUBIONCTIF.

Futur second. Conditionnel. passé.‘

Rzalgeweestzÿn, j’aurai été. Ik zouzle geweest zÿn, fa“.

' ' rois été.

' Gÿ zult geweest zÿn, tu auras Gÿ zoudet geweest zÿn , tu

e'te'. , aurois été. .

Hÿ zal geweest zÿn, il Laura Hÿzoude geweest zj/n , il au

été. roit été.

Wÿ zullen geweest zÿn , nous PI/j/‘zoudengetveestzÿn , nous

auronsété. _ ‘ fiuriotis été. _ _

‘G3; zult geweest zÿrt, vous Gy’ zoudet geweest zÿn , vous

aurez été. auriez été.

Zÿ zullen geweest , ils Zÿ‘ zonden geweest zÿn, ils

auront été. ‘ ' aurolent eté. l

GEBIEDENDE WYS

IMPÉRATIF. , /

' ‘Wees, sois. _ . .

Dat hÿ zÿyou laat hem. zÿn, qu’il soit.

’ Laat ans zÿn, soyons. ‘

Zÿt ou weest,'soyez.

Laat hen zÿn ou‘ dat zÿ zÿn, qu’il soient.

‘ \ ‘42. l \

VERBE AUXILIAIRE WORDEN, DEVENIR.

la. d

Pour la conjugaison de ce verbe voy. celle du verbe passifS . 49.

CHAPITRE 111‘.

5. 43..

coNIUGAIsoN m; VERBE ACTIF IIÉGULIER znxnnn , '

' ' APPRENDRE.

Onbepaalde tvÿs. . ' Deelwoorden.

Infinitif. \‘ Participes. '

Présent. Leeren, apprendre. Leerende , ap renant.

Passé. Geleerd hebben,avoir Geleerdhebbende,ayantappris. ‘

appris.

Futur, Te znllen leeren, de- Zuüende leeren, devant ap1

‘ voir apprendre. ’ prendre. '



Présent.

1k leer ,

leert ,

115/ leert ,

leeren- ,

Gy‘ leert ,

Z5; leeren ,

1

Imparfait.

‘Ils leerde ,

G5" leerdet ,

leerde ,

W leerden ,

leerdet ,

Zÿ’ leerden ,

Parfait.

1k beb geleerd,

' 0j; hebt geleerd ,.

Iiÿ’ heefi geleerä,

Wÿ/Lebben geleerd,

hebt geleerd,

Zj hebben geleerd,

Flasque-parfaits

Ik had geler-ni‘,

G57v hadt geleerd,

filÿulzad geleerd,“

17:9’ hadden geleerd",

Gÿ hadt geleerd,

Zÿ hadäen geleerd,

' Futur premier.

1k zal leeren , ‘l

Gÿ zult leeren , '

Hÿ zal leeiîen, ,

Wÿ zulliqz leerenz

Gy‘ zult teeren,

Zÿ’ zullen leeren , v

' j’apprends.

HOLLANDOISE. 59

JJIÏTOONENDÆ “'78.

INDICATIF.

Tegenwoordige tÿd:

tu apprends. '\

il-. apprend.

nous apprenons.

vous apprenez. .

ils apprennent.‘

Onvolmaakt verlederlc tÿd.’ A

ÿapprenois, Ÿappris.

tu apprenois, tu appris‘.

il apprenoit, il apprit.

nous apprenions, etc.

vous appreniez, etc.

‘ils apprenoient, etc.

Folmaakt verledene tÿd.

j’ai appris,

.tu as appris. X e

1l a appris- _

nous avons appris.

vous avez appris.

ils ont appris.

Meer dan volmaakt verl. titi‘.

ÿavois appris, Ÿeus appris._

tu avoisappris, tueus appris.

il avoit appris, il eut appris.

nous avionsvappris , ete. '

vous aviez appris, etc.

ils avoient appris, etc.

A Eerste toekomende“ 1.1711.

Ïappreudrai. v

tu apprendras. L i

il apprendra. ‘

nous apprendrons.i

vous apprendrez.

ils‘ apprendront.



GRAMMAIRE

INDICATIF.

Futnr second.

77s zal geleerd hebben ,

C); zult geleerd heôben;

Hÿ zal geleerd îlebben,

7K5’ zullen geleerd hebben ,

Gj zult geleerd hebben, '

Zÿ zullen. geleerd Ilebben ,'

Conditionnel présent.

I

‘Ik zoude leeren,

6j’ zoudet leeren,

Hÿjoude leeren,

7K9’ zouden leeren,

G! zuudet leeren,

Zy zouden leeren ,

Conditionnel passé.

‘Il: zoude geleerd hebben ,

Gÿ zandet geleerd hebben, '

Hÿ zoude geëeerd Irebben ,

Wÿ zouden geleerd hebben,

zoudet geleerd hebben ,

Zÿ zouden geleerd hebben,

IMPÉRATIF.

‘Leer , __

Laat hem leeren , dat hy leere ,

Laat ons leeren ,

Leert , _ I

Laat Izen vleeren, dat zyleeren,

sonæouçrrr.

Présent.‘

‘Dat ik lèere . ‘ . ‘

Dat gÿ leeret ,

Dat hÿ leere .

Dat W5‘; leeren , s

Dat leeret,‘

‘Dat zÿ leeren,

Merle toek. tic}.

j’aurai appris.

tu auras appris.

il aura appris. __

nous aurons appris.

vous aurez appris.

ils auront appris.

Eerste voorwaardelyke 1&3.

ÿapprendrois.

tu apprendrois.

il apprendroit. .

nous apprendrions.’

vous apprendriez.‘
ils apprendroieut. J‘

Tæveede voorw. tÿä.

j’aurois appris.

tu-aurois appris.

il auroit appris. .

nous aurions appris.

vous auriez appris.

ils auroient appris.

craznnzazvoz‘ wiis.‘

apprends.

qu’il apprenne.

apprenons.

apprenez.

qu’ils apprennent.

JANVOÆGENBE WŸS.‘

Tegenwoordige ‘tÿd.

que j’apprenne.

que tu apprennes.

qu’il apprenne.

que nous apprenions.

que vous appremez.

qu’ils apprennent.



’ _ ' iioLmnnorsx. r

Imparfait.

Dat ik leerde ,

Dat gjf leerdet,

Dat leerde, ‘

Dat wÿ leerden ,

Dat leerdet,

Dat zÿ leerden ,

Parfait.

Dat ik gèleerd hebbe ,

Dat gÿ geleerd hebbet,

Dat hy geleerd hèbbe ,

Dat wÿ geleerd. hebben ,

Dat geleerdhebbet,

Dat zj/geleerd hebben,

Plusque-parfait.

Dat il; geleerd hdddé,

Dat gj/‘geleerd haddet ,

Dat hÿ‘ geleerd hadde ,

Dat wÿ geleerdvhndden ,

Dat geleerd haddet,

Dat zj’ geleerd hadden ,

’ «sUBJoNcTiF.

fi V ' Éorwolmaakt verled. tÿdl‘

I que. Ïapprisse. v

que tu apprisses.

qu’il apprit. _ _

que nous apprissions.

que vous apprissiez.

qu’ils apprissent.

‘Volmaakt verled.

que j’aie_appris._

que tu aies appris.

qu’il ait appris. .

que nous ayons appris.‘

que vous ayez appris.

qu’ils aient appris.

Meerdan volmaakt verled. tÿd

que j’eusse appris.

que tu eusses appris.

qu’il eût appris.

‘ que nous eussions appris.

que vous eussiez appris.

qu’ils eussent appris.

X

6€



- singulier , ex. ,:

imparfait ; il: zette , je mettois. Lin/Vs 146M n

6': GRAMMAIRE

FORMATION DES TEMP8.

ç 5-44.

“ , INDICATIF.
u I . .

l°. Le présentlse forme de l’infinitif en ‘retranchant en,

et en ajoutant t

Leeren , apprendre.

Ils leer, ÿapprends.

Gy leer t , . ‘tu apprends , vous apprenez.

Hy leer t , c il apprend. . f

La première et la troisième personne du pluriel sont sem

blables a l’infinitif :

77j? leereri , nous apprenons.

Zÿ leeren, ils apprennent.

2°. L’imparfait se forme en mettant ‘a la place des lettres

finales en de Pinfinitif, de , det , de, den, det, den, ex. z

Leeren , apprendre.

Ils leer de, ÿapprenois.

Gÿ leer det , p tu apprenois.

Iiÿ leer de ,' il apprenoit.

L’imparfait des verbes, terminés en dden et tten, se forme

en retranchant, l’n de Pinfinitif , ex. : zett n , mettre‘

Ceux qui se terminent en den ou en ten, redoublent le

lettres dou t, et retranchent n, ex.

im arfait : il: antwoordde, je répondois; lI-eeten , nommer;

Ils cette, je nommois.

3°. Le participe passé ‘se forme en remplaçant les lettres

finales en de Pinfinitif par un d, et en mettant devant le

verbe la syllabe ge, ex. : '

Leeren ,

Geleer d’,

4°. Le parfait et le plusque-parfait‘seforment, en ajoutant

au participe passé un des verbes armillaires : Il: heb geleerd,

il: had geleerd, j’ai appris‘, favois appris. '

5°. Le futur et le conditionnel étant des temps composes,

en hollandois, se forment sans aucune difhcrllte’, en mettant

devant Pinfinitif du verbe Pauxiliaire zullen.

apprendre.

appris.

7

f, H ,1‘ dflkfaopf

“UXI”

. f i,: antwoorden , répondre 5/170 04:). q l

‘a la seconde et à la troisième personne du ' '

l/l, if

r
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Il-en est de même du futur second et du conditionnel ‘

passé. ‘ - v.

\ 5. 45.

Uimpémtif se‘ forme comme en ‘françois, savoir :

La seconde personne du singulier se‘forme de la première

personne de Pindicatif présent, en retranchant le pronom

ik,je;«ex.: V >_

Ils leer. ÿapprends.

‘Leer, . " apprends.

\ .
La seconde personne du pluriel se forme de la même

personne de Pindicatil‘ présent, en retranchant le pronom gy,

_ vous , ex. :

Gj/ leert, _ vous apprenez.

Leert, apprenez.

s. 46. ‘
\

'
.

' SUBIONCTIF.

1°. Le présent dulsuhjonctif se forme de Pinfinitif en

‘retranchantseulementl’n final, pour la première et la troi

sième personne du singulier , et en ajoutant un t ‘a la seconde

personne, le pluriel est comme celui de l’indicatif, ex. :

Leeren ,

Dat leere, * que j’apprenne.

Dat g); leeret , I que tu apprennes.

Dat lzy leere, . . qu’il apprenne.

2°. Uimparfait est comme celui de Pindicatif.

3°. Le‘ parfait et le puisque-parfait se forment avec le par

ticipe passé du verbe, que l’on conjugue, et le verbe auxiliaire

hebben , avoir. ‘

Pour former le participe présent on ajoute de ‘a Pinfinitif,

ex. : lecren, apprendre, leerende , apprenant.

REMARQUES.

1°. La remière et la troisième personne du singulier au

présent de l’indicatif des verbes: lsunnen, pouvoir; willen,

vouloir; mogen, oser, est 5 ils lsan, je puis; hÿ lsan, il‘

eut; ils wil, je veux; hy’ wil, il veut; ils mag, j’ose;'

mag, il ose 5 où la troisième personne ne finit pas en t.
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- ; 2°. Dans les verbes qui nntgdeux consonnes de lannême

espèce avant l’en final, on retrauc e outre les llçttrçspzr,

encore une des deux cbnsonnes, . ‘forxnarîfle présent de

Pindicatif, Fimparfait et>=le participe passe, erfl: 7 ‘ - '

lKmbben) gratte)‘. ' _

1k krab , __ 1e gratte. 5 ‘ ’ x

Gÿ krabt, ' ' tu grattes, etc. ‘
171147576671, ' ‘r’ *" ' presser.

J7: druk, ‘ ‘ je presse. p ’

Gÿ drukt, 4 ‘ 7 tu presses,‘ etc. . 9

Les verbes qui se terminent par : fen, kan , peu, 551m.‘

sen et chen, prennent a Pimparfait te au lieu de de, ‘et au '

participe passé un t au lieu d’un d , ex. '-: ' ' ‘ '

‘Drukken ,' ' presser.

Imparfait. Ils drukte, je pressois. ’ ‘ -

Participe. Gedrukt, presse’. ' ’

Kloppen, . frapper.

Imparfait. 1k kfiopte ,‘ je frappois.

Participe. ‘Geklopt, _ frappe.

4°. Les verbes termines ‘en ven, changent la lettre v en

aux trois personnes du singulier de l’indicatif présent, a

rimparfait‘ et au partlcipe pa_sse', ex. :

Lever». v vivre. ‘

1k leef, je vis.

G3’ leefl, ‘tu vis. .

11j leeft, ilvit. . . ,

Imparfait. 17s leefde, ' je vivoîs, etc. . . *

Participe. Geleefd, vécu. 1 '

Î 5°. On a‘ dû remarquer que dans ik leef, 17s‘ leefäe._‘

geleefd, la voyelle e a été redoublée; c’est une règle générale

pour tous les verbes , dont Favant-dernière syllabe finit par

une voyelle simple mais longue,‘ ex. :_ - 4 w - '

Maken, Ï aire. V

Ik maals, ‘lje fais. ' ' "z ’

Ils maakte, je faisois; je fis.

Participe. Gemaakt, fait. '

x 6°. Les verbes terminés en zen, changent la lettre z en s,

aux trois personnes dn singulier de l’indicatif présent, a

Pilnparfait et au participe passé, ex. :»- ' . - r

Ïîazen, n s _ être en fureur. ' "

( _ 1k mas, r - le suis en fureur. _ . .

Imparfait. Ils raasde, ]’e'tois en ‘fureur. . " . ‘i

Pgptmlpe. Geraasd, _ été en fureur. . ’ i ' ‘

Ceux

. . \

. f

: 1 l l‘ L d n‘. _À___ _ _._, M g...” ‘.
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Ceux terminés en yen, changent dans les mêmes temps

n lettre y! cil-li ,' ex. ; s. - eau 2'732. e... .5“.

Zaayen, ‘l ' ' , signer.Ils zaai, je sème.

Gÿ zaait, œëtu 5èmes.

Hy ‘zaait, il sènie.

Imparfait. Ils zaaide, A , - je semois. I _

Participe. Gezaaid, v‘ gsemé. t î

7°. A Fimparfait, auirfuturs, ‘aux conditionnels et ‘à tous

les “temps du subjonctif, la troisième personne du singulier

est semblable ‘a: l'a première du même notable. Cettevrègle

s’e'tend même ‘aux verbes ‘irréguliers. 7 a

l 8°. Les‘ verbes qui commencent par les particules inse

parables lie, ge, lier, calquer, neprennent pas la pieu.

positive ‘ge, au-participe passé, ex. : ‘

Herzeggen , ‘ redire.

Herzegd, ._ - . redit. ‘

Betalen -, , ÿ payer. « n .

Betaald, ‘ ‘ ‘ ' Ipayé. -

9°. Les verbes qui sont composés d’une prëpositioii ou

‘d’nn adverbe (dont la première syllabe est une préposition

‘ou un adverbe), admettent ‘le ge après la préposition , ex. z

. Las malsen, _ détacher (lin. faire détache.)

Participe. _Los gemaalct , . détaché. ‘

Bÿwonen , - assister.

Bj/geivoond, r assisté.

r00. Dans ces mêmes verbes, cette particule séparable se

met après leurs‘ régimes directs et‘ indirects, mais seulement

au présent et a Pimparfait, ex. :

v Ill: maals ‘het paard las , . je détache le cheval.

Ils maa/ste het paard las‘, je dëtachois le cheval.

11°. Dans ‘certains verbes composésgla préposition est sé

parable au sens physique et. réel du mot, et. inséparable,

quand on s’en sert dans un sens moral, ou figure’, ex. :

‘ôver ivcgen, peser trop. , Overwégemconsidérer (peser

r‘ dans son esprit.)

Ils iveeg over, je pèse trop. Ils overwéeg, je considère.

ôvefgewogen, peso trop. Owerwogen, considéré.

. 1Eux}; est dcmèmgi des‘ verbes composés ‘de onder , voor,‘
inisÿ, etc.” ' '- ‘ ""1 ‘ï u : r

' Voyez sur les verbes des remarquesplus détaillées, au 5‘. 52..

, J. ‘ ‘
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THÈMES son Les venues AUXILIAIRESÎËI‘ LE venais

ACTIF RÉGULIER. p

1

5a. _

La ville que nousflhabitons, est belle ; elle a des mes lon

gues et larges, (I) de‘ superbes édifices, dê"'belles place

publiques. Les habitants de cette ville sont (2) riches, ils

ont des mœurs (3) fort douces; ils aiinentles hommes savants,

ils (3) cultivent les arts et les sciences; ils étoient‘ encore

plus riches avant la guerre; ils avoient alors des fabriques

considérables, et ils étaient plus contents qui! présent. La

guerre, disent les auteurs‘; est un mal nécessaire, qui cause.

de grands “maux; maislula paix_est bienfaisante, (4) elle

vivifie ctranime tout. lf- * ' " " "

u; » ‘ _' ‘.41. _

(i) De ne se traduit pas, voyez s. 14(1) ‘Ne 'së"met pas

au pluriel, voy. u ,VN°. 5. (3)Zeer. (3) Cultiver, béoefenen.

(4) Dezelve.

9 Vu‘ lv

l

I> m5,...

i‘ Mon frère a été quelque temps en Hollande; il a appris

la langue de ce pays‘; il étoit dans la maison de M’. B. Ce

monsieur a une belle bibliothèque; il étoit très-complaisant,

il prêtoit “a mon frère‘ (i) toute sorte de livres. Ses enfants

g ‘étoient les amis intimes de mon frère, qui les (2) aimoit

tendrement; il (3) en parle encore souvent, il leur écrit

tous les mois; il leur envoie quelquefois des livres français

qu’il achète dans notre ville. La reconnoissance (4) rend

Phomme estimable, mais Fingratitude (5) le rend odieux.

f (i) Toute sorte de , allerlei. (2) ‘Les, hen. (3‘ Traduisez :

il parleeucore souvent d'eux. (4) Rendre , malten. (5) Trad. ;

rend lui. /:' ‘ l

.. w _ . _ . 1

Fil’! i; "u" ‘fv . 2'. ' 3 B M i "i
921.. 4;‘ u v ,> ‘. = ' A

æàfiu R’! ‘nm-z . l‘: . . _v V t _ ..

‘Ik iiëbïmlängs enre- réîs (i) gednan in eenige provinciën

van Holland. 1k’ had tweevflieuden by my ,, die my zeer

vermaakt hebben. Deîvegen ‘in dat land zyn (mai en ‘eflen;

..‘.'.'l'."l . .,r

Fait- . . ‘ s -

'53.‘
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. massacrer. o;

vele ylandstrek n. a), leveren be oorl ke ezigten ‘o 3' de
menschcn ‘zynfei (beschaahl en iëèleelli nerêensf mdt

men zoo veel zindeiÿkheid‘ én “aide als in Holland. De

Nederlandeu zyn vermaardin de gesciliiedenis, ldoor bonne’.

liefde voor de ‘vryheid, hunpveÿ’ rdem‘ iirdetroprl enkfool‘
de gewrochten van (3) derzelhver grootemäuneii.” ‘npineñ

ne!‘

van Qrgpje, yanwderflitéter, van Voiidelÿvan ‘Rubëns . *

aan aile‘. natiëij, BeËeiid‘ 5" 2j çglléll "ltiialleïäfliiÿîeifdelveh

(tfilseueretfis op pirésententg,‘ Âfrent, jv-oy, s‘. reps, iîo‘.

(3) Leurs“, v, du , ha", I l’
37h . " " ‘

‘. Wfidfll ." l‘ u‘ t " . gflv" vw/ l.“ n: ‘J55

.'J' n-a , ; s 1' v. 55_ 5 . g " 1.‘! s. :, "i153;

- '. r uni"? . “- '

, Mon frère a été malade; mais il ne '(i)'l’est (2) plus;

il jouit maintenant (3) d’une bonne saute’; il va souvent ä

la campagne , où il a des amis. qui lui procurent (4) toutes

sortes d’amuseinents.‘ Quand ils sont ensemble, ils pêchent

dans les ruisseaux; ils jouent dans les prairies; ils courent

après les papillons, et quelquefois ils prennent des oiseaux.

Mon frère me raconte souvent les plaisirs qu’ils ont eus. Il

1u’a promis (5) de iiiÎapporter des pigeons, je ne sais (6) s’il

(7) le fera, mais je l’espère de tout mon cœur; il tiendra

parole, car il estdsipcere et ne promet pas facilement‘. _-.
r!‘ 0

- à ‘ » î ' . ‘:1

(i) L’ , het. (2) -Ne plus, niet-nwer; (3) Traduisez : une

bonne santé. -(4),Toute sorte de, (Lllerlei. (5) Voyez 67,

règle XV , trad. donc: de me apporter ; apport, medebrengen,

(6) Si, of. (7) Het. Pêcher, visse/zen; prendre, gangs)’,

. . - un .. . .., U,

a. - me‘, mi) t: ;w.-;t=vn-_-: 5_ . .. ..Z ' u:

0 ' 1

Chartes est un jeune homme. estimable 1l travaille assi

. dumeiityil ‘apprend zplusieurs sciences, etil fait des progrès

dans toutes; il a de bonnes dispositions, il apprend. très:

facilement les lccons que les maîtres lui dounentsll ææppris -

la géographie pendant deux mois , et il connoit déjä ‘la Si‘.

tuation de tous les pays. Son père (i)'veut (i) qu’il'ep renne

aussi la musique , et (2) qu’il étudie diligemment la angue

hollandoise; il prévoit (u). que ces sciences seront un jour

très-utiles a son fils 5 car les richesses sont périsssahles, mais la

venu.nt-‘lasciencemipérissentupas. ‘ ,

(i) (n) Dat. v

, l.‘ 4. "" x

A ÊL



. 1 ‘u, ... I. ' I v . w, ' , f)“. .1“, ‘U. l: n‘. l ( h

as h ‘éîiiliitliiniitn=

pnfll «u, ’N‘ J-”

c .

. l

V {Alsgy goede hoeken tees; {met brave mensdhen (i) véi-keert‘,

‘en naarstig leert ,13) dan. zult, gy geleerd ‘en. deugdzaam

avorden. (èy ,zult (3)-Gode endenmenseheii aangenaàm zyn;

uvve nieesters (4).zullen u beminneuuen achten, men zal u

‘zoete belooningen geven, en u by ieder gelegeuheîd pryzen.

Leert uwe l lessen‘ vvel, tracht de regels der spraakkunst van

(5) biiifen te keniæen; ais gy de‘ schooue hollaudsche boeken

wenscht te verstaan. De kleine geschiedeuissen , die iku in het

vervolg zal verhalen, zyn zeer vermakelyk, gy zult ze met

genoegen vertalen. Zy zullen nw hart en uw verstand-vormen.

t

(l) Verkeert met, fréquentez les. (z) Alors. (3) A ‘Dieu.

4) Il faut réunir, zult zyn; zullen beminrien , etc.'(5) Van

uiten, par cœur. ' i I l y J”

' 58.

à‘ Uliistoirc ‘que vous raconteïa ma sœur, se (I) trouve dans

rhistojre _ des “Romains. Vous parlez du‘ vertueux Fabricins;

(2) 'du_teinps de ce grand homme‘, les Romains (3) étoient

encorècélèbres parleur justice. (flAiotfllcs généraux romains

cultivoient encore leurs champs (5) de leurs (6) propres mains;

‘ils (7, défendoient la ‘patrie’, non pour s’enrichir, mais pour

‘durable.

acqinrii" de"‘(8) la gloire; ils (9) ‘ne- faisaient que deux repas

par jour; ils aimoient la guerre, mais‘ surtout lawjtisticc;

ils méprisoientÿor‘ etrlärgent; etnûo) n’aimoient que la

vertu. Voilà des exemples, que nous devons suivre. La pra

tique de la vertu est le vrai moyen d’acquérir une gloire

'.

(I) Se trouve, staat. (2) Du temps,‘ten iryde. (i) Etoient

se met avant Romains , voy.‘ 67, règle XI. (4) 769m V

8 Voy. i4. (9) Ils ne iaisoient ‘que, zyr hielden maar.

5) De, met. '(6) Propre, eigen. (7) Défendre, verdedigen.

310) Ne qu'a , se' rend par maar- ou slechte.

Î .32.” ‘ 5 .

i9‘- ‘ l ' 9''. t’ - ‘

. -'«2. '(‘ll ,i.:.'irtui -

Quand j’étoisä (i) la campagne demon oncle, Je (2)-m’amu

sois avec mes cousins ‘a pecherdans les etangs, a chercher des

lui"

(l) Buitciiplaats. (2) Trad. amnsoisje inoi, voy. s. 67, règl X‘



Honïlàflnown. “ v 69

nifls"-d"oi'sè'au 5 (4)apa-rconi-irflaîcampagne, monami 9

qui étoit (5) avec moi,‘ ‘travailloit souvent au jardin‘,

1 il semoit (6) des fleursyplanmitï des arbrisseaux, bêchoit,

ssrcloifxdlles deux cousins. sont très-folâtres; ils (7) montoienç

. sur (6) desarliresïtïfës-hants Jenrioäænrde (8) notre crainte‘.

Un (9) joufnous ('10) allions‘ nous promener, mon ami et

_ ‘moi , quand nous (u) ‘apergùmes mon cousin‘ dans un étang

très-profond; il‘ croyoit (m) savoir nager, et par sa‘ témé

rité il étoit surle point de se noyer, quand un paysan le.

sauver ' 5 A .

I 1'

(3) Nid d’oiseau, vogelnest,N.(4) A, te, v. 52,‘N°. 3. '(5)Aw'ec,

_by. Vnyfls.‘ 14. (7) Islommert. (8) De, ‘qm ou over,'(9)1Un ’

Jour, eens. (1 o) Nous allions nous prom. ,gzngen wy wandelen.

(1 1)='A1percevoir,.. ontwaren. (12) Savoir nager, dat hy zwemv.

mon kan. . .

ç A ‘ 6o.

On s'en (1 Pannée dernière beaucoup de ‘fruits; cette année

sera moins elle. Les chenilles mangent les fruits, la pluie

les (2) fait tomber. Les arbres de notre jardin sont bien beaux;

ils fleuriront bientôt, ils porteront cette année beaucoup de

fruits; le cérisieri que j’ai planté, a déïa fleuri; ces poiriers

auroient aussifleuri cette année, sile jardinier S3) les avoit

lancés plus tôt. Les moineaux sont woleurs, ismangent

es pois et les‘ cerises. Ceux que je (4) prendrai, (5) n’en

mangerontlplus; ils (6) paieronhpour les autres". J

(1) L’année dernière, verleden jaar. (2) Faire , doen.

3) Les, ze, voy. 26,’ remarque "l0: (4) Prendre, vangen.

5) Nen plus, er geene nveer. Payer) boetert.

\

4441i? =v l o. 6!‘ T‘

De huismusch is een ongemeen vruchtbare vogel. ('1) Zy

is wel zeer schadelykxvoor de (2) veld-en {tuin-vruchten,

doch daarentegen geeft (1) zy ook dat voondeel, dat(1),zy

eene groote menigte rupsen en allerlei ongedierte ‘verslindt;

(3) dat anders te (4) zeer zou vermenigvuldigem. 1

De Paauw , dit schoone, maar allezins‘ ydel dier‘ isl uit

7 ' ' 4

(1) Il.’ (2) Cherchez : veldvruchten, tuimzmditen. (3) Qui.‘

(4) Te zeer, trop. .' . .12 ‘r
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a4 ‘maxima?

A Azië.tfl!.omst' . M9117! zynen prachti enflstasptiÿflpitsprçitlt, '

ontdekt men àaropveîe geschilder e oogeurdie byna "de

kleur van den regenboog hebben. Op zyn klein, (6) sierlyk

hootd (yÿbeweegt iicñ een fraai vedeiboschje-ÿenwan zynen

Maanwen i315’ schitçertv het zuiversle goudu h ._

‘f.'|(5),Déploie.' (6)_”JolÎe.' ’(7‘);:S’agite; ’ ’

«r: 9.. v ,5 ,»< J 1 . 62. . ‘

Par Phistoire naturelle on (r) apprend à connaître les

différentes espèces d'oiseaux et de bêtes, quivivent sur et

dans la terre, celles qui volent dans Pair , les poissons qui

nagent dans Peau. Si vous (2) désirez connaître tous ces ani—

maux, étudiez diligemment la langue hollandaise; j’ai un

petit livre hollaudois, dans lequel on trouve la description

et l’histoire de tous 1‘les animaux, (3) dont la connoissance

nous est utile. Je vous (4) le prêterai, il’ est fort facile , il”

vous amusera; vous (5)-y verrez tant de belles chosesque

vous ne connaissez pas (ôyeucore. »

A (l) 'I'rad‘. : aplcïrenàX on coîunoîtret (2) Tratfp: désirez de

connoître. (3) Voy. 5. 31 , N”. 3. (4) Trait. z le vous, le het.l, (5) Y’, daarin. (6) Pas encore,‘ nog met.

CHAPITRE IV.

.- f}. ., j‘? l u 47, —’

VERRES IRRÉGULIERS (ONGELYK PYZOEYENDB.)

l. ' '

_. Ily a, dans lgaglangue hollandoise, certains verbes qui,

li Pimparfait et auparticipe passé, ne se terminent_pas,

comme leverbe leeren, en de et d, ni ente et t, mais qui

à ces deux temps, ont d'autres terminaisons; et comme ils

s’écarteut en cela des règles que nous avons données pour

la formation des temps; on les appelle irréguliers.

- Onien-tvrouversyune‘ ‘lislenlphabétique ä la fin de cette
Grammaire. " w ‘ . ' _;

 



 

_ u
a b‘ \ I

îzoisiivc;ilusoisiE niijavnnnn imnouiéinii, verni, ‘nomnr

\., . s," 1 v . ,5

axgnpazzpx wrs. r ,_ pzzzwoonozx. ,

mrinirirtv, , - ’ pAnrxmpgs. i/ïafiïld

\ ' s ri}: ‘ans; 5"

Présent. Geven, donner. 17': f; .1 Gevendg , donnant‘; _ .4. (l,

Passé. Gegeveri hebben l," Gegeven hebbemie, aÿaâtdonæ

avoir donné. né

‘Futur. Te zullen gevemde- _ Zldlehdegeverydevant donner.

voir donner.

‘:1p « ‘ airs‘; r. "î

h:- Iv-t. l JJNTOONENDB W78. fflräïfis‘, î ‘ i.)

" INDICATIF. " "Avi.

M- I" a i un.‘ n11 _“ - - I

Imnz ,3,‘ Present. ' - . g‘

“t-ï - i. u _ .. n .5" . w

1k geef, , a i .]e donne. ‘ j;

Gy geeftw, u. .1 . .‘ tu donnes. Ï , f: ‘a;

_Hy*ag‘eeft,. . i ‘ ; ‘il donne‘. ’ ‘ ‘ T.

W7 aeven, ' . _ nous donnons. , s > J

Gy geeft, ‘ ' Vous donnez. ' ' ‘

Zy gepen) ' _ ils donnent. ' r x

. 1.. ' __ ' . î ,3‘.

V Imparfait. '. _' ‘ ‘I7: gaf,, . , A ,_ 7 I " “je donnois,ou donnai.‘ r

Gy gaafvt, .7. ' ' < tu donnais, owdonuasa ' “Ü
Hy gaf,” l , . il donnoit, ou donnais, ‘J.

Æygaven, . ,'_ l , nous_'»rdonnions,ùu doniiânies; '

Gy gaafl, ' l vous donniez, oir donnâtes. ‘

Zy gaven, k ils donnoient, ou donnèrent’.

Parfait.
1 V, ‘U l ‘.1, 1 J ’ r‘ "“

I7; ñeb gegevm,._. . . _ I j’ai donné.

Gy hebt gegeven , ete.. ,'. . tif as donné.

1'’ 1,: i _ , “yu 3 ‘ '.‘-'.'_.

Plusque-parfait. . .3‘. ., 2;. a.Ik had gegeven,» a x . j’avois donné. 7'

Gy hadt gegeven, etc. _ û. tu avois donné. 3j



\

ÿi ' ' maman ‘ .

uŸÏ-IIZŸHU z‘ . x1.‘ ü ( ffiîânæ I TÏIVFÊ? n‘? u... .1: l r‘ t s,“ .

MW‘ Futur. .- 1L: ,‘\'\‘..\S. t‘ F‘ '

ä F‘ "l - . I. J! 11v." " ä

176 zal geven,‘ ' A Je donnerai. un i

Gy_zult genre»; ‘J “fiîyéuma tu donneras, . t." ', _.mzwegeven, 4.5‘ ‘v1. u‘ il donnera.‘

Jasàvsbmwfl; -. Fut-un second; l. I à . u *

‘Ik zal gegeven hebben, j’aurai donné.’

Gy zult gegevenhebben , " ‘tu auras donne’:Hy zal gegeven hebben, V il aura donné.

Conditionnel présent.

Il: zoude geven, . je donnerois.
Gy zoudt geven , fa"! "J f" ' tu donnerois.

fly zoude geven, etc. "t. ' il donneroit.

,_î ‘un 1. . .

.5120". ' , r: . ,‘ '

un.“ Conditionnel passe. x ' ‘ -‘
. .31.’ : Ï‘ ï . r l. l‘

Ik zoude gegeven hebben , j’aurois donné. }

Gy zoudet e even hebben, t tu aurois donne. x
g g 4 . , . ,

Hy zoudegegeyen hebben,*etc'.1*‘1l auroit donne‘

t'en,‘ n‘; ;‘,,.”.:_.fl,fl Impératif.’ , h.

‘Geefffl’, ç ‘u: ‘I donne. ' " ‘ «n.

Lctat Item‘ gpveriv," x’ ' » qu’il donne. \

Iaot on‘. geverhj,‘ ‘ j‘ donnons.- « ' .
Gèe/Î i " ' “ ' C‘ donnez.

. fzäa‘ ‘Ÿiänägääehï; . " “h- qu’ils donnent.

l ‘ En Ï - >_ AANVOÇ-GZNDI Wÿs. \ x,

’ ""* " e‘ SUBJONCTIF.

‘glgzäx Présent.

‘bat il: gave , —v . que je donne.

gat i}! gevet, __: . quslfià donnes.

at y geve, ' ‘ ‘ qui onne. k ._

Dat wy geuen, “ '_ ‘u que nous donnions. n , -9

Dat é’? gevetyf‘ m" " qu‘? vous donniez». ‘x \.

pat ‘zy geÿmïæug”, m'y u u: quÏfls-donnm, . J

- n sUBJoNcTmç



V ‘i3

-s u n10 songe.

‘mariera’. a

 

Dat i7: gave ,. ' À ‘. que jeäflonmssè.w' ïäuu‘ ..

fiat gy gaueç); r ' ‘que 111 donnasses. a‘ :

Dat hy gave‘, " ' v‘ ‘Pi ' qu’il donnat. 111m. 5:‘

Dat wy gaven, que nous donnassions.

Dat gy gavet, ‘ ‘ l‘ iup que vous donnassiez.

Dat zy gaver: , , qu’ils donnassent. _

‘eenen. 1' x‘

Dat ik hebbe gegeven, ÿ que ]’aie_ donne. _ _ __

Dat gy hebbet gegeven , , V que tu ales‘ donné‘. V" h».

' etc. ; ‘f?’ p}

I l ' ' ""\':‘: ‘av

Plusque- parfait. "3
 

in: î'-«. au tu ‘(,33
Dat 1'71: gegeven hadde , ' que ÿeusserdcrxnnê. _

Datzîy gegeven haddet üsbflïfggpg tu‘ eusses donne.

Dat y gegeven hadde, u 1l eut donne.

\ 1ms (R.

. , 031cv‘r .
. ñ . m; 4- 4, k Lh__‘.“..;.. r.',‘.“.'._\.ç"

-. nlrï: ‘r :1? 48 , 1 . :1. ‘î lwwr ri.)

.' 1- . Mme‘ f 1' ' - . d'un; ‘uwu ‘Ml

m,- .‘.“l"v r.-a_\:.>.v

Les Verl) s irrëguliersont la plupârL le Lguuæurglze‘ passe

terminé en an, voy. .5. 91.41 ,_ , “(en _, u‘

. . w949i .

‘l; i‘ "t- ‘JVEÜE PÀSÜFŸMQJH‘ 3' iñhhtl st-"Ïa-xîvl.’

' d’ ' r‘ "V32, '“' ' . ' .

Les temps du verbeîapssslf se forment-ren hollaudois , à

l’aide du verbe ‘auxiliaire wordmfdevenir Mandat!worden,

être aimé. _ . w _ “r; :31

‘ ‘ ‘ J. .‘ .. r L‘ 1.1.11‘; A fjnv‘;

ONBEPAALDE ‘wrs. A

- k t a i

INEINITIF. . I _ .

Â eh’? ' Ï . Î?!‘ ' 5.1

PrésBemind worden ,' ' ' ‘ être ‘aimé. h‘ A) sur u» w ?.

Pass. Bemind ewordehkzÿÿzjï. avbirlÿté aimé. k) 7.11.1; j.

Fut. KM’ - mm». dfidirîêträraiménu 31v. a a

" ' 1' ' i‘
uznnln-"lu ENV/Sein"! .13
.1 v: 1 .- . . 1 ' .1." r‘ 4 L)

4311118 3.3 joälovs cll ‘a alumina Luliilâd 4m31»? ‘(Si

A y 1 .v .2: - - A .

’. lvhï .‘ nîianw‘: ‘m1) ‘



si ‘au .. .
. S A .

t DÏEELWOORDIN‘. ' ‘ l

ranncmns. '

Prés. Bemimi wwdende; . . étant aimé.

Pass. Bemiadgeworden: zynde, ayant étAe aimé._

Fut. Bemindzultendz worden, devant etre ainié.‘

. Il‘ -. l .

_ 1". ')..y '

li

JlITœIlNDÊ W78.

Innïcsnn.

Présent;

I/c Word bemind, l je suis aimé. ’_' ' ' ‘f

Gy wordt Ilemind, ‘ ‘tu es aimé. "l ‘ ‘ ‘ =Hy wardt bemind, il est aimé.

W1’ “lord?” bemind , v. nous sommes aimés. ’

Gy wordt bemind, . vous‘ êtes aimés. ' r

Zy warden bemind, v 1ls sont aimés.

Imparfait; .

.3. | Al- , f5"

‘flc werd bemind, ÿeïôis aimé, je fus aimé.

cy werd bemind, n tu étois aimé, tu fus aime’.

Hy wer beminîl, l_ il étoit aimé , etc.

Wy werden bemind, . nous étions aimés. '

G7 wntîflôhnindu "t. in; s.’ vous étiez aimées;

Zy werden bemind 5-‘. ilsétoientgaimés. ->

Parfait. .

1k ben bemind gewordeh, L‘ jäii été aime’.

Gy zyt bemmd geworden, tu as été aimé. . l

Ily is bemindhgeævorden, il a‘ été aimé. . ÿ l y. '

Wy zyn bamtpd gewordengu nous avons été aimés. ' ‘,5

Gy zyt bemmd geworden , vous avez été aimés. _ ,.

Z7 zyn bemind geworden, ils ont été aimés.

V Plusque-parfait. '

I7: was bemind geworden , j’avois été aimé.

6:7 waart bemind gamorden, tu avois été aimé.‘ , ,5

I-[y was bemind geworderær iliavoit été airnë.. n. '

Wy 1varenbemindgpwqrden, vmusavious‘ étégatkimësg .

Gy waarætbemind geworden, vous aviei été aimés‘. ‘ ‘

Z1 waren bemind geworden, ils avoient été aimés.

1 l



WMAËPÇW‘

INDICAÏIQ

Futùi premier.

Il: zal bemiml wordeñ ,

Ggy zult'bemind ivordèrr,‘ ‘ '

Hy zal bemindwvorden, '

PI/v zullen bemind ivorden,

Gy zult bemind ivorden, '

Zy zullen bemind worden,

Futur

1k zal bemind geworden zyn,

Gy zult brmindgeivorden gyn, .

Il] zal benzirtdgeivorden zyn,

1'16’ zullen beïnind geworden

mm. 1‘

G7zult bemindgeivorden zyn,

Zy zullen bemind geworden‘

15m ,

Ils soude bemind worden,

Gy zoudet bemind worden,

Hy zoude bemind worden ,H/y zouden bèmind ‘ivorden, d

(J'y zoudet ôenzind ivorden,

Z7 zauderi bemlnd uzorden,

Conditionnel passé. l . 1..

.'
'

'

‘ Ifs zoude bemînd geworden

zyn , "

_ Gv zoudet

zyn , » _
Hy zoude Ôemindtgewarden

zyn, .; v

I171 zouden bemindgeivorden

zyn,

Gy zoudet bemiizd geworden

5.7”,

bemind geworden

Zy zouden bemind gsworden.

zyn ,

Conditionnel présent. '

ils seroient v aimés. -‘

je serai aimé.
ïwäçf” mimis)’;

tu seras aimé. v- '«*= ‘A ‘

il sera aime’. 03g ' ‘on.

nous serons aimés. “i “Ï

vous serez aimés. ‘w . '
\

ils seront aimés. , \

second.

ÿaura-i été aimé.

tu auras été aimé. ' l.‘

il aura éte aimé.

nous aurons été aimés. 7
- l ' rhr.l

vous aurez été aimés. Je

ils auront été aimêsnùaéa‘. ‘w.

‘ ‘l

je serois aimé.

tu serois aimé. . -

il seroit aimé.‘

nous serions aimes.‘

vous seriez aimés. ‘J- .- _.‘. :1”

ÿaurois été aimé. _

N.1‘. .

tu aurois été aimé. ‘ s

il auroit été aimé. s si ï

nousëaurions été aimés: ‘î

vous auriez été aimés. ï y.

' r . '. i3

ils nuroient été aimées: 1v.".

n! IYÎ‘

. î i‘, _

'
“\.\,,_

.

‘.-i_



96 i , islamisme:

x azpnnzzvpz wrs. 1

_ IMPÊRAŒIL é

Word bemind, ' . c sois aime’. .

‘liant hem bemiml tyorden, qifilsoit aime”.

‘Laat on; bjemind worden, 4 soyons aimés.‘

'Wordt ‘bemind’, . soyez aimés. ' ‘ j i"

Laat han begmind worden , qu’ils soient aimes.

.. nu- ‘v!

t .

l’ . Ï )‘

u“ JJNVOEGENDE wYs; . \

"“ s. -' _ rUBJoucTtF.

-
‘

\

‘

i‘ Présent. ' . . ‘

A ‘J3. r , '

‘Dat ilc benzind worde, que je sois aimé‘. ‘

v Dat gy bemind wardet, que tu sois aimé. ..

Jaïlfy bemind vyorde, . qu’il soit aimé.

pat wy bemznd worden, que nous soyons aimés“Dat gy bemiînd wordet , y que vous soyez aimés. ‘

Dat zy bemmd worden , qifils soient aimés.

Imparfait’.

‘Dat t7: bentind ivierder que je fusse aimé. . ’

Dat py bemÿnd ivierdet, quem fosses aimé” \ , à t

Dat hy bemznd wzerde, qu’il fût laitue. p ‘À ‘W ï

Dat wy bemjnd ivierden,‘ que nous fassions aimés. ‘ ‘ "

Dat gy bemind ivierdetz, que‘ vouspfussiez aimes.

Dat zy bemmd ivzerzïen, ‘quülsfussent aimés. ’

Parfait,
v. v5’ r‘

’Dat ik bemiud geworden zygÿ que j’aie, été aimé.

Datgy bemindgeworden zyt, que tu aies été aime’. _

Dat hy Yzemintî geworden zy,’ qu’il ait été aimé‘

‘Datwybemindgewordenzyn, que nous ayons été aimés.

Dat tgyC beinind gueworden‘ que vous ayez été aimés.

‘zy 7 .

Dat zy bemind ‘geivorden qxfils aient- été ‘aimés.

zyn , ' .

__ un- i une



.3 “ÏËIËÛOÛÎSÏL ' ‘æ l’

. süpaoirërrikï‘ -‘ lr ' l; \L“ll1|..“ w _ ,..‘_»

Plusqùe- parfait, -

4 r“ . v . g . -_r;_;s‘”‘î5‘_

Datilc bemindgewordenware, què j’eusse éÿédxtiméh

Dat ÿ g)’ benzind geworden‘ que tu eusslçs ÈIefiJËiIgÆÏGÎEÎ; ‘.

waret‘,- '_- _ I“ ÿ J‘ p flush“ w.“

Dat hy bemind geworden qu’1l eut éte: aune. ' ‘Q t

Ivare , v ' . x . t _ 1 _‘

Dat wy bemind geworden que nous eussIons été axmes.’

waren , V _ '

Dat gy bemind gëworde que vous eusslez été aimes.

waret , - »_ k ,3 _ .

Dat zyv bemind geworden qu’ils eussent été aimes. l

Waren, _ -‘
. ' I 1

‘ , 5.50.‘ ' R‘ I ‘

CONJÛGAISON DU VERBE, RÉFLÊCHI, 210E umzmvzzv,

sïuMEn.

‘ V v

ONBEPAALDE wgys. Dzztrwooxnxzv.

INFINITIF. ' PÀRTIcIPEs.

Prés. Zichbeminnemÿaimer. Zicñ beminnende, säimant

Passé.Zich bemind hebben‘, Zich bemindhebbertdefiflêtant

s’être aimé. aimé.

Fut. Zichtezullzÿnbeminnen, Zich zullende beminnen, de

devoir s’aimer. vaut s’aimer.

INDICATIF.

Présent. "“‘L'"’ w‘ cuis.‘ '* M .

1k bemin my, _ ' je m’aime.

Gy bemint u, ‘ ' ‘” , - tu faimes. ‘ ‘ *Hy bemint zich‘; il s’aime. ‘ 4

Wy beminneu ons, nous nous aimonsa’ J.

Gy bemint‘ u, vous {ions aimez.

Z7 benzinnen zich, ils s’aiment.



7B‘ ‘GRAMMAIRE’!

INDICA-TIF.

vjmparfait. w H . ‘h ,"

‘R beminde my, je m’aiinois, ou je mai-mai

Gy benzindet u . ’ tu vaimois, etc. ' 7;‘?

Hy bèminde zich , il s’aimoit. ‘k

W] beminden on: , nous nous aimions. i '

Gy bemindet u , ï vous vous aimiez. îZy beminden zich , ils s’aimoient. ,

A V M f ‘i

Parfait.
‘\

J7: lie} m! banînd, 4 V je me suis“ aime’.

Gy hebt u bemind, ' ' -' tu t’es aimé.

113/ heefl zich bemind‘. il s’est aime’.

Wy hebben onrbentind, nous nous sommes aimés.

Gy hebt u bemind, ‘ .- vous vous êtes aimés.

Z] hebben zich bemind, ' ils se sont aimés.

Flasque-parfait.

17s han‘ my bemind, je mÎétois aime’.

Gy hadt u bemind, tu t’étois aimé. ,

. Hy had zich bemind, il s’e'toit aimé. '

7K7 hadden ons bemind, nous nous étions aimés.

Gy hadt u bemind .\ vous vous étiez aimés.

Z! Ïhadden zich bemind, ils s’étoient aimés.

Futur. ' z _ '. N''"

‘\

Ik zal m)’ bemznnen, _ je m’aimerai.

G7 zult u beminnen, tu Vaimeras.

Hy zal zich beminnen , il s’aimera.

Wy zullen ons beminnen, " nous nous aimerons.

Gy zult ‘u benzinnen , vous vous aimerez.

Zyzullen zie/i beminnen, . ils s’aimeront.

,\ ‘Futur second.

Ils zal m7 béhzind hebben; - je me serai aimé.‘

G17 zult u bemmd hPbbEHqfl tu te seras aimé.

Hy zal z/Ïcb bemind hebben , il se sera aimé. ‘

Wyzullenonsbemindhebben, nous nous serons aimés. \

Gy zult u benzindhebben , - vous vous serez aimés. '

Zyzullenzich bemind hebben, ils se seront aimés.



/ Ü x1/‘ l‘ nmmnmm “ 2g

Conditioîmèl pfésent.

' A l’ m“ ' , ' î ‘fît’
tous

17s zoude my bemlnnen‘, l“ je malmelœs.” A ‘ ‘A ‘Gy zoudet u béminnen, 2'. tu fainieroigji‘ '\Hy zoude Zicixxbeminnen, il sïtimevoit, . n ‘u;Ï/I/"y zouden onsvbenzinlæn, nous nous aignçrlions.‘ ivnh.‘

‘G7 zoudet u beminnen 5 us- vous vopsgaimêgiçx‘; 5,3% ‘li x

Zy zouden zich beminnen, ‘ ils säimeroiefit." v7

Conditionnel passé.

r;

I» _

\ , v _ . , -
Ik zoude my bemind hebben, je me seroïs aimés ‘I 3m‘,

_ Gy zoudetu bemind hebben, tu. te seroiÀs aiméu a "_'.“.'

Hyzoydeziçh bemindlzebben, il se seroitfàimé, - “fur ‘ ‘i.’ .

\ Wy zoudprg pas bemind , nous‘ "nous ‘séfions aimésb- ‘n.
hebbèn , ' l - A‘ '-" ' Ï ' ‘c-‘z ‘ x2‘, _

Gy zoudet. u bemind hebben, vous vous seriez aimés?

o
Zy zouden zzch bemind-hebe ils sèseroient aimés.

1

ben ,‘_

\ ' ' . 1 0531x1232”): wrs, ï

\ l . x

\. \ l . _ \

., , IMPEnATlF; 1 ‘ "' v .

A.‘ A ‘ 3;.‘ I v ‘Il

Bemin u , . aime-toi. l “3

Laat hem zlch bemznnenjflcgtlquîil s’a1me.

Laat ons ons bemlrmen, ' aimons-nous.

Benzint u , aimez-vous”

Laat hen ‘Zlch benzinnen , ' qu’ils s’aiment_.y. .4 l.’ > x ‘I. ‘J

44117015615111): W18.

SUBIONGTIF. _ '
‘ Ï" ' -" J 2 ‘\ av‘

\ Présent. ' Ç.

Dat ik my bemînne. ‘ que je m’aime. ' l '

Dat gÿ’ Igbemlnnqt, ‘que tu t’ajmes._ »\ I “P;Datlhy szch bemznneq- v qu’il s’a1me. J ' ,‘ ,.

‘Dat wy ons Igermnnen 5 que nous nousaimlons} “ '

Bat gy uïÿemnneÿ, V que vous. vous aimiez. ,
Dat z; zzch bemlnnaayw qu’ils ËWÂ‘. b ‘ L

bain‘; À‘ , ‘vœu

»_

,



V’

\ l

j, GRAMMAIRE :1 ‘ .

f.‘ ' se, ',"Î'v1.h;w LE3- ‘ ‘ '

.1... gzlmparfalt- g‘ \ ‘

“n e: a s. , saga ,1 n-‘xxoexwxi ufi‘,

.>. ‘r1

Bat ils m1 lberlnirnde

Dat gy uW
Dat hy zich beminde,

Dat 1V)’ ons beminden,

Dat u. bemindet ,

D”

Petiîdït.

äifiïk-liiiy"betiziiilîêlhèfb‘be,w7‘ que je me sois ..a:iitxi€.‘ ‘t " ..

que tu te.sois aimé. R,

’*q'n’i.l'se'soit'aimê. " > x

‘que _nous nous soyons aimés.

“que vousäoiisäsbyez àimësgqifils se soient aimése; .. "

Dat . iabemind hebbet,

" Dat y ziçh bemind hebbe’,

Dat wy ons bemind hebbenz,

Ddflwäw-hæùä hebbèt. '

Dat zy zich bemind heäben‘,

que je m aimasse.

que vttr-Ëaimtëtl

_ _qu.’il s’aimât. A 4 ',

‘W quenous nous aimassionst i.

l. _ ’ . . ' que vous vous aimassiez. ..

âîëE rfiêfiiînimÿ-“Ÿ-‘Ô qu’ils säilnassenLr-tltthÿ u"

titi. I. ,_ ‘

i

“r

..".t.: '.‘i.ui1_ Plusqne—par_îait,.gvi.jt.i_zqg ' _ ' ‘I:

DatÏik mynbemind, liadde .. '. que. je. me .5‘ i" .‘.. . _

l que tute fusses aimé. ' '

hàdde: qu’il se‘ fût aimé ,

“eznous nous fiisslons aimés.

Dot gxu 11m4‘. dm"

Dm: hy ‘zich bemm

Dat ivy ons bemind haddenvæeqP‘

Dat gy u bemind haddèi; quë vous vous fussiez aimés.

I

Dat zy zîch bemind hadden‘ , qugils ‘se yiusswenätrjaittiflés. V. I

\
. nur
n .

.'“'t.
'. “serei

X. .

Les verhesiiäfléchig çgnjiiguÿentssey ihäägnflnjä n .

le verbe auxiliaire avoir , ainsi l’on‘d

aime, il s’a rendu ,au lieu detii-re jeme suis aime’, il s’est rendu.

t ‘ a a’ » .

q... .u a? ‘r. “r;

s. 5l‘.

Jet‘?

q. :.«,g.--;_..-.., .

oit eifhä nfldoîs ‘je m as

x

iris

’ «assuma-ifs aimes: teÿî.

CONIUGAISON DU VERBiÊ. IMPEXBONNEL OU UNIPERSOÈNEL.

V ,. ‘t. .

_ ‘QÀKI. .

l‘ ‘.155 é..‘; "‘ ‘ ‘J PŸ" J‘:"‘ e‘ N à Paijmrcïrnsÿi‘? ' '

oxvzmauzpz wYs.

n n.“
‘l... i

I‘_ '
mmivrrit‘... ., .)

/ Présent. Donderen , tonner. “il?!

Geäonderd.‘ hebbende ,_Passé .__ ‘Gedonderci hebberr,

u!)

DEÆLîVOORDEN.

1 v

1.

derertde , tonnant. j k

ayant

avoir tbnliéiîähïatiin’: r
Futur.‘ V

a» u» se; uewibnrmeiivrp fllçmztnt‘

in .,.il'u"i'.‘.>îwâjï;äà ‘TËJIMOOIFÆNDÆ -

.11 '

flezullen donderen‘, Zullende. zdonderen tläayant

. ‘guetta-â. .3. c;

n



""-"'CJ»" ‘ ' 4k‘

‘K01.’“mnorsa.

"' - _.:- 1:‘, ' I 5‘ ' ‘

ärlmÿoowxflb: wrs. ‘ ‘I 4137020111111 w". I,’ 5

xmnxcmr. "Ë Ï l“ m‘- ‘oncmÎL"V - - r _ R: 5'443

Iîréfientu "4'.’ .1 ‘f, à _. sülïjp _." p‘

u. l

ÎFIét “dondert, Il "tonne.

Imparfait.

1 ' i '\

Hét dbnderdë, il Btoimoit, ‘il Dathctdarxderäægqlÿntomäg.

totrba. . . l J.‘ '

r " l Parfait. l I , . 51.4:

Het ïæefl mai, fi ‘a? Bat hêtigemleflq fieäbg’:

tondé. _ ï qu’il lime. n - - n:

Plusque-parfâît.

‘Het haël "ilivoit- ‘m: het geäôndcîd ,

Itdflnën ‘ quëiläîtftonhé»

“futur. ÿ

ÏHet zaltddnderénÿiltonnëfä. j“ ' . a æ 3 h ‘ '

_ Êutrir pàssë. l _

{Éeî ‘zalfbëèbeñv-ril dura rongé“ f " ‘ : " ‘l

‘conditionnel.’‘fié: äançleren, ïlifonheroit. l s ' f‘

, ‘Conditionnel passée. ', l‘ ä u

JÏIet zbude gedonderd hellben , il ahroîî tanné.

V. n.‘ s, 52-, _ A1512s nuits. f

1°. Un verbeîîëo houx/goals, peut avoir- deux régimes

directs (peut régir den!» atcusatifs), gxp:

. Il}.

' _ ". Dat het donderè , qu’il ‘tmäï
x Î 1 r



I

se ' . Maman;.110};

t J”; 9.3‘ "b """"” "m? flamand â-ulrsv 5m ‘Itfil’!

.1111 2m31 .-!H». üui"!!! ‘Yllilt.‘Ik lddnmyne SChOhErÇTBahOl-T je' fais llirfeu‘deäliiiîesiioilans

Ziééheïboeken lézen. dois"-ä<'-i1i'es‘é'c'o}iei‘s’.‘5 x

Iflekärdiefieererækatÿekencn, jhpprendatiefiæmlcm ‘a ce;

‘messieurs. n
' t.5131 H‘ ‘ .4,‘ '. ;: . . ' H i i

œuæTout verbe aotifurég‘t faccusatlf- - j ‘ V l“

I, ‘Jeun-vues. 4-1.44.‘ÎFVOÎSÏÛwPÈPÇ .1 {xäainodeiu-bmzdan, x‘ V .V,j’ai.me le’ frère.‘ ‘ ' " r‘

‘lîàèwièè, prépositions à eisde“ devant un; verbe. (se rendent
.e'ù'cii‘lily‘laiidois parte‘, et quelquefois par om te, ex. :

' É Pinfiuitif sansflttmjce, sqntir.

_ Ils heb hem. Ïiporzçnveprelsenæi, "Âçqÿaij entendu parier. .

‘Iÿcälbëloof te komen; u". "ï T‘ je. promets‘ de vènië. J‘ ‘ 3.

H7 begint te sc/‘njyven, il commence ä écrirefarua:

Hyisbekiilaam omdat tedoenrillestrcapable de faire cela. i

.,4e..Il y a çertains verbes qui .deipangepïtj_hlpe_ secqnd verbe

. gfltlfc’

Willen, vouloir. _ Durrzn‘ mogen , oser.

Kunnen, pouvoir. .vî"'- L12. Lptenhlaissçijg. ‘ _

‘Doen, faire. . _ ‘r Gaqn, aller. . " ‘ '

=ZiénsuV0ùr-i's.‘-nl" h“ MIS‘... Ii€€€€'!.‘v.ëPIt{e‘«‘f s5 . \

Moeten». falloir, deyoiroj t (H0 l???» 9mm‘ l'en .' "an:

jïïæeïën aider‘: ' "Niets doen dan , ne faire ‘que.

Voelen , sentir. '. ‘.. Âïpflwn‘, venir._
‘Diam- s '. * . . ‘= . ... .1 .. , I

du): t 4.‘; c ,n m.” ' ÿ ÆIÏÆÊJÇPÏÏWÏ Ëllaèpä-‘ky.’ h. : .. n.“

‘ 1,; . .' y - I I

Hy wil schryven, n ‘sjilnveorécrire. i: I

.“ yZy 7mn komen, wleilæpenttvenir.‘ Ar
..

1k doe nlaken . H ‘v je faisfaiire.

I173’ zien hem kometiï‘ v

*- i l" ' ‘ etc.

. «m. 415.2. _' ÿ _. . _.

5°. Quand un de ces quatorze ‘verbes se trouve au participe

passé et qu’il est suivi. dîun ‘antre verbe Finfinitif‘, on les

met l’un et l’autre a Plnhnitif, en holiandois, e'x. ':

’ nousle ‘voyonsveiiir: ç

N

Hy heeft willen doén; . ‘:4 "il-a voulu faire.

Zy heefl niet kunnen lsomen, j. elle n’a pu venir.

. 1.3‘.

6°. Les verbes, zyn. ltchvnelz, zi/orden, heeten, être ,

paroître, devenir, sïippelerÿrégjssent deux nominatifs, ex. :v

Hy is de zgader dierçïpjiudeiirnjgüçiljfistde kpltre de ces enfants.

Hy schynt een regrtschapen iïpaÎroïf etre honnête homme.

L‘ "m" teVÂYmnH-‘v ‘w- œîiäiusll." in‘- «I. ‘v '

Hy is een deugniekgewordeji, p“ est; Jdevegzt un vaurien...

u -‘ .
t

‘f .



. HŒUÆIÏDGBÈLL '< g. '. 33
o“ ‘ . Certains verbes'qnizenviffàÿgçjfeso_nfi'snivis‘ de d'en-ou 5&1,

‘i îssentren, lrgllandois n-ne antre“ prepositlon , Iellesuçque

-nïe't , zig JŸÏOÿIB/Ëtcäflclfl-r: Kîäsvfiisrfiänîxxilè;

.‘, m-"À". n‘ "". i.‘ " ‘ 1"5"!-c;'|: “'_'.‘,"t“ l 57,.‘ AU

lïebtrmedæïaüerametzde 01'363 iäyezqcnmsëfiemäsfixÿgÿng es;

. lukkigenr, .2111; quai. ..,‘,_. ,I:en;c.._ r. 3 _, 551,‘, v f

Jly lclaqgtjovçr- zynïtgneçlfçg,“ 71,1 “se plglnt: de Îsa, e ndnltej.

‘Die H163‘ leidt tot de ‘deugcï,’ Gentleman condnittfagujgerÿq.

' il’ '91 Avis" ettc' 4 ‘ . ‘Malin; ùùx)‘ 3m15‘

. 82m0!‘ z "delà J: dcÿäänt ârégimns zindîœuts édïuhssÿÿrbel,

ne apwventspäs ._Sfl_!1‘eld(€ç.pä'}‘ ides ou.cdar,‘.ex'.,l; Jïlmaprgek

van den yader;.(vet «non; des) , 1e parle du pere ; 1151111159315;

van de 5136151, parle de la ville; et non der ‘siad; hifi

u! I!

spreekt open‘ dën oorlog, il rparle de‘ la guerre.

q u . s.

v‘. : «#35 n”. ‘garrigues SURÆE 5.—,,49. ‘m7; adrÿ- ma“ '

g I '21”? ""v9(‘»“s'_t'lfi!. ‘JÈlÙI'IL*Æ:HQD"2=E;)«-' on”) -;4n3r1;{a9-cés rmnv. 3'941"
 

. l {f fa‘? r; l ‘16315111130; «J; 4.1.1; il)!” an’, ‘a 2:1’

' "v: s‘ J‘ v ‘ '5': m2.”; ,5; w

un
r» ‘x{ÀI'(X'"x'- -’\ "1',..“ 4x2,‘; _t IËÏGÉIË”: :1?‘ h‘

Lxemhxer ‘drlngen

 

‘ ‘estäi-më de’ (rjses maîtres , il estjestime’

de ses yçondisçiplej; et il est récompensé par ses «çparentsglliç

’ fils de M;"B.-,.-la»;ëtéiavec- vInox: au çollége ‘de Bruxelleaäil

émit sonventlpuni’ par/les maît-resc, parcequ’il‘ étoithm v

paresseux ;< sil étoit haines élèves par; sa vzinitélèet SMQZÈ

honnêteté. LLe premieiigprix- ‘de diligences} ‘été (,29 rem”

deux slbjsu-par sonÎ frère, qui faisait (3), ses études, au Inégnç

collége. La langue lgtine-zostgensgignéç;dans‘ tous les_qg{1é Î 5

‘ de’ notre royaume, elle a été beaucoup (Li) cnltivëepai‘ es

Belgés, Les hommes. vertueux stlinstruits sont limogé? , mais

l les ignorants sont.‘ mëprisésldefl-‘tout (5) le-nmäumù‘; (q;

5.‘; .'v;çîig-sn.séflaï.'-ïregs-r‘ ‘Îïî uïcfgmhg“af;

 

 
(iiväy; î52;ë8°‘-'{2)2Bemportep, bellmlèa v,.IiIta}1'.1_Ç.-4.65-484! "

(3)'*--'l".1iad. e: riétùdiàit. (<4) Cultiver ,5 beodenen; (5) Tous‘ I;
 

gidejeénfldu. eenædàr. é‘ î’. _ q} . âge/nuit

A "o ‘vmlun.314173,". 3375€: -1 l“. ,22‘; I. "

. 7.‘ , ê", ‘ . I, Â 1:,‘ 7* s.

Çettemvillle laæîté bâtie (I) Pan 1560; elle a-été plusieurs

fois‘. (2) ass1egée_ct' (3) prise pàrlés fiançois. Les hàbltäns

de cette Mile ont. été 42)‘ Inaltraités par les ennemis, ils‘ ont

étédéponiflés de. leurs ‘biens et plusieurs (4). d’entr’eux,0nt

. ;r LÎan, inhet jaar.'(2)‘Ass1 ger, belegerezz; naltraiter, .

ntifidédeëeñîgîg‘ Ywïÿ ' 46j»"'ÿ;-" K33’ iëfiïgäñomeçgçqh ÿfifïgfiîfiijfg;
I

-

_ ‘rien-l 4 l
v i‘ {Un ' 2:4



84 (mamans

ätélæaaasaorésgcruellemœthns (msüätoienlgmgl 339‘ l

amant, mîslüs ont été réduits par la: fàmiaçà ,{ ‘gare 1;‘

aux assiégeants; Leurvçourage a été reconmgrp g: klpainieg

il a» étéfi) célébré par nosbistorviens, et, leur“) {conduite

sera (8) imitée par-sous ‘ceux qui aiment la venta lngloiré.

#181211} est souvent persécutée g mais elle (9) _e,s’em

= 11'] par les perslécmions, comme la sanläâ ‘ t4 plus‘
‘(Î l 3S0‘; u i- Îlgsîtÿäïltâd. bai,- -

lällovnv ù“ ‘Uncsrhäo’ m?‘

g) Trad. : ils avoient soi. (6); A, om... te. (7) Geprezen.

limiter‘, nabootæn, voy. 32.46, 95'. (9) Trad... z semble.

flifüî)"=s“uîäaln(lltïa, xïx * ‘ê’ r3." \ ,.V\d_ , 53.3333 335.5.

V65;

précinnse par la. ‘maladie.

Je, désire que vous.so ezpnyé exactement- et que votre.
frère soit l'tictrlmpelrn.sceî‘(1)‘!y _

que les ennemis de votre frèmne soient (2) écoutés, et que.

sa demande ne soit (3) reietëe par le roi. Il seroit nommé

4) ‘a la; place qu’il (5) sollicite, s’il (6) avoit la connaissance‘

' e la langue hollandoise. I’aurois deîsiré-quesæ lettre-feùt

été-(7) envoyée plus-tôt au ministre et qu’il üeùt (8)91 la.

‘réponse avant le (9) neuf. Mon cousin travailloit>(xo)vaù

iÿmau dugouverneur, il (6) avait-las confiance doses chefs;

flwéloit souvent. charge’ (n) dîafiàires imporlanœs, mais la

dïesa santé‘ ne lui a pas (12) permis de (l3) con—.

flnner ses ('14) travaux. Il. (15) allait être (4) nommé à un‘

‘empluivéminent ,‘ quand il a demandé sa, démission. v c.

‘ËE ‘ t ‘ "n . ‘.

a‘. (x) De, voor.‘ (,2) Ecouten, aanbooïem, voy. 5,546. 95.,

(3), Iferworpen on uanldelmnd gewezen.’ (4) Nommer a”

Benoemen tot; (5) Solliciten, uarsoehen. (ôyflezqt. (a); 5g.

(8) Eu’, ontvangen. (9)'De"n negenden , vïoy. . 23.

goyopfiçtlçautoor. ,(l.1)_Dq, met. (la) Zäegeltlteaz. 3,3.) ,

tinner, vaortzetten, voy. 6_7,l._3“eg.'3’i‘V,l., (i r”:

sgnvfuaxail. (15)., Trad, : il, Sejîqlt; nomme. du‘

ç E‘ ‘

:1- l‘)? v , fr/Aos {E} ru 4:; mil

' x. gôôï‘. ‘Lflg: sa moules‘; r:

‘By de onde grieken- en romeinen werd" (1) lafharligheid;

en meineed (2) met den- dood gestraft; maar aan de dap

perheid en de onverbrekelylçe vllrougv."ç?c)wvv13r(l_eu altaren

gestïcht, ‘en’ ‘goddelyke een (4); lgeÿvezedsîpyna nvæue. vtflken

li! ‘Hum

u r“ u:

(‘iläéunise .:‘ d, .5. A, .ÎV,° ‘Ïrèg, s!!! eeneïïre 5-; (nsÿen äzîrmgäéîäfïlæeï çælÿræïiæäî (Ë

e ses longs serviees’. Il est ä craindre.

g» nasal J» '



l,’

HÔWŒËE. es:

\ ürWenaQLvvereId-wvärèsî, castres-s csriszusgèbœnet-am

ñeRolnÏinén (5) onderworpen (gewordänn maeritort daarnn.

won! dàt ontaarde volk (6) xmvook“ door woeste volken

(q) overwonnen, en zelfs grootendéels verdelgd; door zedes

loosheid en onregtvaardigheitl zyn de grootste ‘en magtig _
ryken,_terv (8) neder gezonken. ‘Door, het lezen der geschieden _ Ç\

wordtflonzegeesb verrykt (2) met kennissen, ‘ons hartvim f

dengd bevestigd, en onze liefde voor- vr-yheid ‘en vaderland

wordt gekoesterd en versterkt, l i

, n31. "o .4; {a} » s11e21"' (5) Soumis.1(6) Nwoolç , ‘a son ‘tour. (7) vaincue (3)ï Tél?

nederzinken, tomber 5 beuestigen , affermir 5 Içoestgren , mura-in;

’ 3

Surtîefi. 5o.
_ l r _ w ‘

' m’ 215M‘. '33 7nd?” ara-mais‘ .'_.‘:'_:':: saga ssiiao e! '

' Hyrxr-rzflrll m. 1.9: ,. . ' " ‘mvsflrrtrnrhrlïioï 9192i‘;

ç)‘ M r 1' J n'a ' ‘z __‘: : ,_ 4,1l;

4 v" J/‘he u v '<“ 67:. ‘ " ‘ ‘ÏË-‘f’

*-*.c.-n"n;‘s i u, I‘ ' '«s'.Ïvotrtï-‘fièrèr? îque. à- Fétude du hollandois:; il se

r)‘ rend ‘Iréaläle ' ses parents efîäfüses maîtres: l1 "stout

i): procu aIrets-‘nvrës ‘utiles’, qutn-lit assidmenr, «est

se ‘propose’ dîënütifieter ‘encore (2) dTantres. Vonsuvousla-apè.

päalezucertainement‘ les‘ éloges flatreursque le-«recteur durent}.

, ge l'aie llonnés,‘ à (3) läfdistribntion desipriit. i1 ÿesäàvm

Bien mérités. Ses parents se font lm-pltfîslr deluiefpmnir

tous les ouvrages qu'il désire (4) avoir-ï. "(5) Comhîemitsm.

seront régonis, en apprenant S6) qu’il, a remporté six prix.

Ils (7 'd_ sifiéroient quäir se’. (8 ‘rendit pendant les zäüîxcauiÿcesv

(glraàgsrès de son oncleïà La Haye 5 mais il ‘a diæflîf qnäfl

lie s’: ' gnerrpäs‘ de sesîïplfiàibssfinrs etrde s?‘ J‘.

' :4 l < psntyv‘ "1," _ a uàr- ".’-': ' J. t ‘, näîflusï‘

l ‘i ‘r; " Ïe ; mnïtpzr; tredç, u-jrend‘ soi-V àïsoï“ coure,

p 3032x221, etc. (z) Irautres, madère. (3)';A',’73y}'ëlistr}i)lñmonv,,

uit eling. f. (4) Tràcl. : deavoir. (5 "Combièn,îibë’,ïi”fait suivre de zgullen. (6) Qn’ , dat. (7 II/“enschten. (8) rad;

serendroit; senendre, zich’ brgeÿem-(g) By, régitl-’àccus._

"XÂÎIOHIFÈILFYI. ‘E! ’ “ñfi: 11H‘ î ‘s’ r13 ‘. ‘j: ' 3 u. t-I .5

qçbdd!‘ “s; V n‘ fhfllàëfisn. i ..‘ _- I . m2: N 5T‘

jeune, Ïfùliÿestbiep appliqué pendant" les

années de ses êtn eslqniiest, toujours proposé (2) pour

‘( “in? j i sa '_air;"s<àîiùise2's-jqui‘äsbr, qui avoir‘
m‘ PŸOQŸZ" ‘jïr’ JiJflE ‘du s; 56.‘3'b)‘.,Pour?,'tbt,
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infidèles des hommes intègres, qui a toujours aime’ Dieu et

Ia religion (3)-au-dessus de tout, sera toujours loué, aimé,

eêtimé. (4) Il est dilficile, il est presque impossible d’être

5 hou citoyen ,'-quaud onvujest plus (5) ‘bon enfant, et

4 il est impossible d’être honflanfaut, sans vqu’on' soitver

tueuxÿ Le fils de M’. N. étoit vertueux et sage, quand il

étoit (6) au collêge de N. ; ilaixoitété (7) proclamé deux fois

à?) ÿainqueur‘ dans toutes les parties des sciences qu’il ëtu- i

oitgmais sa vertu (9) s’est évanouie, il (1) säêtoitvafilaobê

ä des amis corrompus, et il a étéséduit par eux. (i0) Combien

"ilfest dliificile de rester bon. et vertueux d'une la société. des

méchants‘): ... . v.

f‘(3) Ail-dessus de tout, ôavejl alios.‘ Voy. 75, rem. 7°.

(5) Voy. 12. (6) Au, op /1et.(7) Uitgerocpen. Comme

vainq. , comme, als. (9) Is verzuzonden. (m) Combien ,.

hoe ,- trad. : combien difficile est-il; il het.

69.

9p ;- , :'. . A, '2'.‘ "q; ' . ‘,4’

- Mon cousin B.. est 65).‘, parti (2) pour lÎAngleterre; il

(3) s’est embarqué Au-vers; il se (4) rendra dfabord ä

Loudres, où il est (5) attendupar sonoqçlrä ill_ue,‘((,i) s’ar

rêteraî‘ quewpeu deçteuips dans cette capitale;K oiixles ohjegs

de (7) toutes espèces se présenteront ‘a ses yeux. Il sera bien

(8) accueilli par les nombreux amis de son père; et (9) il

est certain qu’il leur plaira beaucoup ‘par ‘sa douceur et

ses connoissances. lelme‘ rappelle e colge Iesplaisirs que

"ai,_(xo) goùtés avec lui (n) dans not e ‘çoxagç confiance;

me redis souvent tous. lesentregieugyxqueärloqs ‘ayons eus

pendant , ce‘ voyage 5 il‘. est heureux‘ dayoiijpun‘ leLluapii , ,

est agréable d.e se trouver (m) avec un homme sÿmstrui .

f.‘ l. n 1l .3 ' . ÿ. l “:1: V. ’|'

. . (r) Pafli benrokkemh.) Voy. sur l_.3°."(3) Il a soififiïfis

remue, ztiähubrgeve». (s). AiwndreÏzzärwacläteü-xlfifil ,s_’siæe
1ième; ;ziçh. ophaudeu. (vnzhîlçopites espeçespjqllqrleilçe 13net

amëfiobieas. (8) Accueilli, qntçangen. gqjflïboy fiçfijääñî.

- (1o)Goù1er,snza/‘cen, voy. 5.465°.'(1|)Dans,"op.'(ii vecJzjçi
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x- ‘ nsximyîmsoiss",_' ' ‘
s‘ “na irfnîg ‘(HYUHNI î 4‘ _. ‘J. àninfânïl ' flf-rnvfl “il; .|_"ñ!"’\r“ r

 
r1

‘N'ai; ÿ, fljlolldîlflfllllwfigïælefliflîfl . gnfiiæïefaräaslä m: {il ‘i: (mîurlm,4 ‘slfdwaoqm! ’Ie1:f'"=î»7v;‘. fi Ÿrlnrlæî; il». ‘Ï Zîllänfuvo

v une ‘nrÿup m ‘ ‘Ëlmï’ ‘v’! li‘. in‘ uuzgiivi tamil in‘)

Aï! ‘une h uwmw.’ l _ '1" ll" iliV H’- ‘ul kflu’!

. oh î-nnluwvwfîfiiw 11W“ r - âñw#h"ñvz‘nr""'.n‘ 12v lions ‘

ÿ ' ‘ > en" ïweol Jrqupnrsv 9,‘

p Il (I) ‘anfait trèslkähaüd äujonrdîhuiztlîili a plu‘ un vpeuv- et

il a tanné. Je (q) voudrais qu’il plut dlhvantage,=oar on

étouife- de chaleuretles campagnes sont (Bfiîtoutesdärûléesz

(fi) J’aurois cru qu’il eût plu beaucoup hier , car il (Sjæfriisoit

si obscur, et il (6) iaisoit ‘de temps en temps des éclairs;

mais Paprès-Inidi le (7) temps a changé. Mon frère (8) aime

roit mieux qu’il . (5) lit bien froid, car il ne peut supporter

les chaleurs; il nïest jamais plus content que ‘quadil gèle

et (9) qu’il neige. Il a beaucoup neigé Vannée ‘dernilre, etv il

a fait (Io) assez froid. Je (2) voudrois‘ bien qu’il fît(i r) beau

demain , car s’il pleuvoit , je ne (i2) pourrais aller a Spa.

iäïilzr‘) 0nd " l! sut“ WMÆÆ-l w în r. , :’ ‘.1 . ‘and. {,1 i;

a n! . '

Î i

i "x q‘ s

r

(i) Trad. : il a été chaud, fioidflieau, etc‘. (2) I7: wenschte.

‘I3 Gnnsoh ou Geheel. (4) IÎc hadigeñoafdnfiiyfradv. .- illétbit‘. '

(6 Faire des ‘éclairs, weerlicïzten. (7) Lehtemps, ‘het wederî.

(8) ilimeroitIn-ierrx; hrtd licveîr. (9) Répétez quand. (Io) Assez,

wry. (u) Monïïwveër. (I2)»Je' ne pourrois , Vlronde‘ ikrwiattr

A. 5:1» ir-sfi. 41-’ j'y/H ' \ av

n’ -|.' h-"wt" . ‘J “ __-. l n l 9,‘ "ïv

> . .3 (W597 I. l’ " ‘n: J) ‘in! :':Çl ÎÜ-v“ défit.

"-""'i>-"t"‘ ‘ ' . ‘i. ‘ :,:‘ .- _ c“

Je n’ai' (li) ‘pu ‘aller "chez? ‘vous, ‘parcequ’il pleuvoir 113;;

"Rirtfiiiäls i’ir'ai“ifous‘ï(2l“ÿoir demain. J’ai un hiiersMrÿ. ..

entrefchez vous‘; est-il (3) revenu de son voyage? Il‘ avoulu

(4) traverse-Iv Pltalie‘, mais“ diverses circonstäncés'(5)' Peu

îont empêche’. Pendant plus de six ‘mois nous n’avons pas

(6) eu"de ses nouvelles; nous n’avons pu lui écrirene

’(7) sachant pas où il étoit. Il nous a agréablementœ) surpris.

Le détour qu’il a dû faire , pour aller-li Parisiltriza‘ roenré

l’occasion de. voir M‘. H.‘ et Œexaminei‘ les beautés 'e cette‘

‘ville. Il s’étoit proposé-(3)) de passer par la ville deRouen,

mais la nouvellede la maladie de son père (I I)-lui a fait

âiâter son ‘FËÈODI’. V ' ' ‘ ' "

‘air. o r

(r) ‘Iradq -j’ai pas pouvoir venir chez vous. (2) ‘Voir

bjezoekenzi‘ (3)1 Wedergefiomen; (4) ‘Traverser ,' idbzzrrezzant -

(5) En, daarin. S6) Trad. : nous ‘avonsreçn (bekontenl, "

aucune nouvelle de ui.<(7) Trad. zpas sachant. (8) surprendre,

verrassen. (9) De passer, te reizen. (i0) Trad. ; ä lui faire

hâter; le; retour, de terugreis , f.

}
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L I V R E III.

-—‘—Œ'M'ËJM

‘CHAPITRE PREMIER.

s. '53.

l

bus rmosmoxs».

' ‘DES ‘prépositions sont de petits ‘mots qiÿon met ‘ordiuäiä

rement devant les noms, pour en déterminer les rapports.

En hollandois , elles régissent toutes Paccusatzf, ‘et sont

“indéclirtables; ce sont <:

Aigu _. a , en.

135;, chez, auprès.

4 Bznnen, dans, ‘en dedans.

Doôr, ‘par, a travers.

Zonde)‘, sans.

0m , pour.

70m‘, pour, devant, avant. Nopens, h l'égard, au sujet‘.

Tegeu . contre.

Jegerrs , ‘envers.

Tot, u, jusque.

Ondanks, malgré. a

Over, sur, par-dessus ,‘-au sujet. Omtrent, ‘vers, envers, proche.

Op , sur. ‘

Buiten , hors , ‘en dehors.

In, dans, en.

Kolgen‘: -, suivant , ‘selon

Ntuut , ‘a côté.

Wegens, à cause.

Uit, hors, de..

Met, avec.

Na ,' a rès.

‘mm, e.

-Naar., h, vers.‘

no‘)

Niettegenstaande,nonobstant,

malgré.

Bàven , au-dessus.

Onder, sous, parmi.

Behabezghormisiexocptépum

Œhsscheu, entre.

Rondam , ‘autour.

REMARQUES.

' Ces prépositions se réunissent souventiaux verbes, et mêmg

aux adjectifs, pour former des mots composés , comme :

pmdraayen, tourner‘; afdraayen, détourner, on en a

fflégä parlé 5. 46, remarque 4°. , voyez encore ci-après 5. 87.

r

maman n,



 

au ' äkfiäîätî‘
7 ‘ l r‘

 

‘ç. . ‘ . ï ,

wn-Mämwäeÿ. ' ma,‘ . ‘_ l

‘ ‘ ‘Î "

biäâÿîäiîiäëfänïyh 35533:}: ' '
\

On les aÿÿelîeaixisi, pafceqliîls ‘éont brdînàîfiement‘iqln‘î'

à: un verbe ou ‘a un adjectif, pour le mqdifier. Lädÿex

est in déclinable. Les prix]èjpalesïzîrcopstgñces ou modification) ‘

que Padverbe peut exprmger‘, se redulsent ä" huit‘ 2 ' i
f , ‘ ‘ _ . « (v n

‘m Le lieu, ‘f; I 5°, Lîînterrogçtion. = w “IV-ÿ/Îî

2°. Le temps” ‘av. ._ g. Laflirmatlon. g .1174

3°. La manière. ‘ 0, La négation‘ . a -

4°. Là quantité. °. Le doute’. \ ‘

NFIÙVE; r. _f"._‘ ‘ '.äj-v

L Y l J. \. < \ _ x “ u’; l fl

5 t "à ' ‘f’. .‘ ‘t? \. ï k \..;..;-_‘ ‘ ‘au’? . JVUJÏÎ “l

Ï .l*. . , .“,, la:

Hietniçî. _ l‘ ‘ «.._.;.".Êt_liteh, dehors. n i: Q . ,.

flçzqçvtÀgäpzrf e ,‘_ a , , -, mdsalë-bas. ‘ . m’ 3L.

Bznnen, dedans. r! Jbaefiïdcrs, _autre part; ml mage,

, 006ml, partout, ut.‘ ',;_ ‘fier, 10m. -* J... .2‘; du _r

Beneden , e ‘kgä. _ ._ .‘._ grgenq, nuuqvpartt Juge?‘

Bovçnàzflfiu çfful}; m. . e B1196": ensemble. ‘Îävfimïlä

‘ m.” an‘ m‘ ‘ y m = ' . i; -:s"‘\ËÎ* .
s ‘A .\ ' V 1 v!‘ b. Il l“: \

l ‘((10 n; *‘ s). 56. , ( 5" _ \ ‘ /

Il . m? ' _;js'ùt.- "Ëfv

. ‘TE s. 5 V 51D“

" 9 * r!” u: Janv;
‘Ëetïlen, anioîmfhlfi. ; Margeñydeïnain. f 7 _‘

Gtfsteren , hier. ' ä ‘ Eergïsteren, ayant-hier.‘ ' _

îsmorgens, le mamn. -_ " ’Savonds, le soir. -> '7' _ l

Nue xgaÿltenänt.’ 1 e l ‘Voofdezerr,’ atÿfrefeisæ nÿq 3cv .

gag mai, pas encpre. fReezIs -, al ,- dCJä. . r x

,3 0g, encgre ‘ , r. çgfdtlngs dernièrpznmwær.‘ "M

Wel. lzaqsifl’, bxentôtgvn,» 3 ‘gägæî. oçn , afegsh ñî‘ '

Eerlzq, u_'n Jour. ' ' Oqztupn 10111‘; jamais.’ ‘

Noozt, Jamais. ' ‘ ' ' Dzkwzjls, souvent. r ‘

Jltîjd , altoos , Œouiours. Somtÿds , quelquefois.

7cm ta vorekraupÿaæatnt. Daama , ensuite!‘

. ..‘h-“‘ ‘ l2

empxaëhadñhi‘ w k



t.

go ‘ GRAMMAIRE

s. 57.

‘ III. MANIÈRE.

Wel, bien. _ Kwalÿk , mal.’ ,

mjsselijk , sagement. Gelulckiglijk ,- heureusement.‘ '

Dans la langue hollandoisye, les adjectifs sont souvent emo

ployes comme adverbes, tels que :

Æêénwoordig , ' présent et présentement.

777'065‘, récoce et de bonne heure.

ÇEerhjÏc, nnête et honnêtement.

Langzaam, lent et lentement.

etc.

5. 58.

IV. QUANTITÉ.

Veel, beaucoup. “ k‘ Weinig, peu.

Genoeg, assez. Te veel, trop.

. ‘ etc.

S)‘. 59.

' V. INTERROGATION.

Hoe , comment. ' . PVaarom , pourquoi.

Wanneer, quand.‘ Wadr, où.

etc.

S. 6o.

VI. AFFIRMATIDN.

7a, oui. 1 ' Zekerlzÿïencertes.

Jawel, si fait. . t Voorzekerwassurément.

Geyviä,‘ ‘sûmment. Tenrmznste , au moins.

‘ V etc.

' l, , 61.

YII. ÉÉGATION.

Neen , non.‘ Geenszins nullement.g

etc.



HOLLANDOISE.‘ g: . ,

s. 62. l

VIII. DOUTE.‘

Misschien , peut-être‘. Waarschijnlijk , apparem-z

‘ Welligt} peut-être. I ' ment.

g. 63.

nEoRÉs- DE SIGNIFICATION DES‘ ADVERBES. ' ' ‘u

» Beaucoup (Padverbes (éntr’autres tous les adverbes de

manière) sont, comme les adjectifs, susceptibles des trois

degrés de signification :3 ' ' ' > ' ,

Hoog, haut; hooger, plus haut; fiet hoogst‘, le plus haut;

nabij , près; nation, plus près; het naast , le plus près 5 ver,

loin; verder, plus loin; het ‘verst, le‘ plus loin. ,

' ' ' ' etc.

Ï CHAPITRE m. '

s. 6x. ‘ -

DES CONIONCTIONS.

La- conjonction est un mot indéclinahle qui sert a lier en

semble denx phrases,‘ ou deux parties d’une même phrases

Les principales conjonctions sont les suivantes :

En; et- ‘ NOCh, ' I

00k , aussi. r Nogtans , cependant.’

Of, ou. Eehter , cependant.

Maar, mais. ‘ "Bus , bijgevolg, on , donc...

Want, car. Indien, zoo , si. x

Dewzjl, puisque. p wSc/zoon, quoique.

Dat, que. Omdat, parceque.

Ten einde, afin que. Op. dat, pour que.

Terwijl, tandis que. \ Zoo dm, aussitôt que;

etc‘.

Daan, puisque, comme. Toen, lorsque.

A15, a d ' Zoo: als, comme.

Wanneer, _ q“ n " Ten zij, ‘a moins que‘.

Hoe, comme. Voor dat, avant- que.

Na dat, après queL I Alvorens, avant de.

K _ Voyez 5. 86.
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CHAPITRE IV.

5. 65.

Iiinterjection est un mot indéclinable qui sert ä exprimes.

le désir, la joie, la douleur, la surprise ,

dignation , en général tous les mouvement

“Voici les principales z;

'0

15h, helaas ,_

» Och,

DES INIEBJECTIONS‘. ‘

ô!

ah! hélas!

oh! ,

ho! courages

eh! oh! ,

fi! fi donc!

plût à Dieu i,

malheur à!

Ha, baisa,

He, zoo ,

Fi, foei,

Gave Gad‘,

Wee,

etc.

le mépris, l’in—_

s. de rame.
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~ SECONDE’. PARTIE.

‘LIVRE PREMIER.

s. 66. I

SYNTAXE GÉNÉRALE“

IUsQUücr nous avons considéré séparément chacune des

dix espèces de mots. Nous allons examiner a présent coma‘

ment elles se lient et se combinent ensemble, pour ex

prlmer toutes nospensées. Cet examen est Pohjet de la- syntaxe.

CHAPITRE PREMIER.

67.

15E LÀ CONSTRUCTION}

_0n a pelle construction Perdre, dans lequel doivent se’

suivre ans le discours, les mots que nous employons pour

expnmer nos pensées. . ' - '

PREMIÈRE RÈGLE.

Quand le verbe se trouve ‘a un des temps simples (présent

ct imparfait), et que la proposition ou phrase ne commence

pas par une conjonction, ou par un pronom relatif, on suit

ordinairement la construction. françoise , ex. :

De. zoon zoekt bloemen v le fils cherche des fleurs dans

in denfltuin des ooms, le jardin de l’oncle.

Hly-‘stierfrin eenen ouderdom il mourut ‘a, Page de, 7o ans.

aan zepentig jaren,’

RÈGLE Il.

Ifiadiectif‘, avec’ tous les mots qui en dépendent, se Place‘)

en hollandois devant le substantif , ex. :. ’ '
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Een door zijne Ï-Æennissen un homme estimahle par ses

aclttennvaardig man, connaissances.

‘Eene door den vijand belge vune villeassiégéeparPennemi.

I gerde stad,
g .

t

,Ï ï RÈGLE III.

"N s.

Les pronoms personnels qui ne. sont pas au nominatif ,, ‘

(fest-à-djre qui ne sont paslsujets d’un verbe , tels que u,

aan u , vous; mlj, aan ml}, moi; hem, lul, le; haar. lui,-la;

7mn , leur; Ikell, eux, les; e‘tc.; se mettent après le verbe, ex,:

Hi)‘ geqft mij een bock,
z

il‘ me’ donne un livre.

I]: zeg u. dit niemys, je vous dis cette nouvelle.

W71‘ benunnen hem ,_ ' nous ‘lïainxons. ‘

' RÈGLE IV.. _ (‘z

x * a æ

Les participes présents et passés et les infinitifs des verbes,

se mettent ordinairement aptes leurs regimes directs et in

directs, ex. :_ . .

Mijn vader indenituin zijlzde, mon père étant au- jardim,

(I: hebL dezer» tuin gekoclzt, fai acheté ce jardin.

wil (lat, bock lezen, il veut lire ce livre.

RÈGLE V.

Les adjectifs qui ont un régime direct, tels que zwaar,

pesant; lang , long; breed, large; dile, épais; Itoog, haut;

déel) , profond; zvaard, de la. valeur; se mettent après, leur.‘

gegime , ‘ex. : , . - -

Die stok is drie voetlang, ce bâton estlong de trois pieds.

Dtztbroodis vierpondzwaar, ce pain pèse quatre‘ livres.

Dia muur is vijf voet hoog, ce mur est ha ut de cinq pieds;

tævee woet di/s, en dertig épais de deux pieds et. long;

‘vos; Zang, etc. de trente pieds. '

Ï V.1

Quand le régime indirect dëpend dPnn adjectif‘, on met

cetladjectif également après ce régime‘, ex. :

Meïhacñ-tdielzvorstdestroons on regarde ce prince digne.

zîjnervoorouderssvaardig, du trône de ses ancêtres.

Zijne wreedheidlzeeft hem bij sa. cruautéî Fa‘ rendu odieux

zijne onrlerdanen gehpaat ‘a ses sillet-S»

gemaakt,
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r 2.»? VII.
' .1 A 1l.

- :1" , -'
En hgllafiîëlo‘ île/verbe se met encore après son régime

directî qùaî. a phrase commence par une conjonction, ou

.par des pronoms ou des particules relatifs, ainsi l0rsqu’elle

commence par les mots, daar , toen, omdat, dewzjl, ivaar,

dte, dat, svellce, ete.‘, ex. a ' ' - "

Daar gij ‘de studie bemint, comme vous aimes‘ Pétude. l

Dewijlglj hollandsch leert , puisqläevousiapprenei le holà‘

lan ois. t . .

_ De stad. waar hij zijn leven la ville où il ‘passe sa vie. j

doorbrengt , I ‘ ' ' '

Hetboehdat ilruwenbroeder le livre queje prête}: votre

leen, ‘ . . frère.

.\

‘VIII: f‘

5 Lorsque,- dans les ‘phrases de la règle précédente, le verbe

est a un des temps corn osés, le verbe auxiliaire se metä

la fin de la phrase, apres le participe , ou Pinfinitif, ex. : .

’.H€t boelmdat ilsgekocht Izeb, ledivreque j’ai‘ acheté. _

Men zeät date hij morgen. on dit qu’il viendra demain.

komen zal . .‘

Dewijl vwïj den brief ontn- vu que’ nous avons reçu rla

vangen hebben, lettre. , r

s

RÈGLE IX.

Quand la proposition commence par une de ces conjonct

‘tions : en, et; mais, maar; ‘want, car; cependant dock,

echter, evenwel , la transposition du verbe , prescrite par les r

deux règles précédentes, n’a pas lieu, ex. :

Wij zijn in deachool, en leeren nous sommes a l’école et ap:

onze lessen , prenons nos leçons.

hoort die geschiedenis. il entendcettehlstolre, mais «

maarhijgeloofldezelvemet, r il ne la ‘croit pas. ,

' x.

Ifadverbe se met ordinairement après le verbe, quand
celui-ci se trouve h un des vtemps simples; et il se inet

le lus souvent avant Finfinitit ou le participe, quand le

‘ ver e est ä un des temps composés, ex. :

‘I
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Gij leert wel, vous apprenez bien}

Gij hebt wel eleerd, vous avez bien appris;

Hÿ‘ zalwel eren, il apprendra bien. V

RÈGLE XI.

Ifiinversion est très-fréquente en hollandois, tÿest-ä-dîre

que la phrase ne commence pas toujours par le sujet ou

nominatif; observez donc que : quand, en francois , la phrase

commence par un adverbe ou par quelques autres mots, qui

en tiennent lieu, on met le verbe avant le sujetxou nomi

natif, ex. :

Gistenen was mijn varier hier mon père étoit a la mais

te huis , son..

Nooit zal hij weder Ïcomen, jamais il ne reviendra.

Na. uw vertrek leerde 13k , après votre départ j’appris ma

mijne les , leçon.

RÈGLE X11.

Lorsque la-première phrase commence par une conjonca

lion , la seconde doit commencer par le verbe , ex. : '

zoo gij nztçrstig zijt, zal si vous êtes diligent on vous

men u rzjzen, x louera.

Qloen ils vam , was ntzjn lorsque 1e suis ‘arrivé , mon

vrzend uztgegaan, - ami étoit sorti.

Toen hij kwam, gtng il: heen, quand il arriva, je suis parti.

XIII.

Dans la forme interrogative, Poncommence par le verbe,

chaque fois que la phrase ne commence pas par un pronom

- ou adverbe interrogatif, ex. :- ‘

Is ùw vader te huis ? votre Être est-il ‘a la maison?

Zijn uwe bmeders in den tain? vos freres sont-ils au jardin ?

RÈGLE XIV.

I.‘a , où les françois se servent de ces périphrases, rjestque ;

ce sont que, etc.; on met, en hollandois, a la tête de la

phrase , le mot qui fixe Pidée principale, ou qui intéresse

principalement, ex. : . À

. Mijn



I

HOLLANDOISE. L a,‘

Mijn vader heeft het gezegd, c’est mon père qui I’); dit‘;

Gisteren is hij aangekomen, c’est ‘hier qu’i_l estlarrivté.

U zal ik het vertellen, desthvousquejele raconterai;

I ï RÈGLE XV.

La préposition te, de ou ‘a , se met toujours immédiatelnent

devant Pinfinitif, ex. z r

17s urees hem te schrijven, je crains de lui écrire.

Het geluk, ugered te hebben, le bonheur de vousavoir sauvé.‘

RÈGLE XVIVL.

Dans les verbes composés (voy. 5. 46, 9°.)_—la particule

‘ te, de ou à, se met entre le verbe et la preposltion ou Fad

verbe, ex. :

Los te mdken , d‘e détacher.

_ Bzj te wonen , à assister ou

(Passisler.

Losmakeu , détacher.

Bijwonen, assister.

NWWWM/VWWM/Ê/“MMWW

' . LIVRE’ II.

Mm!”

CHAPITRE PREMIER.

s. 68.

e ' DE IÎUSAGE DE UABTICLE:
c

1°. ON met Particle devant tous les noms communs, ex. :

le roi.De koning ,

Parbre.De boom ,

noxnevant les noms propres quand on leur donne du

éplthetes, comme : /

De groote César,"

De vermaarde de Ruiter,

Het schoone Holland,

le grand César. 3 '

le célëbre de Ruîter. ,, i, . l

la belle “Hollande. 3 *

- I!
l

\
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3°; Devant certains adjectifs et infinitifs prissubstantive

ment, ex. :

Het rood , l . le rouge.

flet blaauw, le bleu.

Het slapen, le sommeil.

filet loopen , le cours.

. ' 5- 69

DE rioMrssioN DE ÙARTICLE.

1°. On supprime toutarticledevant les noms propres d’l1om-

‘mes, de villes , de ‘pays , ex. :

Holland , ‘la Hollande.

Duitschland, Pllllemagne.

Amsterdam , Amsterdam.

2°. Dans le sens partitif, ex. :

Gij drinkt bier, ' vous buvez de la bière.

Hij heeft geld , il a de l’argent.

3°. On ne met souvent Particle qu’une fois, devant plu

sieurs suhstantifs qui se suivent, ex. :

De gierigheid , hoogmoed en Pavarice, Forgueil et la pré

argwaan van dezen man, somption de cet homme.

Mais lorsqu’un de ces substantifs _est du genre neutre,

ou qu’ils sont h des cas ou dans un nombre-différents, il

faut répéter l’article, ex. :

De dood en het leven, la mort et la vie.

De moeder en de kinderen, lanière et lesenfants.

Ikvzie het pennemes en de penflz je vois «le canif et la plume.

etc.

4°. On supprime souvent Particle ,'- en hollandois, quandi il faut employer Partiele défini, en françois, ex. :

IWetenschap mort met deugd la vertu et le savoir doivent

gepaard gaan ," se trouver ensemble.

Jauge heden moeten zedtg les jeunes gens doivent etre

zzjn , ‘ V . modestes. ,

5°. On supprime Également tout article et toute préposh

tion apres les mots : pond, livre; cl, aune; voet, pied 5
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kudde , troupeau ; vat , tonneau, etc. ; et après les adverbes

de quantité : veel, beaucoup; sveinig, peu; gertoeg‘, assez, etc.,

deux livres de viande

un verre de vin.

une aune de drap

un troupeau de bœufs.

une quantité de livret.‘ -

etc. ‘

Twee pond vleeesch à

E?" glas wtjns , '

Eene et laken,

Eene kudde‘ ossen ,

Eene menigte boeken ,

l. '._ k

S. 7o.

ou SUBVKSTANTIF.

n ._

Quand deux subslantifs se suivent immédiatement, et que

le second sert ‘a déterminer le premier, il faut mettre le

dernier au même cas que le premier’, ex. :

Il: spreek van César, eenen je parle de César , général

romeznschen veldheer, romain. ‘

Gij spree/tt van Karel, den vous parlez‘ de Charles, Pami

getrouwerl vriend mijns fidèle‘ de mon frère.

broeders , ‘v

a 5'. 71..

. “s

ÿ Quand deux, substantifs sont tellement liés qu’ils ne présen

tent qu’une seule idée, le second substantif prend seul un s,

comme marque du génitif, ex. :

la mort du roi Louis.Koning Lodewÿks äood , \

la mort de l’empereur Charles.Keizer Karels dood ,

etc.

5.. \7z.

Quand deux substantifs au génitif sont régimes I’un de

Pautre , on exprime le premier génitif par van , et le' second

‘ par des, der, ex. : . .

' Het boek van den broeder des le livre du frère de Pécolier.

scholiers ,

5. 73.

Souvent on met le génitif avant le nominatif, alors celui-ci

perd Particle, ex. : ' l r

Des vaders huis, la i du père.

Der zuster boeken, le? ' ‘n de la sœur.

Mïjns ooms tuin, le jardin‘ de mon oncle.

x
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‘REMARQUES.

. J \ . .

1°. Il y a plusieurs substantifs quPn’ont pas de pluriel ,

uand‘ on les considère comme formant un tout, tels sont :

uim , pouce; voet, pied; pond, livre; el , aune; man,

homme; est. :

‘Die tafel is drie voet long, cette table est longue de trois

en vijf duim breed , pieds etlarge de cinq pouces.

‘Vijfduizend man Irrijgsvolk , cinq millehommesde troupes.

2°. Les substantifs hollandois, dontla syllabe finale contient

deux o ou deux e , dérivnnts des mots allemands en au, et‘,

gardent au pluriel la voyelle double; cette règle s’e'tend à

un grand nombre d’autres substantifs; ex. : "

Boom Sallem. baumj , arbre ; hoop (all. haufen), foule, tas ;

au plurie : boomen, arbres; hoopen , tas; been (allem. bain),

jambe; au pluriel : beenen, jambes.

Cette. règle s’e'teI1d aux adjectifs et aux verbes , ex. e

doof, sourd; doover, plus sourd; loopen, courir.‘ Enallem.

taub, laufen. ‘ , .

‘Tandis que les autres adjectifs perdent, suivant 8,

rem. 6°. , une des deux voyelles, quand ils sont alongés, ex. ;

gchraal, maigre; schraler, plus maigre. ‘

3°. Les substitutifs, qui marquent les parties du jour et

les jours de la semaine , se mettent au génitif, à la question

uand? ex. : des morgens , le matin; des middags , ‘a midi;

es maandags, le lundi.

4°. Tous les autres substantifs

se mettent ‘a Paccusatif, ex..:

a

qui marquent. le temps,

Eeraen dag wachten, _ attendre un jour.

Dan votgendendagvertrokhzj, il partit le jour suivant.

r

S. 74

DE fiamncnr.

1°. En hollandois on emploie des adjectifs, pour exprimer

les productions des pays, ex. : '

Hollandsch iaken, du drap d’Hollande.

Frttnsc/ze twjnen, des vins de France.

Luzksch bler , de la bière de Liége.

a
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‘ 2°. Pour exprimer‘ la matière. L‘

par ex. : de bois , de fer , on emploie encore ‘des adJCCtIÎS,

en hollandois, qu’on forme, en ajoutant la syllable en au

nom de matière; ces adjectifs se placent devant les subs

tantifs, et sont invariables, ex. :

Een hoziten deksel , un couvercle de_bois. ;

Zilveren, gespen , des boucles d'argent.

3°. Les adjectifs, considérés comme substantifs, sont la

plupart du genre neutre , ex. :

Het rood , le rouge. _ -Het schoone, le beau.

4°. Les adjectifs qui ont un régime,'se mettent ordinaires

ment après ce régime, voy. aussi 67, règle V , ex. :

Der belooziing waardig, digne de récompense.

{lien portdzwaar, pesant (de) dix livres.

5°. Les adjectifs, terminés par un r, font ordinairement

leur comparatif en der, ex. :

Duur,’ cher. Duurder, plus cher.

Ver, loin. Verrier, plus loin.

6'. Les adjectifs qui finissent par une syllabe longue,

ayant pour lettre finale une seule consonne, perdent une

voyelle, quand on leur ajoute, e , er , ou en, ‘et ceux ter

minés par une syllabe brève , redoublent la consonne finale, ex.- ;

Geel, jaune; geler, plusjaune; gale, gelen.

Kaal , nu jîsaler, plus nu; isole, kalen.

Ï/et , gras yvetter , plus gras; vette , vetten. ‘

7o. Cependant d’après le N0. 2 du 73 , plusieurs adjectifs

gardent les deux voyelles, ex. 1:

Rood, rouge; rooder, plus rouge; etc. ‘

8°. Les adjectifs terminés eni ou en f , suivent les règles

données au s. 8, Nô. 3 et 7. ' l

9°. Souvent on ne met ‘Padjectif qu’une fois, devant

,.dont une chose est faite ,v,

plusieurs substitutifs du même genre et du même nombre, ,

et régis par le même verbe, ex. ;

I]: zie den fraaijen hoed en je vois le beau chapeau et

degen, . la belle é ée.

De ongelulclçzge zonen en les fils et leslillesmalheureux.

doc/iters , '

me. Les substantifs du genre. masculin, qui marquent un

officier, fonctionnaire , ou serviteur, terminés en er, aar . ier ,

lmg, ainsi que les noms, karting, vorst, admiraal , prins,

overste , heer, meester , knecht, onderdaan , vriend, Vijand,
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huis vdder, man et nzensch, demandent que Padjectifslëcrive‘

sans e, quand il ex rime Faction ou une qualité de l’esprit,

et qu’il‘ est précédé e een, un; geen, aucun ; eenig, quelque;
5 .

memg ou sommig, tel; ex. : -

\

‘Een goed karting, un bon roi; een kundigschilder, un peintre

habile. ‘

Een onverschrokken man , un homme intrépide.

n°. Les participes passés font leur comparatif et le su

perlatif avec meer, plus ; het meest, le plus; mi/zder, moins;

et minst, le moins; exx : ‘

Doordrongen , pénétré; meer doordrongen, plus pénétré;

het meest‘ Doordrongën ,'le plus pénétré. ‘

WWM/W/WWIWWMWWVWM

‘ CHAPITRE II.

75'

mas PRONOMS. r

I

1°. Les pronoms personnels s’accordent avec le substantif

auquel ils se rapportent, en genre et en nombre; ex. :

Hij zingt, il chante‘.

Zij komen , q ‘elles viennent.

2°. Lorsque deux ou plusieurs phrases commencent, ‘en

françois, par le meme pronom, 1l ne se met ordinairement,

en hollandois, que devant le premierverbe, ex. z

Hij kwam tot mij , reikte il vint à moi, il me tendit

mij de hand toe,enbad mrj, la main et _me pria de ne

hem niet te vermden , pas le trahir}

3°. Les pronoms il, elle, ils, elles, se rendent quelquefois

par dezelve, hetzelve, die ,_ dat, surtout quand on. parle

de choses inanimées,‘ ex. : » *

Waar is mijn hoed? où est mon chapeau?

.Die, ou dezelve ligt op de il est sur la table.

tafel, _ ‘ _ _ ‘

Dat is eene fraaije pen! voila une ]0lle plume!

Die, ou dezelve is 00k zeer elle est aussi très-chère.

duur , etc. r“



HOLLANDOISE. ' ’ r03

4°. Quand les pronoms lui. elle, eux , elles, se rappor

, tent au sujet de la phrase, ils se rendent par zich , soi, ex. :

Mzjn bmeder heefl geld bij mon frère a de l’argent sur

zich , _ lui. _

Mijne zusler heefl, vriendm- ma sœur a des amies avec elle.

nen bij zic/i,

Die heeren , die vrourven cesmessieurs, cesdamesontdes

hebben kinderen bij zich, eufantsavec eux ,avec elles.

5°. Lui-même, el e-même , eux-mêmes, elles-mêmes, se
I- u. R '

rendent par hi} zelf, zz} zelve (elle-meme); zi] zelverz

(ellesvgmêmes ou eux-mêmes), quand ils sont sujets, ex. :

Hij zdfheqftdat geschreven, il a écrit ceci lui-même.

Zij zelve zegt het, ‘ elle le dit elle-même. .

Zij zelven gaan er naartoe, ils y vont eux-mêmes, ou elles

y vont elles-mêmes.

Mais ils _se traduisent par zich zelve (elle-même) , zich

zeluen (lui-meiue ', elles-internes, eux-memes) , quand ils

sont régimes, ex. : ' '

l

Zij verraadt zich zelve, elle se. trahit elle-même.

Hij slaat zich zelven, il se frappe lui-même.

Zij verraden zich. zelven, ils se trahissent eux-mêmes,

ou elles se trahissent elles

mêmes.
' t) '

6°. Les pronoms personnels ne se répètent pas, comme

en fi-ançois , ex. :

Il: drink wijn, moi, je bois du a...

7°. Quand le pronom il ne rapporte ‘a rien ‘de précédent,

on le rend par het, ex. :

Het is aangenaarn, il est Het isligt, il est flcile.

agréable. ' ü ‘

5. 76.

Les pronoms en et y se rendent ordinairement en hollan

dois, savoir : en par daarvan. ou er-van; dam-uit, ou.

er-uit ; daarouer , ou er-over ,- daarmede , ou et‘. mede, etc.

En , devant un participe, ne se traduit pas, quand on peut

Pomettre en francois , ex. z mon père, en travaillant a vu,

mijn vader werkende , heefl gezien. ’ -.

Mais, quand cette particule exprime le moyen , on la traduit

souvent par. met ou door, cx._: en faisant son devoir,

door zÿnen pligt te doen. ' .

\
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‘Y par daar, er; daarin, er-in ; daamczefloe, er naartae;

daarop, ‘er op ,- etc. , suivant la preposrtion que le verbe

hollandais demande; ex. ;

' ‘Il: heb daarvanhoorenspreken, j ’en “ai, entendu. parler.

Il: ben er over verblijd , j’en suis-réjoui.

Hij is daarmede tevreden, - 1l en est content.

Il: demis er aan, j’y pense. _ r

Hij is er in, .. il y est (au jardin.)

2o. ‘Il y a, suivi d’un substantif au singulier , se rend

par, er is ou daar is 5 il y a un homme, er zs ou daar

1s een man. .

Il y a, suivi d’un substantif au pluriel, se rend ‘par ,

er zijn ou dam‘ zijn; il y a des hommes, dam‘ zijn menschen.

l 5- 77».

Les pronoms possessifs se répètent au singulier, devant

tous les substantifs qui marquent des objets différents, ex. ;

Mijn vader en rnijn broeder, mon père et mon frère.

Zijn oom en zL/ne ‘mdez, son oncle et sa tante.

‘Mais au pluriel il nese répètent ordinairement pas, est. z

ses maisons’ et ses jardins.

s.» 78. l

Il faut bien distinguer les pronoms démonstratifs : dezelve

et dezeïde.

On emploie dezelve, hét‘ Vzelve‘, denzelven , pour le, la,

les, quand on parle.de choses, et même quelquefois pour

les personnes , comme on peut le voir s. 26, remarque 1°.

Dezelfde , denzeüden, het zelfde, au contraire signifient

le même, lzLmême, le même, etc. l

Deszelfi , -se traduits! par son, sa , ses, et derzelver

ordinairement par leur. _,_ s

Zijne huizen en tuinen,

5.. 79,

Celui qui , se trouvant a la tête de la phrase, se traduit‘

le plus souvent par wie, die, ex. :

Wïe deugdzaam is, i: geluk- celui qui est vertueux‘ est

hg , heureux. > l
v Celle

I
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Celle qui , celles qui et ceux qui ,- se rendent très-élégam

ment par die, ex. : ‘ '

Die dat gezegd heeft is eene,‘ ce].le qui a dit cela est une.

Die het meest Islagen zijn de ceux qui se plaignent le plus

ongelukkigsten met. ne- sont pas les plus malheua

r ' reux.

s. 8o.

Ce qui et ce que , se rendent par wat ou het geen , ex, :

ÏVafï/c u zeg, is waar, ce que je vous dis est vrai.

‘Het geen hij daar zegt, is ce qu’il dit la n’'est pas vrai.

met waar , -

Mais ce qui, ouce que, ne se rendent que par ‘Izèt geel;

quand les mots ce qui, ce que . sont précédés, en français,

d’une préposition, comme de ce que, à ce que, sans ce

que, etc., ex. :

1k spreek van‘ het geen gij je parle de ce que vous m’a-<

mrj gezegd hebt, vez dit. l

1k denk aan het geenik ge- je pense ä çe que j’ai lu.

lezen heb , '

On ne pourroit pas dire van wat , etc., aan wat, dans

ces phrases.
I \

S. 8|.

Le pronom wat que, quoi, se trouve quelquefois devant

des noms pluriels, alors il signifie wel/se, quels, quelles , ex.:

lVat mËddelen, quels moyens.

Van wat middelen, de quels moyens.

- etc. '

On dit aussi wat voor een, wat èzoor eene ,\ quel, quelle

et au pluriel wat voor, quels, quelles. '

à

' , EXEMPLES.”

Wat voor een man is dat? quel homme est-cela?

Wat yoor boeken ‘hebt gij quels livres avez-vous u?

dam‘? ». ..

14
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Quand le pronom relatif qui se _rapporte ä deux singuliers,

il läut le mettre‘ au pluriel, en hollandois, exh: .

De vader en het kind, die le père et l'enfant qui‘ vien

komen, nent. . 1

Het permemfls on de peu, le canif et la plume que vous

welke gij mij gegevm lzebt, m’avez donnés.

é’. Les pronoms relatifs s'accordent en genre et en nombre

avec le substantif, auquel ils se rapportent; mais ils se

mettentau cas que régit le verbe suivant, ex. : l
. . r . . .. .‘ .1

‘vDe varier, die in den tuin is, le père qui est au jardin.

" On dit ici die etlnon dieu, parce que le verbe être régit

le nominatif. .

De vader, (lien ils zie, le père que je_ vois.

_ Ici on met (lien, parce que le verbe voir régit Yaccusatif,

V0]. 5- 52- -

1 - l

‘/

x r

5.83. ' H1

Quand les pronoms indéfinis iets, niets, et les adverbes

de quantité ', ‘veel. weinig, etcZ‘, sont suivis de laparticule

de et d’un ndieclif_,oit d‘un substantif masculin on neutre,

la particule de ne se traduit pas, mais on ajoute un s a

‘Ÿadjectifwäu au"- substantif, ex. : ' '

Iets numgs , quelque chose (futile.

Nirts nieuws . rien de nouveau.

Weinig ivijns, peu de vin.

Veel tijds, beaucoup de temps.

2°. Quand le mot tout, al, aile, se‘ trouve devant Particle

défini, ou devant un pronom, il est invariable, ex. :>

Hij drinkt al den wijn , il boit tout le vin.

.41 de nzensrhen , s tout les hommes.

On dit aussi : alle menschen,

.41 vmijnea bac/c'en , . . tous mes livres.

3ÿ._"Qnand'les adverbes de quantité veel, beaucoup;

wemig, peu; zoo ‘veel , tant 5 sont suivis d’un substantif
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au pluriel, Padverbe se décline comme Particle, dest

‘a-dire, qu’il prend e, er, “ou en, suivant le cas; ex. :

Vele menschen, beaucoup d"hommes. _

Velermertsohen," de beaucoup (Phommes: ’ l

Velen memchen,‘ . a beaucoup (Phonrmes. l

4". 761e, uersclteidene . sommige, plusieurs , prennent un

l n lorsqu’ils sont seuls ‘a la tête de la phrase, ex. :
V319" ' plusieurs . . l

Sommige" } zèggen’ i , quelques-uns } dlsent’ ' _

V .3» ‘ Voyez 5. 32. _ r - “ à

. , _

CHAPITRE m.

5. s4. î

DES VERRES.
... i _ ..
If: se re 3 r - 3 \

la: . ‘:2;
ÿ

un ,

En hollandais le verbe auxiliaire et le pronom ne se '

répètent pas avec chaque verbe, ex. : A ‘

1k heb dat boek ekocht e}. j'ai acheté ce livre, et jeraî‘ '
\

' aanmijnenbroe crgegeven, donné a mon frère. .

Hÿzzzlmorgen Isomenmn ons il viendra demain . et‘ nous

lioltandsche bac/sen mede apportera des livres hollan

‘brengen , dois. ‘ _ i, "

Het geld , dat ils ortloangæsnv Pargent que ÿai reçu, et. que

en aan uwe/l broeder ge-l j’ai envoyé ‘a votre frère.

zonden heb ,

’ 1" ‘ v s. 85.

Quand Pinfinitifest le sujet de la phrase, on le l'ait précéderde te, ‘en hollandoihyex. : p

Godte vreezertis de ‘éerste craindre îDien, c’est le pre

plzgt, x mier devoir. ‘

2°. La langue hollandoiseaa le grand avantage de pouvoir

employer tout infinitif substahtivement, exp:

' ‘l u

Met lzeblrlimmèn, en montant (avec le monter.)

Doqr ‘het’ loopert, ‘ ' en courant (par le courir.)

B1] het‘ eten ,' "J'ai in‘. . ‘enmangeantlprèsle manger.)

‘
‘

\ o
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s‘. 86.

DES coNJoNcTIoNs.

\ .

Il y a des conjonctions qui denrandent toujours le verbe

au subjonctif, ce sont : opdat, pour que; tenemde, afin

que; nzils, pourvu que; ten zzj, ‘a moins que, ex. :

Op dat hi} ILebbe, ' afin qu’il ‘ait. a

Tan einde hij zijn oognzerk afin qu’il atteigne sou but.

bereiko ,

Mits hij mijnen raad volge, pourvu qu’il suive mes con

seils.

etc.

2°. Quand on forme une comparaison avec la conjonction

ale, comme, on met le meme cas après que devant, ex. :

Il acht u als mijnén roder; je vous estime comme ‘mon

_ père.

Ils Ïcen haar als eene deugd- je la connois comme une

zame vrouw , femme vertueuse.

3°. Après les mots, niet, nooit, niemand, niets , ander, etc.

le que françois se rend par dan, ex. :

doet niet dan. lagchen, il ne fait que rire.

4°. On supprime souvent la conjonction si, indeen , als,

alors le verbe se met ‘a la tête de la phrase, ex. :

Sivotre frère vient ‘a motirir, komt uW broeder te sterven.

Si ces nouvelles sont vraies , Zijn die tijdin en 1vaar’, dan

la guerre éclatera bientôt. zal de oor 0g weldra uit.

barslen.

s. 87.

pas PRÉPostTtoNs.

Il a été dit au 5. 53 que les prépositions en hollandais,

demandent le substantif ‘a Vaccusatif.

La plupart des prépositions hollaudoises régissoient autre

fiais le génitif‘ (voyez le traité dbrthographe hollandaise par

M’. Siegeubeek , ÿ. i3) ;‘c’_est par cette circonstance qu’il

faut expliquer les locutions suivantes; ex. : v

|
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3;; 151d. , . à temps.

Binnen äemonds, praten, parler entre les dents,

‘Buiten ïslands, . hors du pays.

In der daad, ' _ en effet.

Onder ivegs, , chemin faisant.

REMARQUES.‘

1°. Les prépositions, door, uit, in, et Padverhe lang,

se placent souvent après les noms , ex. ;

Ben ganschen winter door , pendant ‘tout l’hiver. _C_'est

comme si l'on disait en flan-ÿ

cois , tout Phfver durant.‘

Hii gaat de deur uit , / il sort de la maison, ou de la

_ V chambre.

IIzj loopt den stal in, 'il entre dans Pécnrie.

2°. La préposition tot se change souvent en ter, devant

un substantif ieminin, et en ten devant les substantifs mas

culins et neutres, au singulier, ex. : '

Hier ter plaatse, en cet endroit.‘ ““ ‘ '

Ten bewijze , pour preuve. "

Ter wàarschuwing, ‘our avis.

Ten aanzien, ' l'égard. '

C’est comme s’il y avoit tot de, tot den.

3°. Les prépositions pour , sans, après , etc. , placées de.

vant un verbe , se traduisent par : 0m le , zonder te, na te, etc.

Pour faire cela, om dat te doen.

Après avoir travaillé‘, na gewerkt te hebben. '

En faisant son devoir, door zijnen pligt te doen.

s. 88.

DES ADVERBES.

Outre les explications données sur cette partie du discours

au 5h54, on peut encore remarquer :

1°. Que tout adjectif, en hollandois, peut être employé

adverbialement, ex. : ‘

Goed , 'Hij doet het goed, il le fait bien.

Aangenaanz , agréable. -

Aangenaam ziugen , chanter agréablemen
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_ 2°. De plusieurs adverbes, on forme dé nouveau des ada

Jeetifs, en. f: ’ '
v

Heden , * ' ’ an ionrd’hui.

De hedendqagsche soldaten, les- soldats Œaujourdïhtti.

Toenmaals , ‘ a Ëors.

Zijn toenmalig’ bezqek ,1 l .1 sa visite d’alors. _

3°. Plusnrplus, se traduit par hoe... hoe et le comparatif, ex. :

plus on est savant, plus ou ‘lzoe geleerder men i: , ‘hoe

doit être modeste, ' ' zediger men zijn nzoet.

Moins...‘ moins’, se traduit par hoe mindernlhoe mindergex. :

Hoe minder men ‘leert, hae moins on apprend, moins on

mmder<men weet, __ sait.

S: '89‘.

ma UUSAGB DES MODES ET mas TEMPS. 99' ‘

.-«i «

l. Lïndicatif marque Paffirmation.

Ilgschrijf, . v v j’écris.

Hzj loopt niet, . il ne court pas.

2°. Le subjonctif se met après un doute , un sou-_

hait, etc., ex. : . '

17s wemch ‘dat ‘hij ‘ïsome, je souhaite. qu’il vienne. l

Mijn vaderwil dritiÆstudere, mon père veut que ÿétudle.
A I l I h ‘ ' l ÿ a I

3'. Lïnfinitif marque Faction vaguement sans determlner

‘le temps, les personnes ni le nombre; il est toujours terlniné

en en dans les verbes fllollandois, ex. :

Zien , ' voir.

Beminnen, almer.

l
v / æ

4. Uimpératif exprime Faction de commander, de prierr ou d’exhorter.

Ga , va . .

Houdt , , . tenez. - \

REMARQUIF.

Les participes passéspmis simplement, expriment Pim-è‘

pératif d’une manière tres-vlve , ex. :

Gedronïsen _. ‘ buvons , buvez.

Geloopen , ' ’ courons , ‘courezr
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v Qnglquÿefoisvfli}.{supprime parlune ‘simple préposition; ex. :

0p Neérlands leeuw, levez-vous lion des Pays-Bas.

.»‘n
‘lis ..

n?“ ., 1' Ïci“ _‘Ï o. ,-'«'1"cl._'.""

‘ i "rs .
‘ a ce‘; 7‘

. '.. . > ' ‘IAÂH . ..' '

DE IRUSAGE nns TEMPS.

\ r

Le présent de Pindicatif marque..qu’une chose se fait

actuellement ou habituellement, ex. :

Id: werÏs, ÿ je travaille. l

‘De werelaiis groot , le monde est grand. .

‘l’ _ V I . nage ’

REMARQUE.

Le présent semet quelquefois pour le fiitur, ex. : Î

.4175 Ïrij sterft, . ‘ quand il mourra.“

HIjpz/ertrekt de toe/romendev ‘il partira le mois prochain.

romand, ‘

" ‘ IÎIMPARFAIT.

2°. La langue hollandoise rfayant qu’une seule forme},

pour exprimer Pimpariait et le prétérit défini de la langue

irançôise , ce dernier temps (le prétérit défini) se rend

‘presque toujours par Pimparlait et rarement par le ‘parfait,ex. :

Je fus présent, . il; was tegentivoordig.

Il passa la rivière, ‘ hijtro/t de rwzer over.

on se sert souvent ‘de Yimparfait, pour exprimer le con

ditionnel, ex. : ‘ ' -

Dàt wasbeter, çcela vaudroit mieux.

17s deed dat gaarne , . l je le ierois volontiers.

'30. Ifusage du parfait et du plusquesparfait ne s’écarte

pas du françois. ' i -

\ Cependant remarquez : que le plusque-parfaitse met quel

quetbis pour ‘le conditionnel passé, exu:

12's «vas wel ‘gekomen , als il: je serois venu, si je Pavois su.

het maar geweten had, _ ‘

Hij had zelécr geschreven, il auroit certainement écrit

r ‘indien, etc., ' si, etc. ‘

_ 4°. Le futur marque. qu’une action se fera.

u: ;.. r’... .,;.,» .-"_'_»
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Ce temps se met souvent pour exprimer le présent du

subjonctif, ex. :

Mijn vaderivildatilqstuderen mon père veut que j’étudie.

zal, pour : dat ils studere, ‘
vDe wet beveelt dat wij onze la loi ordonne que nous ai

medemenschenbemimiengul- mions nos semblables.

leu,

5. L’usage du futur passé ne présente rien de particulier.

6°. Le conditionnel marque qu’une action se feroit moyen

nant une condition, ex. : - '

Hij zou komen , il viendroit.

Ons’en sert souvent pour rendrelïmparfait du subjonctif, ex.:

‘Erwerdbevolendat eenieder il fut ordonné que chacun

werken zou, ' travaillât (travailleroiL)

Hij fiad gevreesd dat zijn il avoit craint que son père

vader komen zou,

Le présent et Pimparfait du subjonctif se rendent quel

quefois avec le secours du verbe mogen, ex. :

Mage het uwer Majesteit be

hagen , I

Mage hij eeuwig leven ,

qu’il plaise a votre Majesté.

qu’il vive toujours.

THÈMES ET VERSIONS. ‘

t’

1. wv“

Le séjour des oiseaux est très-différent ; (i)la plupart vivent

sur les arbres, d’autres sur l’eau, et fort peu d’oiseaux

vivent sur la terre; mais -il n’y a aucun oiseau qui vive

, .
sous la terre. Un grand nombre, d oiseaux changent (2) de

demeures dans certaines saisons; la plupart (3) d’entr’eux

ne ‘ÿéloignent (4) que de quelques lieues dans les contrées

voisines, mais d’autres oiseaux, comme les hirondelles,

les grues et .les cicognes , font en automne de grandes mi- u

grations, ait-delà‘ des mers, pour passer l’hiver sous un

climat plus doux,.et (5) ne reviennent dansnos contrées qu’ai1(6) printemps. C’est pourquoi on dit : leshi rondelles viennent ' I

annoncer le printemps.

(i) De meesten. (2) Trad. : leur demeure. D’entr’euir,

‘derzelve. (4) Ne que, maar, slechts. (5) Ne que se traduit

pareerst, quand on parle dutemps; (69 Traid. zdiius le‘ printemps. -

, À ' 2

ne vint (viendroit.) ‘ /'
r‘
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VAN BEN KAMEEL.

De kameel wordt nog hier en daar in Asië, inzonderheid

in de woestijnen ‚ tusschen China ‚en ‚Oostindiè‘ wild (i) ge

vonden; maar het is voorìltìet ‘geheel; Oosten ‚zegels voor

het noordelyke gedeelte van Afrika het gewigtigste en mm

tigste dier. ‘Het schip voor de woestijnen wordt het door

‘de arabiërs genoemd. De gewoonlijkste last, welken een

kameel in die dorre landstreken draag-t, is ongeveer twaalf

honderd pond, en met dien last (i) leggen Izij dagelijks vier

duítsche mijlen af. Dat nuttige dier vreet een dorenachtig

struikgewas, dat in die woestijnen in menigte wast , en

‘voor geen ander viervoetig dier‘ (n) tot voedsel verstrekt.

' (3) Den dorst kan de kameel verscheidene weken lang ver

dragen g‘ maar dan drinkt hij (4) op eenmaalbuiteng-emeen veel.

‚ (1) Trouvé sauvage. (i) Zĳ leggen af, ils font; S 1e".

r(2) Tot, de. (3) Trad‘ zde kanzeel kan verdragen,’ kan, peut.

(4) A la fois. ‘ -

j.
r f r ".l.“ i"

l

. . ‚g‘

A J ‘ai (i) ‘reen le livre intéressant que vous m’avçz_ envoyé;

je le ‘trouve fort heauxTai prié mon père (2) de ‘mhcheter

_ aussi une histoire naturelle/‚et il m’a dit"qu’il en a une

‘dans sa bibliothèque. Veuiläez me prêter le premier volume ’

«ie Bulïon , qui ‚ à (3) ce que dit mon maître, ‘coutient tam:

..(4) de belles choses; vous pouvez le donner à mon frère

{Henri ‚ qui’ Ie ‘donnera au messagexîde, notre ville; Je ‘lis

maintenant les noyages de Liohtensteìn en Afrique; (5) -c’est

1m ouvrage. très-intéressant. Il eontientdes remarques in?‘

génieuses sur leclimat et les productions de ce pays éloigné

‘et sur te caractère et (6) la manière de yivre des habitants.

(1) ,,ont14tmgen. (2) Uacheter. se met ärla ‘fin, de

la phrase. (3) A ce que dit ‚waar zegt; zegt se met après maître’.

4(4) De après tant , assez, etc. ne se traduit pas‘, voy. 15,

rem. 2°. (5) C’est , het L6‘. (6)-Manière de vivre ‚ levenswzjze.

x. 4 ‚n,‘

y ‘ ‚ '\‘.'_“

De bijen zijn zeer bekwame en nuttige diertjes; Want ‘ zij n

geven ons den ‚besten honig en het welriekende fa}. Men

» ‘ T
erf‘
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kweekt zc doorgaans in (r) gevloclitene korven. Ieder korf

beeft zijne konjngiu , aan die alde andere bijen gehoorzamen.

.I)e koningiu heeft alleenlijk ‘het opzigt , (en werkt zelve

niet. Van de werkende. bijen vliegeii sommige uit ,. om

bonig en was (2) in te zamelen; andere halen water, en nogandere staan, op de wachtpop dat er geeue vreemde bijen _’ V

in den korf komen‘. ÿvanneerÿde konin'giii_ sterft , dan sterveii

de andere bijen bijna allen dra‘van rouW, als zij ‘met

spoedig eene andere ‘koningin krijçeu.

(r) Cherchez: vlechtejn. (2) Cherchez z irizameleiz; voy. 67’,

règle XVI. " ' >

l ' > ._ l‘ . 5. ‘l ' )

I ' ,|-_.;v v _ V’ i

/

‘FIDÉLITÉ D’UN CHIEN. a ' En.

Un (i) marchand voyageur, (2) alloit ‘chercher des sommes

(2) qui ‘lui étoient dûes, ayant (3) avec lui un chien basset.

qui accompagnoit son maître (4) danstous ses voyages. Ce

marchand, en (5) partant , un (6) ajour: de très-bonne heure‘,

d’une auberge , vit son chien courir ça et la et aboyer for

‘tement. Il veut continuer son chemin, mais le chienie

saisit par le manteauret puis se place devant le cheval

(5)>en aboyant et en hurlant. Ni coups ni menaces ne P11

rent éloignerle chien. (Le maître (7) descend deycheval,

pour voir ce (8) que-son chien a; celui-ci devient trau

quille et rampe vers Pécurie. Le marchand ‘remonte a chea

val et veut poursuivresa route , mais alors le chien re

commence a hurler encore plus fort. '

(i) Marchand voyageur, reizende koopmarL-(z) Aller cher.

cher, ophalen, voy.' S. 46, 10°. (2) Qui lui étoient dûes,

uitstaande , se met ‘avant sommes. (3) Avec . bij; lui . zie/r,

voy. S. 75 , 4°. (4) Dans, op. (5) En ne se traduit pas, voyez

s. 76; partir, afrijden , wegrüden. (6) Un jour, cens; de

" très-bonne heure , zeer vroeg. (7) Descendpe", afstijgen.

(8) Voy. s. 8o; trad.: ce qui ‘a son chien manque, manque, deert.

Le marchand voyant ces mouvements.‘extraordinaires de

son chien , crut qu’il étoit enragé. Il (i) prit son pistolet,

et oubliant ses anciennes preuves de fidélité[,41 le: (2) tua.
. . ' i . ‘ u l1" ' 1s A

s

i (I) Nom. (2) ‘Il le tua , schoot hij km ‘I. la)‘ I \ x h
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Le chieueut encore: assez de forges pour. se (3) traîner.

jusque‘ dans Fécurie, et (4) s’y coucher sur la valise que

' sou maître avoit (5) oubliée. Le marchandpart, mais (6) arrivé

à quelque distance‘ de 'l’endroit, il (7) jette un regard ‘en

arrière , et voit que sa valise n’est-pas (8) attachee derriere
lui. . ‘ , ' -. ' ‘A’ ‘ ç

(3) Se traîner, Irruipen.‘ (4) S’y , zich daarl‘ (5) Vergeterr.

(6) Arrivé , gekomen; à, op. (7) Jeter un regard en arrière,

onzzzen , voy. 5‘. 46, 10°. (8) Opgebonden.

7.

‘Il retourne au ‘galop (1) ä Fauberge , et trouve son chien

(2) çouché sur la yalise; par un_..mouvement de la queue

il voulut encore ' caresser son maâne, et=il expira..On peut

facilement comprendre que lemarçhandlauroit volontiers

donné sa valise, pour racheter la vie de .500 fidèle chien,

On (3) pourroit rapporter mille exemples de fidélité’ du chien,

que le plus crueltraitementfl) ‘ne peutéloigner‘ de son maître,

et ‘qui semble par ses bonnes qualités (5) confondre Phomme

perfide. ' l‘

1,‘

((4) Voy; 3.13, rein. 3o. S2) Couehé, dieu‘. lag. (3) ronde, ‘

(4) Ne peut, niet" 7mn. (5 confondre, beschamen.

:\.l-A‘_‘I i‘ l..‘. vll‘‘-I‘‘v".‘_»r’
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TABLE DES VERBES IRRÉGULIERS.

Infinitif. 1nd. présent. Imparfait. Participe.

Aantijgen, ac— Ils tijg aan ,jlls teeg ‘aan , Amigetegen ,

 

cuser. j’acciise. ÿaccusois. accusé.

' Ilsbiels, . .
Baklæn, cuirev Il: lmlr,je cuis. Ils bals-âlîoîän- Gebalslsemcuie

te , ' n

Bederven , gâ—

ter , corrom

Ilsbederfijegâ- Ils bedieif, je Bedorvemgâté.

te. gâtois.

me’. . . .

Bedrzegen , Ils bedneg, je Ik bedroog, je Bedrogen ,

tromper. trompe. trompois trompé.

Beginnemcoin- Ils begm , je Ils begon ,. je Beäonnen ,

mencer. commence. commençois. commencé.

Bergers sauver Ils berg,je sau- . je (.
mettre en sû: ve. 1k blerg’ saii- ’ei)0rge"’sa“‘

Ils borg, vois ve.

llslyerslte je ‘

Ils borst, cre- Geharstcn , ou

Ilsbirst, vois geborstemcreo

Gij lierst, tu vé.

creves.‘

Hij berst, il

crève.

reté.

Ili berst, je crè

‘ve.

Bersten , cre —

ver.

Bevelen, com

mander, or

donner.

Bezinnen , se [k lzezin mij , Il: liezon mij, Bezonnemrap

rappeler , se jemerappelle. je me rappe- pelé,souvenu.

commande. commaiidois. mandé.

souvenir. lois.

Gij bezont u,

Hijbesonvzicli, .

Bezwülsemdé- Ilc bezivijls, je Ils bezivetls, je Bezwelsemsuc

faillir , suc- succombe. succoinbois. combé.

 

Ils beveel , je Ils beual , je Beuolen, coma .

comher. _

Biddemprier. Ils bid, je prie. 1k lied , je Gelzeden, prie’. ‘

priois.

Subjonctif, dat

ils brute.

Bieden, olÏrir. Ilsbiedjbffre. Ils 600d, j’0f- Celwden , of.

Trois. fert. 

Binden , lier, Ils bind, jelie. [/sbond,jeli0is. Gelmnderulier.

Biitemmordre. 1lsbijt,je mords Iläbeeÿje mor- Gdrebeten, mot

015. u.

m‘... u...



HoLLANnomE; 7 I1-3

0m72 DE ONREGELMATIGE WËRKWOORDIÆN. '

Infinitif. ,\I‘ndie. présent. imparfait. Participe,

Blazer; , soull 1k blaas , je 1k bliesjesouf- Gebkzzemsouf;

 fler. = souffle. flois. fie’.

Blijken,pa1'oî- Het blijkt, il Het bleek, il Gebleken, pa

tre. paroît. paroissoit. ru. » n \ 

Blinken, relui- 1k blink, je re! Ik blonk, jere- Geblonken, re

re. \ luis luisois. . lui.

Blijven, rester, Ik blijf‘, je res- 1k bleef, je resv Geblevemresté.‘

 

demeurer. te. _ tois. , . j

Bmdgn, rôtir, 1k braad , je 1k bried, je rô- Gebrademrôti.‘

rôtis. tissois. _

Aussijkbraad

de. . .

Breken , rom- 17e breek , je 1k bmk , je Gebrokemromd

pre, briser. romps. rompois. a, pu.‘ y

brarzkt. .

Brengen , ap- 1k breng,j’ap- Ils bragt, j’ap- Gebragt , ap-i

porter. porte. portols. porté.

Brouwemhras- 1k brouw, je Ils brouwde , Gebrouwen ,

ser. brasse. Je brassois. brassé. ' .

Buigeyi , plier 176 buigfie plie. 1k _ 600g 1 je Gebogen, plié.

(courber) _ PÜOÎS.‘ . ' _.

Delven , creu- Ikdelfijecreu- I/î tÿolfije creu- Gedol0m,cre1u

ser. se. , SOIS. sé.

Denise", peu- Ikdenlgjepen- 1k daçkt , je Gedachigpensé.‘

ser. ‘ » se. Pensols. l

pingen, mar- 1k ding’ , je 1/7: dongjemar- Gedongemmar:

chander. marchande. ehandois. chandé. > '

Doen , faire. Ils doe, je fais. 1k ‘deed, je fai- Gedaan , fait:

3015. .v .

Dragèmporter. 176 draag , je 1k ‘droeg , je Gedragempor

porte. porlois. te’. -

Dringen, pres- 1k dring , je Ik drongt, je Gedrongenï,

ser. presse. r pressois. pressé.

Drinkemboire. 1k drink , je lkdron/s, je bu- Gedronkembu.

bois. ' vois. '

Drijven , flot- 1k drijfije flot- Ik dreef, je Gedreæmpous

ter, chasser, te, je pousse. poussois , je sé, flotté.

pousser. r ' flottois. _

j/l/ij dreven ,

. " v V nousflottions.

 



‘ .

x 18 . GRAMMAIRE

DES VERBES IRREGULIERS.

Infinitif. Ind. présent. Imparfait. Participe.

W

mm
 

Dîruipèn , dé- Het druipt, il Het droop, il Gedropen, dé

goutter (tom- dégouue. dégouttoit. goutte’.

ber goutte ‘a

goutte.)

.Duiken, plon- Il: duik , je 17v dock , je Gedokemplon

-ger,se baisser. plonge. plongeois. gé.

Dunken, sem- Het dunkt, il Dacht , scm- GedacI/t, sem

bler. semble. bloit. blé.

‘Durven , oser, Ils durf, j’0se. 1k dorst, {ÿo- Gedurfd, osé.

pouvoir. 1l: duzfdeAsois.

Dwingen, for- 1k dwing , je 1k (Iwong, je Gedævongen ,

0er.’ force. forçois fbrcé.

Eten, manger. Il: cet, je man- 1k a1, je man- Gegeten, man

‘ ge. geois. gé.

Gij (lat.

Hzj at.

I/Fij aten , a,

nous man- n). .8,

. gIODS.

Fluitemsiflier. lkfluit, je sif- Nef/out, je sif- Gefloien , sif

» fie. flois. flé.

 

Aussi ikfluitte. IAussi gefluit.

Gaan, aller. 17s ga, je vais. lkginègjüillois. Gegaan , allé.

(jijgaatfiuvas.

Gebiedemcom- 17s gebied , je 1kg€Ï700d,j’0l‘- 6050076." , or

mander , ' or- commande. donuois. donné.

donner.

Gelden, valoir. lïsgeldjevaux. 1h gold, je ,va- Gegolderbvalu.

lois.

Gelijïsen , res- llrgelijligje res- J71: geleek , je Gelæïsen , res

sembler. semble. ressemblois. semble’.

Genezen, gué- Ils genees , je Il: genas , je Genezen,guéri.

rir,et se réta- guéris. guérissois.

blir. (iij genaast.

Hij genas.

Genietenjouir. Il; geniet , je’]1s âvenoot, je Genoten, joui.

jouis. jouissois.

Gevallen,plai- 1k geval , je

re (bevallezz, plais"

va de mê

me.)

Ils geviel , je Gevallen, plu.

plaisuis. , .
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HOLLANDOISE. i1,‘

OVER DE ONREGEÆMJITIGE WERKWOORDEN.

Infinitif. ' Idicuprésent. '. Imparfait. i Participe.‘

_-'“|-_‘_’.._-—.—~"

Geuemdonner. Ikgeefljedon- 1k gaf, je‘ don- Gegeven, don

_ l ‘ ' _ I/I/ij hieven.

Heeten/neten, Ik lzeet , je 1k hreette , je

 

ne. nois. né.

" Gij gaaft, tu ,

Gewiiznenflga- donnois. _ 4 'gner, voyez : Hügiaf, il don- v '2' "i t?"ivlinnen. noit ' * V‘" IÏ/“îj gamin , ‘.

nousdonnions.

Gieterz,verser, lkgiezgjeirerse. Ikgoat, je ver- Gegoteiyversé.

fondre, arro‘ sois.

ser.‘ 14/i)‘ goten. ' '

Glijdençglijen) Ikglijd, je glis- 1k gleedjeglis- Gegleden,glis

glisser. se. ' ‘ ‘sois. ' ' se’. .

Glimmelz, étin- 1k ‘glim, j’étin- Ik glom, j’e'tin- Géglommen ,

celer. ‘cèle. ‘ Tcelois. étincelé.

Graven, creu- [k gmaf , je 1k groef , je Gegravemcreu

ser.‘ creuse. ‘ creusois. sé.

' [PI/ü gravén. ' '

Grijlzen, pleu- 1k grijn , ‘je 1k green , je Gegrenerypleu

. rer ; est aussi pleure. ‘ pleurois. ré. r » »

‘rrigulier. . ‘

Grijpen, pren- Ils grijpJc sai- Il; greep , je Gegrepen,saisi.

dre; saisir. sis. ‘ saisissois. .

Ifmlgen, peu- 1k hang , je Ik hing,jepen- Gehangempen

dre ; actif et pends. ' dois;ou hong. du.
neutre. V

Heffen, lever. Ikhef, je lève. 1k‘ hief, je le— Gehevemlevé.

VOIS. '

Geheeten , ap

s’appeler. nlÎappelle. m’appelois. pelé.

Ilelpen, aider. 1k help,j’aide. 1k Irielp , j’ai- Geholpezgaide.

A l dois.‘ l

IÏijgPn , hale— 1k hijg, je ha- 1k heeg, je ha- Gehegen, hale

ter. lète. letois. té.

Hljschen. his- lk lzijsr/L , je Ik heesch, je Geheschemhis

ser, guiuder. hisse. hissois. se.

Ïlûuden: Îenif- 1k houd , je 1k kield, je te- Gehouden, te

tiens. nois. nu.

Iiznzlwen; ‘ail’ lk/Louxrgjetail- 1k hieuw , je Gelfortwetzfiail

lcr, hacher. le, je coupe. taillois. lé.



t l. x . GRAMMAIRE

DES VERRES IRRÈGULIERS.

Infinitif. Indic. présent. Imparfait. Participe.

 

Jagen, chasser. Ils jaag , je Ilsjoeggjechss- Gejaagdmhasu

. chasse. sois. - ‘sé.

Aussi : ilsjaug

de.

 

Gelsorven , ha
 

‘Kervemtailler, 1k kerf, je ha- Ils lsorf, je ha

hacher. ' che. chois. ché.

LKiezen, choi- Ils lsies,je choi- Ilslsoqsjechoi- Gelsozen, chol

Sll‘. SIS. sissois. s1.

Kijlsen, regar- Ils lszj/s, je re- 1k lseels. je re- Gekeketgregar

der. garde. gardois. dé. -

Küven , gron- Iklsijfjegron- Ils lseefijegron- Gelseven, gron

der. de. dois de’.

Klimmemmon- 1k lslùn , je [k klom , je Gelslommen ,

ter, grimper. monte. montois. monté.

‘Klinlsen, son-lHet lslinlst, il Het klonls , il Gev-lslonsergson

ner. sonne. sonnoit. ne’.

(Verbe neutre.)

Kluiven , ron- Ilslsluifije ron- Ilskloofjjeron- Gelsloven, rond.

ger un os. ge. geois. gé,

Kmjpen , pin

cer.

(Voy. nijpen.) '

Komen , venir. Ilslsomjeviens 1lslscvam,je ve

nons.

Gelsomen , ve

nu.

Gij kwaamtfiu

venois.

Koopen, ache- Ils lsoop , j’a- Ik koclzt,‘ j’a— Gelsocht, ache»

ter. chète. chetois. té,I Krijgen, receÂ Ils lsrijg, je re- 1k lsreeg,je re- çekpfegen , re

V011‘. \ cois. eus. cu.

Krijten, pleu- 17% lsrijt,je pleu- 11€ kreet , je Gêkrgteyhpjeu.

rer. re. pleurois. ré,

Krimpen , re- Ils lsrimp. Il: kromp. Gelsrompen.

lrécir , se con

tracter. _

Kruzpengram- Ils lsruip , je Il: kroçp , je GelsropenJam

per. rampe. rampols. pé.

Kunnen, pou- 1lslsan,je peux. 1k kpmou kon- Gelsonnen, pu.

voir. de, je pouvois.

Gij kunt , hij

kan, wij‘kun

nen , etc.

 

DES
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l
t

Infinitif. Indic. nrêsent. Imparfait.‘ ‘uParÊicipe

  

 

‘ Jfwzjterdzich), lk kwijt ,j.e 1k kweetmjj, Gekweïenw

s’acquitter. mäcquitte. _ je. mäcqult- zqultté.
' ' j 13°35' x ' ' >.' Il‘. . r1‘ "'-’Ï ‘

Laden , char- Iklaadje char- Ikloed,je clmr- Geladenfcliag-I

ger. _ ge. , cois, mieux ÿgé. msætährlî

‘ .1 ilaadde. . V " “

Lageherbrîre. 1k lac-h, je ris. Ik_ ladite , je Gelægÿckjemfri.‘

nous.

 

 

Lrzten, laisser. Ikllatçt‘, jeïlais Ik liet, je lais
: L , ’

Gelaten,laissé._

sois. .

 

La en-‘înmFïIkÏe jemem. Ik laide IÉGeIegd,‘ "ï
tri‘? j. Ï g, - ‘À Ik legdejjfàîfîGeleid, ’

Lezen , lire.

lklamjelisoig. ççjgufitgg‘ 5g A V

A T, . «Ï/‘ij laieri.“

Lie en, men,- Iklie ements. looggjemeg v m. .tir‘?r d . ‘'1' v tais. , 7 ut: ’ ,

Liggen , être 1k Zig, jensuis 1k lag, j ’étois Gelegen, cou-' s

couché ,- être couché. j. ' couché. . ché.‘ 4x ‘

‘situé. j _ — ‘ ‘ '

' ' ._ _ Gij V. _ à ‘

Lîjden , souf- Ik lijdje souf- 1kleed,‘jesou‘f- ‘Geledenlsouf- ‘

frir. . fre. l frois. fert. .._‘_ ‘k

Lijkernressem- 1k lijk , je res- 1k Ieek, jeres- Gelekeñ , res- ‘f

 

bler- semble. semblais. semblé. , ' w 

Loopen, cou- Il: loop , je Ik_ liep, je cou- Geloopen,cou-

rlr. cours. POIS. - ru. -. . '

Luikeryfermer Ik lui/c, je fer- [k look, je fer- Geloken , fer— ‘

(les yeux.) me. , mois. me‘. ,. , ‘

Malen , inoum Ik nzaal , je 1k mruzlde ,16 Gemalemmou

dre. mouds. moulois. lu. .

Meten , mesu- Ik meet, je mer Ik mat, je me— Gemelen, me

rer. sure. - surois. surer.

Mÿdæméviter. Ikmijd,j’éVite. 1k meed, j’é '

(Aussi régu- . '

lier.)

Moeten , de

‘Voir’, falloir.

Mogen , oser _.

pouvoir.

‘ Gèmeden, évi

vitois; . zté. h

j gnoethjefliois Ikptaest, je de-.-’ ‘
. '. ‘A . æ. B . '

Ikwsniïioe. Il; 14net", -.J’°: 99191981. 98s. '.

_ .‘ Ÿlnä- _; a “.21

G11‘ moogt, hÿ ‘_ ‘s . '

mag.‘ '



122 j QBAMMAIRI-ä

DES VERBES IIKBÉGULIERS.

Infinitif. Indic. présent. Imparfait. Participe.

 

Nemen , pren- Ik neem , je Ik nam , je pre- Genomen, pris.

dre. prends. nois. t 4

A Gij naamt. ‘ '

Ils neeg , je Genegen , in:

 

Nîjgcn , s’in-« Ikrzijg,jem’in

cliner. cllne. m’inclinois. cliné.

Nijpen,pincer. Ik nijp , je pin- Ï/crseep , je pin! Gefzepen, pin

, ce. cois. ce. , j

Piipen, siflier, Ik pijp , je sif- Ilspeep, je sif- Gepepen , sif

pepier. fie. _ flois. fié.

Plegen, avoir Ik pleeg . j’ai Ils plagt, j’a- Geplegen , eu

coutume. coutume. vois, etc. coutume.

Pluizen,éplu- Ik plais, j’é- Ils ploos , j’é- Ge lozeruéplu

cher. pluche. pluchois. cËé. .

I/Vij phzert...

Prijzerglouer. Ikprÿsjeloue. Ils prees , je Geprezemloxie‘.

louois.

Raden , con- 1k raad,je con. Ils ried, je con- GpradenÎÎcou

seiller. Seille. seillois. seillé.

' Aussi : madde.

Ruilsemrieken, Ikruikjesens. IlcrooIs,je sen- Gerolsen, senti,

sentir, flairer. tois. flaire’. '

Rijden, aller ä 1k rijd,je vais, Ils reed, j’al- Gereden , allé

cheval. etc. - lois, etc. à cheval.

Rijgen , lacet, Ik rîjg,je lace. Ils (eeg, je la- Geregen , lacé.

COIS.

Il: reet, je fen- Geretenfeudu.

dois.

Rlyveniratejeh 1k rÿf, je ratè- Ils reef, je ra- Gereuen, rate

Rijten , fendre. 17€ I'i}'t,je fends.

le. _ telois. _ ' 1é_

Rijzen , fer- Ilirljsije mon- Ilsrjeesgemonc Gerezen,mon

menter. mon- te- tois. tefi

ter , s’élever. H .1.

‘ I711 rezen. . .

R0epen,appe1. Il: roep, j’ap- Ils riep, j’ap- Geroepen, api

ler. pelle. lois pelé,

Scheiden , sé- Ils’ scheid , je scheidde, je Gescheidenfié‘

paru; separe. _ . séparols. _ aré.

lscheldenfinju- IF sçheldÿln- Iksçllçld, ‘Il; escholdemin

rier. june. . juriois. _ jnrié.

‘Srhendennrio. Ilsscliend , je Ils schond, je Geschonden‘,

je“ viole 5 aussi violois. 7 violé '

régulier. '

 



KËLLANDOIŒ.‘ v les

0mm DE ONREGÈLMATIGE WERKWOORDEN;

Infinitif. Indic. présent. . Imparfait. Participe.
 

Schenkeruver- 1k schenk, je Ik schpnk, je Geschonkeny.

5er (‘a boire.) verse. 4 versols. versé. ..

Scheppeu , 1k sc/Lep , je 1k fchiep , je Gesfihapeng-æ’.

creer. cree. creois. cree.

Sr/zerer: , ton- Ils scheer, je 1k schoor, je Geschoren, m»

dre , raser. rase. rasois. sé. 1; 

Schieten, tirer Ik schiet, je

(avecinne ar- tire.

me. ‘a feu.) " _Schljnen , pa- 1k schijrt , je 1k scheen , je Gesclüpenjpæg

Ik schoot, je Geschotenfliré.

tirais. m a -

roîtrç, parois. paroissois. ru. "au

. Schrijden,mar-;1k schrijd, je ÏIk schreed, je Gesckreden ,

cher (ägrands marche. marchois. ' marché.

pas.)

Sir/Luiven, re- 1k xchuif, je Ik schoof, je Geskrhoven _. “i

culer; verbe: pousse. poussois. - poussé. , ‘.

» neutre (pous- .v.m.._.'rgä, v

ser,verb.act.) ' 5m": .

Schrijvergécri- 1k schrijf, j’é- 1k schreef,j'é- Gesèhreuejz ,

re. 1 cris. ' crivois. écrit. k

Sc/zuilen , cn- 51k schuù’. I/C school. Gescholen, ca

cher. ' che’. 5'»;

Slaan , battre. 1k sla, je bats. 1k sloeg , Geslagen, bat.

‘ battois.‘ tu. parus‘. j

Slapelzldormir. 1k slaap , 1k sliep,jedor- ‘Geslapelydorq’

‘ dors. mois. - mi. _

Slijpen , aigui- 1k sl/Ïjp , jäî- k {leep , j'ai- Geslelzen , ai

ser. guise. gulsois. ‘guise.

‘Slijten , s’user. I/E slijt, je m’u- 1ks.leet,jem’u- Gesleten, usé.

se. sols. m1k slon/s. Geslolzkeljz, di

Slinken , di— 1k slink.

minué. “me...‘minuer.

' Sluiken, frau- 1k sluik , je Ik slook , je Geslokemfrau

 

der. fraude. fraudois. de’. .13‘

Sluipen , ram- Iksltlipjeram- 1/8 Sloop , je Geslopen,ram

par, se glisser. pe. rampois. pé.

Sluiten , fer- 1k sluit, je ier- Ikslpot, je fer- Gesfoten j fera

mer. me. mo1s. me.

Smelten , fon-Ilk smelt , je Ikslnolgjefon- Geslnoltenfibn

dre. fonds. dois. du

Smlflfll, jeter. 1k smÿt , je- 1k sineet , je Geslnetemjetéa

, jète. Jetois. l



5

in; l‘ ‘GRAMMAIRE

' .'.'>.'.l': '3'.» DES VERBES IRREGULIERS. - "l

j;

nlufinitif. Ind. présent. v Imparfait. Participe.

“_

Snijden , cmàälllssnijdjecou- Ils sneed , je Gesneden, cou.

per. :9’. pe. - coupois. pé.

Snuiterhmon- Ils snuit , je Ils snooÿ , je Gesnotemmou

cher. ' mouche. moncliois. ché.

Snuiuempren- Ils snuif‘ , je Ils snoofjjepre. Gesnouen,pris

dre du ta- prends, etc. nois. du tabac.

bac. ‘az s- A ‘l. - ,3"

ôjmnnemëten- Ils span , je Ils spandc‘, je fläspannen ,

dre, tendre. tends. . tendois. tendu. 3L

Spjjtemêtre fâ- Het ‘spijt mij, Iïetrspeet mij, Gespeten , été

 

 

chéivepbeim. je suis fâché. ÿétois fâche’. fâché.

personnel. . _ _ »\‘

Spinnen, filer. Ils spîn, je file. Illf Îspots , je fi‘: Gesponnersfilé.

01S.

Splijten , fen- Il: splijt j‘ je Ils s leet , je Gespleten,fen

dre. ' fenrls. feu ois. du. .5,

Spouwen , ou- ‘lsspouugÿou- Ils spouwde , Gespoutven ,

\ vrjr, A vie. ÿouvrois. ouvert. _

S relsen , par; Ils spreels , je Ilîspralgjepar- Gesprolsempar

+6 v parle. lois. le’.
er.

. r Gij spraalst.

Ils sprcng , je Gesprongen ,

‘x

Springen ,. sau- Ils sprirlg , le

 

1er. saute. Sautols. h saute’.

Spruiten, des- Ils spruit , je Ilî sproot , je Gesproten ,

cendre,pous- pousse. poussois. poussé,

ser,bourgeon

-ner.

Spuiten,_sérin- Ilè spuit. Ils Spoot. Gespoten , se'

guer. _ _ ringué.‘ñpjugen , cra- Ils spuug , je Ils ‘spoog , je Gespqgen, crac

cher. crache. crachois. ché. - a‘

Staan,être de- Ils sta, je suis Ilsstond,j’e'tois Gestaan,étéde-'

bout.- debout. debout. _ _ bout.

Stelserz,piquer. Ils steels, je pi- Ils stçzls, je pi- Gestolsen , pi

que. qIIOIS. que, ‘

Glij staalst.

Stelen,‘ Voler, llssteeljevole. 1k ÿlal, je VO- Gestoleigvolé.

dérober. l01s.

Gîj stdalt, tu,

‘ etc. '

Stervenj mou- 1k sterf , je Ils stiejf, je Gestorven ,

. rir. À meurs. mourols. mort.

s

:A.



Hômufidrÿn‘. ' {.5

OVER DE oNREaEbMJTIbE ‘WEÀKÏVOORDÆN.

‘Infinitif. j ä ' 1nd. présent. "Sîuÿÿärfâfi.

“me. 1),‘... ., \ u A‘ ,, ,. .

‘ Participe
‘La

 

1k sîeef j’em—

xstijven , ejn- 7k stijf, jeu;

‘ ' ‘ A p
. ‘4 . .

peser; ‘arum pesfiefi.

‘rëgulicr. ‘ k - ’

SÎÜEËF.’ IDÜÏR- ‘I/S-{tijgjjemonî

Gesteven '

pesé. ' '
x

 

.‘.

Vlk spteeg , je Gestegerunon

 

‘ter. ' aœäiä. , montois.‘ ‘téfih- ‘P ..‘« -

Stin/ven,‘ puer. Ikfdihk , je lkrtonk j ' je Gestonken , '

‘- .""- V ‘pue. Ï, ' ' f" trois; ' ' pue’.- "‘

Stooten , pous- 1k. , ' je 1 V stiegjepous- Gestooten, '

ser.. . ' ' pousse.‘ j " sois." ' ‘ pôhssé.‘ ' _

Stnjden, com- 1k ,.srt1'-ijd ,: je 1k streed , je Gestrederycom

battre. combats. _ . combatgqis. battu. ‘

: Sfiijken, frot- 1k strijkÿ‘, je IÆÂSÏËËBŸB‘; je Géshàéïéçybfrotv .

ter. - frotte.‘ fmfioig." 2V _œ;;«}xg;:., -
Stuiÿen, feire Het stuift, fi 11a‘ sÿbd ‘tu e.‘ stäæefiïïfafiw‘ _ -

delapousslère fait, etc. faispitfl» tf1! .

(veb. neutre.) à"I;|o‘|1s,sière_ " "‘ m‘ t . .4- . .

Trederr, mar- Ik treed , je 1k tmd , p je Getredemmar

 

"cher. " = marche. marchois. che’. -

Treffen , atj Ik tref, j’at- 1k frof, j’at- Getrojfen, at

teindre. ‘teinds. ' teignois. ' teint. ‘ '

Trekkenflirer. Iktrek, jetire. 1k ‘trok, je ti- Gefrokken, ti

î ' ' 1'015. re. V r

Uitdtÿgepn ,' Het dij t uit, Het deeg uit, Uitgedegen , __

s/enfler‘. ils’en e. il s"enfioit. enflé. H g); l

\ Yauen , “tom- 1k val,jet'om— Ikviehjetom- Gepaüenèfilë ;
ber. ‘ he. .bois. y ' hé. Ï-'ÊQ“'1’"*Ï"-‘" \'

Vangempren- Ik vang _. je 1k ving, jepre- Gevangempris.

Î 3re, attraper, prends. - 1k vong, nois. '

"äisir. " ‘ l.

rayer; ,_ uapvi- 1k vaar _, je Ik voerjje na- Gevaren 3m31;

, ‘guer.‘“ ' navigue. viguois. ‘gué... wïw n

Ïçchtefz, com-k Ik vecht , je 1k yacht, ‘je Gevochten,

‘battre? ‘ i” combats. çombattois. combattu. -

Verdrieten I" Het berdrjetmij Ha?‘ verdrgat Verdrotergcha‘

chagriner. jesuis âché. mij,j-’étois â- griué. v

' ' , v chef- _ V * '.

Verslinderydë- Ik veïslind, je U: verslond, je Verslonlem‘ ,4‘ C‘ ,'

vorer. dévore. dévorois. dévoré. > 1 -

Verdwijrien , 1k verdwÿn,_ Ik verdween , Verdwenen‘,

disparoître. je dispärois.H _ jedisparoiçsois disparu.‘ . .

Vergeten, ou-‘Jkqcrgeègjæu- 1k1_1e.rgat,]’ou- Vergetengou-‘v ‘ -,

blier. bile.’ * ' . 1311015. -. bue. .

)



\

y l5’ j .' enAmnisum.

x 5€ji.!.'i DES VERRES IBBEGULIERS.

A Waäuÿgrgfaire :‘

.”Infinitifi Itnd. présent. l. Imparfait. Participe.‘

fægfiçlen, ca- 1k verheel, jeJs verhool, je Verhqlen, cae

cher.‘ h cache. ‘ cachois. che. '

Verliezergper- 1k verlies , je Ils verlobr, je Verloren‘,pe1“

due, 1 erds. » erdois. » du. '

‘Vefwervenpb- 1 berwerf ,

tenir," V "obtiens.

‘Vcfrzinnen, in- 1 üerzin ,j’in_

vepter. vente.

‘J/erzwelgen,

engloutixyava

1er.

 

 

jbbtenois. tenu.

lkverzon,j’in- Verzonnen, in:

ventois. vente’.
Ik bérzwolg , Verzwolgen , j

ïavalois. avalé.

Tefzwiiiden , I}: verzivind , Ik uerzwondje Verzwondeng,

disparaître. Je dlsparois. dlsparolssois. dlsparu.

‘Il/indu, troue 1k‘ ‘ vind , je lk vend , je Gevonderbtrou‘.

ver. 1,. . trouve. ' trouvois. vé.‘Vlechten, tœs- 1k pleclzt, je’ Ik q/locht , je Gevlochten ,

Jeu, V Æ tresse-y tressois. - tressé.

Tqieden , ‘fuir. Ha vlied ', je Ik ‘vlood , je Gevlodenjfuil‘

_- fuis. > " fuyois. '

‘Vliegen, vqlar Ikvliegjevole. Ik vloog,je vo- Gevlogea", v0:

'(en,l’ai_1;.,): y j .4 lois. ,, lé. _

‘Vlieten , cou- 1k ufiet‘, je cou- Ik vloot,je cou- Gevloten,cou

1er.v ' le. _ _ lois‘. A lé._

‘Vomvenjplier. 1k vouw. [k vouwde. Gevbwwerhplie’.

‘Fragrzzg , de- 11s vmag, je 1k vroe , ' je Gevmagdflie: ‘

mander. _ demande. deman ois. _mandé. _‘

u‘; .1 - ' ' Ausçiik vraag: " ‘

' k " .‘ ‘_ de. l

Vreterymanger Ils vreet , je Ik vrat , je Gevœtemman

goujlument. mange. v _, mangeois. gé. i _ ,7

‘Vriezen, geler. çliet uriest, il Het vroor, il Gefworertngelé.

gèle. geloit. j j

Het waait , il ‘Het l 'I fai- Gewaaid, fait

fait du veut. waaidé, soi; du vent.

Het dp

woei, vent.

_d_u venu,

Îïfasmlæenflaejlk wçzsch , je ‘Ik wiesc/z, je Gewaascficfnj,

ver. - 5 rave. , r ‘ lavois. à lavé. jWassen, croî-Jkwagjecrois. ‘Ik wieg , je Gewassezäfirû.‘

tre- ‘ . croissoxs. '

 

Wcgen , peser. Il: weegjje pè

uJ î se‘ u À

1k W005, le 9e: Gejyogeazdiesÿfi‘

SOIS. _ e * : .
y l

\

I verwierf, Vemvàrÿergob;



HOLLANDOISE‘. _ ‘ 17T in,

' 0m12 DE. ONREGELMATIGE .=W<ERKWOORDEN.

Infinitif. Ind. préseut, ‘imparfaits Participe.

  

Werpemjetenllkwerp, jejetê 1k wierjtgje je- Geworpenjeté.

. le. . tois. -

Werven, enga- 1k jverf, j’en— 1k wzerf, j’en- Geworven, en

ger. gage. ' gageois. gage. I

Weten,savoir. lkweenjesais. Ikwistjesavois Geweten, su. .

Weverntisser. 1k 1veef , je Ik weefde ou Gewevemtissà‘,

tisse‘. woofijetissois. ou gewoven.

lVezen, être. Voyez la conj. ‘

dece verbe.

Ilfijkergcéder, 1k u/ijk, je cè- 1k week, je cé- Gewekagcéde’.

reculer. de. dois. l

Iïinden, guin- 1k avind. 1k vuond. ‘ ' Gewonden ,

der. _ . . '_ guindé.

II/innen, gag- 1k win, je ga- 1k won, je gag- Gewormen, ga

ner. gne. nois. . gné. ' u‘.

flîjtemimpu- Ik wijl, j’im- Ik 1veet ,- j’im- Geweten, im

ter. pute. putois. pute’.

ÏI/ÿzen, mon- lkwijsfiemfln- I]; wees , je Gewezengnon

trer. tre. « ‘i? montrois. tré. '

‘ lVordemdeve 1k word, je de- Ikwierd d le Geworden, de?

‘nir. viens. ‘ v lkwerd, :32‘ venu. ‘ ' "

1k . . . . , . _
lVreken , ven-r 1k wreekv, je wrepkte, je ‘ Gewroken ,

ger. . venge. . ‘ Ik ‘e?’ ‘mangé. ‘

. .' swook gems V

' ÏVnngcn , tor-' 1k «vring , je lk wrnng , je Gewrongen ,

dre. k tords. tordois. tordu. = .421

ÏVrijuen, frot- lk wrf/f , je 1k wreef, je (‘xewreven ,

ter. frotte. 1 irottois. frotté.

Zeggen, dire. Ik zeg, je dis. 1k zeide, je di- Gezeid, d.‘
- _ 11k zegtle, sois. Gezegd, ‘ l '

Zenden m en - lk zend , fen- 1k zond, ÿen- Gezonden, en’.

‘vpyer. 'voie.‘_ voyois. m. _. voye.

Zzeden, bnuii- Het zzèdt , il Het zood, il Gezadelgbouil.

Ijr , cuire. bout. l hollilloit. li. "

Zzemvoir. 1k zie,je vois.‘ Ikzagjevojrois Gezien , vu. ". '

Zygen, filtrer. Ikzljggafiitre. 1k Z603‘, je fii- Gezegenfiiitré.‘

Zrjn, _être. V. la . trois. ..

conjug. de ce

verbe.
Zingen , chant Ikzingjechan- 1k zong , je Gezongen , I

ter. I te. . chamois. | chanté.



,._ m8 GRAMMAIRE

DES VERRES IBREGULIERSJ’: * px‘ ‘

Infinitif. Ind. présent. Impaflîaitï Participe.

 

 

‘ .

Zinken, co ‘zink,je cou- 1k zoukjecea- Gezartkemcoua.

à fond, s’af— le, etc. ' lois. - le’ à fond.

faisser, -. . . ‘ ‘I ' ' '.

zimænfionger. Ik zin,je songe. Ik zou, je S0‘? Gezonnemson

J.‘ .r î " s‘ geois. gë. r‘

Zitten, être a ' Ik zit, je suis 1k zut, j’éto1's Gezeten‘, e été

sis. assis. assis. assis. . c

Zoeken, cher- 1k zoek , je Ik ‘zocht , je Gezoclmcher

cher. cherche. cher-chois. ché.

Zouten, saler. Ik zout. Ik zoutte. ' Gezoutergsalé.

Zuigen, sucer. Ikzuig, je su Ik zoog , je Gezogen, sucé.

"- suoois. a

Zuipen, boire Ikzuipjebois. Ikioop, je bu

avee excès. u, 2 bais. .'

Zwîelgen, ava- Ik Zflælg‘, j'y Ik zwolg , j’a- Gezwolgen , J.

31613,‘: ,' vale. * win13; . -av‘alé.4.

zwellen,‘s’en- Hèt zwelt, 'il Het uzwol , il Gezwollen, en

Gezopen , bu

avec excès.

 

 

 

flehna; s’epfle. , sïznflbit’. fié. .

Zwemmen, na- Ik zwem , je Ik zwom , ' je Gezwommm’,

ger. nage. t‘ l.’ nageois. nagé. ‘

zwemmjurejn I]; zweer t,‘ Il; zwoer, je Gezivorenjuré

jure- ‘ ' " urois. ‘

Zwerven,errer. Ik zwerf; j’er— I zwiemïerl Gezworuemer

re. . fois.‘ ré.‘

Zwijgen,se tai- Ik zwgjg, je Ik zweeg ,1 je Gezwegerhtû.

re.. me ta_1s. me talsols.

Zwijmen, ñé- 1k zwljm. Ik zweem. Gezwemefi‘,

faillir. défailli.

REMARQUE.

Quand un verbe irregulier a deux/voyelles à Pimparfait,

na , 004 ee , etc. , on en retranche une à la ‘preïnière et h

la ‘troisième personne du pluriel, ex..: ‘ .

Ik bood , j’ofl'rois. . ' v

m)‘ Izoden , nous offrîons. . . x

Zzj baden , ils oflroient. . ' ' ' . æ _.

. ' , ‘l .\
j. : ':.;!‘!’=_:n v

FIN. ' .q a
‘ -læ.‘3."" " ‘l

-‘ k 04.... _ un“--



u



, .
- I

.

\

, O

. —

.

I ' '

0 I

‘ c

.

.
'

‘

-.

.

I

C

_
.

.

. I

I

Q

I I ~

.

.
V

‘ v

I

.

\
‘

'

C

,

\ C

I

_

. -

.

I

.

.

.

.
.

c I

‘ p

.
Ç ' I

.

I

o \

.

.

I ' ä

‘ ÿ I .

‘ I

.

 



 





ÏÊ Ï

«E;

| l

t. "'11 â"f.

ùfh‘5%.‘; ‘r!

v
, _

Jt y

' ‘i. i“;




	Front Cover
	GRAMMAIRE ä ...
	” 4.. ...
	_ ‘s. n. ‘ ...
	su. ‘ ...
	t. ' ' 33. ...
	- « 35. r ...
	46. ...
	‘i’ ' '49-4 ...
	ç 5-44. ...
	38 ...
	au ' äkﬁäîätî‘ ...
	~ SECONDE’. PARTIE. ...
	fäiämosä. ~ 53 ...
	. ' 5- ...
	OFER DE ONREGELMÀTIGE WERKW-OORDIIN... ...

